
NOMBREUX JUIFS
ARRÊTÉS EN URSS

Après l'affaire de Leningrad

PARIS (AFP). — D'après les informations parvenues dans la communauté juive de Paris,
de nombreuses arrestations ont eu lieu ces derniers temps en URSS parmi les citoyens
d'origine juive , à la suite de la tentative de détournement d'un avion à Leningrad ,
le 16 juin , affaire que nous avons évoquée récemment.

Ainsi , huit personnalités juives ont été
arrêtées à Leningrad , le jour même de
la tentative de détournement. Il s'agit
des ingénieurs Vladimir Mogilevcr, Lasal
Knminsky, Lev Kornblit , Anatole Goldfel ,
Gilcl Butmen ainsi que de l'agronome
David Tchcrnogla/., de Salomon Dreizner
et de Lev Chapiro.

Plusieurs de ces personnes avaient adres-
sé, en février dernier , une pétition à
l'ONU.

Deux autres juifs soviétiques ont été
arrêtés à Tbilissi, en Géorgie. II s'agit
de MM. Abraham Dzhindhikhasvili et Ben-
jamin  Dzhanachvili , également signataires
d'une pétition à l'Organisation des Nations
unies. Des perquisitions ont été faites ,
non seulement dans les appartements des
personnes arrêtées , mais également chez des
dizaines de juifs soviéti ques de Leningrad,
Moscou et Riga. Les autorités semblaient
particulièrement intéressées par toutes les
publications en hébreu et en yiddish.

PROVOCATION ?

Quant à la tentative de détournement
d'avion à Leningrad , on pense, dans la

communauté  juive de Paris, qu 'il pourrait
s'agir d'une provocation dont le but serait
de mettre fin à la vague de « contestation »
qui s'est développée ces derniers temps
parmi les juifs soviétiques et qui s'est ex-
primée par de nombreuses pétitions adres-
sées à l'ONU et au gouvernement de
l'URSS.

PRÉCÉDENT

Enfin , on rappelle que l'affaire du dé-
tournement d'avion de Leningrad a un
précédent : en effet , en décembre 1963,
le poète soviétique Joseph Brodsky tenta
de s'enfuir d'URSS à bord d'un avion
volé avec un ami à l'aéroport de Samar-
cande, en Ouzbékistan. L'opération avait
échoué, selon la presse soviétique de
l'époque, parce que les réservoirs de l'avion
étaient vides.

Pour protester contre les récentes arres-
tations de juifs en URSS, des manifestants
ont peint en rouge des étoiles de David
au cours de la nuit sur les murs de
l'ambassade et du consulat d'Union sovié-
tique à Londres, ainsi que sur ceux de
la compagnie d'aviation Aéroflot et de
magasins appartenant à des Soviétiques.

DUBCEK DESTITUÉ DE
SON POSTE D'ANKARA

QUAND LE PRINTEMPS SE FAIT HIVER

Il serait exclu du parti auj ourd'hui
PKAGUE (AP) — Le président Svoboda a relevé M. Alexandre Dubcek de son poste d'ambassadeur de Tchécoslovaquie qu'il

assumait depuis le mois de janvier dernier.
Selon l'agence C.T.K. qui a annoncé

la nouvelle, l'ancien secrétaire général
du parti serait appelé à remplir d'autres
fonctions, mais aucun détail n'a encore
été fourni . ,

M. Dubcek est à Prague depuis le 30
mai , dernier. A l'époque de son arrivée,
certains avaient dit qu 'il se rendait au
chevet de sa mère malade en Slovaquie,
mais d'autres, les plus nombreux, affir-
maient qu 'il avait été rappelé par le pre-
sidium du P.C. pour répondre de sa poli-
tique lorsqu 'il était à la tête du parti en
1968 jusqu 'en avril 1969, date de sa des-
titution. On avait dit alors que le retour
de M. Dubcck , qui a déjà été suspendu
du P.C., signifiait qu 'il allait en être ex-
clu, et les événements semblent montrer
que les rumeurs sont fondées.

Selon des informations non confirmées,

l'exclusion de M. Dubcek serait annoncée
au cours d'une réunion du comité central
qui siégerait à Prague aujourd'hui.

TJn~ porte-parole du ministère des affai-
res étrangères a annoncé que M. Duhcek
ne reviendra pas à Ankara pour faire une
visite d'adieu au gouvernement turc. Les
usages diplomatiques veulent, en effet,
qu 'un ambassadeur qui quitte son poste
rende une visite de courtoisie au gouver-
nement auprès duquel il était accrédité.

Mme Anna Dubcek se trouve toujours
dans la capitale turque et, selon la femme
d'un diplomate ami , elle devrait regagner
Pragu e dans quelques jours.

Ainsi M. Dubcek vient-il de franchir
une nouvelle étape de sa disgrâce pour
avoir voulu instaurer en Tchécoslovaquie,
au cours du « printemps de Prague » un
« socialisme à visage humain ».

M. Dubcek n'a plus qu 'un seul poste
officiel , celui de député, qu'il perdra pro-
bablement quand il sera exclu du parti.

DANS LA MÊME CHARRETTE

Son éviction du poste d'ambassadeur
survient 24 heures après la démission de
M. Cernik , ancien président du conseil,
de son poste de ministre-président de la
commission fédérale pour la technologie
et les investissements (notre édition de
mercredi). M. Cernik fut un proche colla-
borateur de M. Dubcek mais il était par-
venu, lui , à se maintenir, au sein du gou-
vernement après s'être sensiblement rap-
proché d'ailleurs de la tendance Gustav
Husak. On s'attend cependant, à ce que
M. Cernik soit lui-même suspendu du
parti.

Dubcek photographié au cours d'une de ¦ses
dernières promenades à Ankara.

(Téléphoto AP)

M. Tschudi parle
des futurs contacts
entre la Suisse et
le Marché commun

SORTANT D'UNE CONVERSATION AVEC POMPIDOU

PARIS (AFP) .  — La Suisse entrera en pourparlers
avec les six pays du .Marché commun après l'ouver-
ture des négociations entre la Communauté économi-
que européenne , la Grande-Bretagne et les trois au-
tres candidats, a déclaré le président de la Confédé-
ration , M. Hans-Peter Tschudi , à l'issue de l'entretien
qu 'il a eu mercredi après-midi au palais de l'Elysée
avec le président de la République française .

M. Tschudi a donné cette précision en répondant
aux questions qui lui ont été posées par les repré-
sentants de la presse suisse . Les conséquences des né-
gociations qui vont s'ouvrir à la fin du mois entre
la CEE, la Grande-Bretagne et les trois autres can-
didats au Marché commun ont constitué l'un des thè-
mes de l'entretien du chef de l'Etat français et du
président de la Confédération suisse. « Nous avons
parlé notamment, a dit M. Tschudi, à sa sortie de
l'Elysée, des problèmes qui se poseront sur le plan
de l'intégration européenne après l'ouverture des né-
gociations ».

M. Tschudi a indiqué qu 'il avait parlé également
avec M. Pompidou des relations bilatérales franco-
suisses qui , a-t-il dit , sont « très amicales », et d'au-
tre part , de l'aéroport de BAle-Mulhouse que les deux
présidents inaugureront samedi après-midi et qui
constitue , a dit M. Tschudi « une réussite de la col-
laboration de nos deux pays ».

A l'issue de l'entretien qui a duré trente minutes,
M. Georges Pompidou a reconduit sur le perron de
l'Elysée son hôte et l'a quitté en lui disant « A sa-
medi donc pour l'inauguration ».

A la sortie de l'Elysée , M.  Pompidou serre la main de
M.  Tschudi

(Téléphoto AP)

SOLEURE : QUATRE VÉHICULES
SUR LE CORPS DU VIEILLARD !

SOLEURE (ATS). — Quatre voitures,
circulant dans la même direction , ont pas-
sé, mercredi matin , sur le corps d'un habi-
tant de Holderbank (Soleure), M. Victor
Grolimund , âgé de 77 ans. Selon une com-
munication de la police cantonale soleu-
roise, le vieil homme a été renversé sur
la route principale de Holderbank vers 4
heures du matin.

Le déroulement précis des faits de l'ac-
cident n'a pas encore pu être établi. II
se révèle cependant que quatre voitures ont

passé BUT le corps du malheureux Qui gi-
sait sur la route. La police recherche des
témoins. Tous les conducteurs qui ont pas-
sé sur les lieux de l'accident au moment
où il s'est produit , sont priés de se met-
tre en rapport avec la police de l'autoroute
à Oensingen (téléphone : (062) 78 18 01).
L'automobiliste, tout particulièrement, qui ,
aux dires de témoins, a donné des signes
de phares aux quatre conducteurs venant
en sens inverse, est prié de se faire con-
naître.

S Les brimades — le terme est modéré —¦ domt les juifs sont une fois de plus =
 ̂

victimes en Union soviétique, illustrent le régime inique auquel ils sont soumis, ï
 ̂

par une dictature qui prétend apporter à tout le genre humain les « bienfaits » j
 ̂

de son étrange système. =
H « Les juifs en URSS n'ont pas le droit d'être juifs », a déclaré il y a =
 ̂

quinze jours M. Jean Ziegler, conseiller national genevois, à une conférence j
H internationale, réunie à Genève, pour tirer la sonnette d'alarme. Car le sort j
= que semble réserver le parti communiste russe aux juifs est des plus inquiétants, j
= Au nombre de trois millions environ, les juifs vivant en URSS ne bénéficient [
= pas des droits reconnus aux autres minorités ethniques ou raciales, et qui sont |
H pourtant inscrits en toutes lettres dans la constitution soviétique. C'est ainsi |
g qu'il n'existe en URSS aucune école hébraïque, alors qu'une soixantaine d'autres =
= langues, propres aux diverses minorités ethniques, sont enseignées à côté |
 ̂

du russe. =
H Interdiction est en outre faite aux juifs d'organiser leur communauté I
H religieuse à l'échelle nationale. Il leur est défendu de se réunir en assemblée, |
S de publier des livres en hébreu, et des restrictions extrêmement sévères sont =
 ̂ opposées à leur admission aux universités soviétiques. =

Tout comme les autres ressortissants d'URSS, les juifs sont mis dans l'irrv |
s possibilité de quitter le territoire soviéti.que. Cette mesure est appliquée avec |
= une rigueur particulière, depuis que les pays arabes, soutenus à fond militaire- I
= ment par les Russes, protestent à Moscou chaque fois qu'une poignée de juifs, |
s réussissant à émigrer des pays de l'Est, parvient en Israël. |

On est loin de l'époque où les juifs s'en allaient librement, par milliers, |
= de la Russie tsariste, à la fin du siècle dernier, pour jeter en Palestine les bases |
| Ju « foyer juif mondial », assise du futur Etat libre et indépendant d'Israël, I
lj que la Russie communiste veut aujourd'hui détruire. |
j§ R. A. |
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1 Lantisémitisme en URSS )

PRÉSIDENTIELLES
AMÉRICAINES :

SUFFRAGE DIRECT?

LES IDÉES ET LES FAITS

Il se peut qu'aux Etats-Unis, on « ven-
de » littéralement au public un président ,
par le truchement de la télévision et autres
instruments de propagande ou de publicité,
ainsi que l'assure un livre de Joe Mac-
Guinnis récemment paru à ce sujet.

Pourtant, la nation américaine conserve
une liberté de choix que ne possèdent plus
les Britanniques, par exemple : elle peut,
en effet , désigner à la Maison-Blanche
le candidat d'un parti sans pour autant
avoir à voter pour les autres candidats
de ce parti — sénateurs ou représentants
— alors qu 'en Grande-Bretagne, le fait
de voter « Tory » ou « Labour » implique
inévitablement que l'on vote pour le chef
d'un parti qui, en cas de victoire, devient
automatiquement premier ministre.

En outre, si la date des élections dans
le Royaume-Uni est décidée par le pre-
mier ministre, ce qui lui permet d'arrêter
celle qui lui semble la plus opportune ,
aux Etats-Unis, qu 'il s'agisse de « primai-
res », d'élections législatives, ou d'une pré -
sidentielle, tout se déroule toujours en
fonction d'un calendrier bien établi.

Enfin , constatation capitale, le scrutin
qui désigne le président des Etats-Unis
n'est pas, comme beaucoup le croient, le
suffrage universel direct. Bien qu'il soit
appelé à se prononcer sur le nom du
président et du vice-président, l'électoral
y procède en effet en désignant des
« grands électeurs » chargés ensuite de re-
présenter son vote. Cette manière de faire
fut conçue par les auteurs de la Consti-
tution de 1787, afin de garder à l'élection
son caractère fédéral, et « écarter la pé-
nible impression plébiscitaire qui se dé-
gagerait d'une compétition directe ».

Chacun des cinquante Etats compte un
nombre de « grands électeurs » égal à celui
de ses sénateurs et représentants au Con-
grès. Chaque Etat dispose de deux séna-
teurs et d'un nombre de représentants pro-
portionnel à sa population. Pour être élu ,
un président doit donc obtenir la majorité
de ces « grands électeurs », lors du vote
final au « Collège électoral ». Si cette ma-
jorité, qui doit être absolue, n'est pas
atteinte, la décision revient à la Chambre
des représentants.

Cette « solution de secours » dut être
appliquée deux fois, en 1800 et 1824. Il en
fut question , de nouveau , en 1968, si,
devant une « percée » décisive du candidat
indépendant Wallace, ni Nixon ni l l u m p h -
rey n'eût obtenu de majorité. Or, avec
sa récente victoire au poste de gouverneur
de l'Alabama, M. Wallace va disposer une
fois de plus d'une base solide à partir
de laquelle se relancer, en 1972, à la
conquête de la Maison-Blanche.

C'est pour ôter tout espoir à un troi-
sième candidat dans une élection présiden-
tielle d'en devenir « l'arbitre » — comme
le gouverneur de l'Alabama risqua de
l'être en 1968 — que deux progressistes
notoires , le député new-yorkais Cellcr et
le sénateur de l'Indiana Bayh, ont intro-
duit au Congrès une proposition d'amen-
dement de la Constitution tendant à sup-
primer le Collège électoral avec ses «grands
électeurs» et à le remplacer par l'élection
du président au suffrage universel direct ,
selon le princi pe : « un homme, un vote ».

Le Sénat doit, ces jours, se pencher sur
ce projet , et l'on prévoit de houleux débats.
Dans sa majorité , la nation américaine y
est opposée, car elle considère que son
mode d'élection présidentielle a fonctionné
avec satisfaction pendant 182 ans, et qu 'il
est donc absurde d'y renoncer.

Pierre COURVILLE

D'OR ET DE
TURQUOISE

Ce sont les caractéristiques de cette
robe dont on nous prévient qu'elle est
périlleuse lorsqu'il s'agit de descendre
un escalier. En tissu imprimé tur-
quoise et or, on notera également la
ligne qui tombe sur un long ourlet.
Cette robe qui n'est pas celle des pe-
tits après-midi , a été présentée mardi
dans la collection Donald Brooks à

New-York
(Téléphoto AP)

BERNE (ATS). — La session d'été des Chambres fédérâtes a pris fin mercredi matin. Les deux conseils
ont procédé à une série de votations finales, dont voici le détail :

# Règlement pour les grandes lignes de
la politique gouvernementale : Conseil na-
tional 121 : 0 ; Conseil des Etats 39 : 0.

© Réglementation provisoire pour les écoles
polytechniques : 137 : 0 ; 37 : 0.

9 Réglementation de l'initiative parlemen-
taire : 148 : 0 ; 37 : 0.
# Bail : limitation du droit de résilia-

tion : 141 : 3 ; 37 : 0.
# Amendes d'ordre pour les usagers de

la route : 148 : 3 ; 36 : 0.
0 Nouvelle réglementation pour l'acqui-

sition d'immeubles par des étrangers :
123 : 2 ; 35 : 0.

# Régime des finances de la Confédéra-
tion : 112 : 25 ; 19 : 14.

# Dépôt à l'exportation : 98 : 36 ; 24 : 5.

LE SECRET BANCAIRE
Au Conseil national, le Conseil fédéral a

accepté un postulat de M. Hubacher (soc -
Bâle) demandant un rapport sur le secret
bancaire, rapport qui devra dire notam-
ment si ce système donne lieu à des abus
qui peuvent nuire au bon renom de la
Suisse.

M. Celio a rappelé que les Chambres
fédérales sont saisies d'un projet de revi-
sion de la loi sur les banques , qui traite
aussi de ce problème. Cependant , actuelle-
ment déj à, le secret bancaire n'est pas illi-
mité , et les dispositions du code pénal sont
réservées.

La définition légale du secret bancaire
n'est guère source de difficultés dans nos
rapports avec l'étranger. La Suisse a d'ail-
leurs conclu de nombreuses conventions
d'entraide judiciaire qui prévoient , dans cer-
tains cas, l'obligation de renseigner. Des
difficultés ont surgi récemment à cet égard
entre la Suisse et les Etats-Unis. Il faut
espérer , a dit M. Celio, que les pourparlers
en cours permettront de trouver une solu-
tion satisfaisante. Et le chef du départe-
ment des finances a conclu en relevant que
le secret bancaire n'est pas une institution
propre à la Suisse.

LES « APPRENTIS »
M. von Moos, chef du département de

justice et police , a ensuite accepté pour
étude un postulat de M. Gérard Glasson
(rad - Fribourg) demandant qu 'on envisage
la possibilité de limiter la vitesse pour les
conducteurs ayant leur permis depuis moins
d' une année (110 km/h sur les autoroutes
et 90 km/h sur les autres routes). M. von
Moos a relevé que le bureau pour la pré-
vention des accidents souhaite aussi une
telle mesure, tandis que d'autres organismes
y sont opposés. Une commission d'experts
chargée de préparer de nouvelles disposi-
tions pour la lutte contre les accidents de
la route étudiera la question.

L'AFFAIRE HUBACHER
Le Conseil des Etats , pour sa part , de-

vait à son tour se prononcer sur la de-
mande de la levée de l'immunité parlemen-
taire du conseiller national Hubacher (la
semaine passée, le Conseil national a décidé
à l'unanimité de refuser cette demande).
Mais, comme l'a fait savoir M. Guisati
(libéral - Vaud), la commission du Conseil
des Etats entend , avant de se prononcer ,
étudier plus à fond les problèmes de prin-
cipe qu 'une telle demande soulève. L'af-
faire est donc renvoyée à une autre session.

En fin de séance, le Conseil des Etats
a achevé la discussion du rapport de ges-
tion du Conseil fédéral. M. Gnacgi , chef du
département militaire , a notamment fait sa-
voir que les études pour l'introduction d'un
nouvel uniforme de sortie se poursuivent.

La prochaine session débutera le 21 sep-
tembre.

Voles de fin Je session
aux Chambres fédérales
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Un bambin happé et tué par
une voiture à Essertines

Une jeune
Jurassienne

tuée en
Allemagne

(Page Bienne-Jura)

L'actualité régionale : pages 2,
3, 6, 9, 11, 12 et 13

Les arts et les lettres : page 15

Les sports : pages 21 et 23

Le carnet du jour -— Les pro-
grammes radio-TV — Les bour-

ses : page 25

L'actualité nationale : page 27

Incendie dans un magasin de Tavannes
Deux Neuchâtelois disparaissent dans la
région du Moléson
(Page Jura-Fribourg)

Le Grand conseil valaisan garantit un
salaire aux prêtres
(Page 27)

WASHINGTON (AP) .  — Le Sénat américain a
approuvé mercredi un amendement déposé par le
sénateur républicain du Kansas , M. RoSert-J. Dole,
tendant à annuler la résolution du golfe du Ton-
kin de 1964 qui permit au président Johnson
d'étendre les opérations militaires contre le Viet-
nam du Nord.

La résolution avait été adoptée à la suite de l'an-
nonce d'une attaque d'unités navales nord-vietna-
miennes contre des bateaux de guerre américains
dans le golfe du Tonkin.

Au cours du débat , les adversaires de la guerre
ont clairement exposé leur intention d'apporter des
restrictions aux divers textes de loi sur les opéra-
tions militaires et leur financement . L'amendement
a été voté par 81 voix contre 10.

Echec de Nixon au Sénat



Ce soir, à 20 h 15,
à l'Institut de chimie

Professeur F. Bourelière
Faculté de médecine de Paris

« La place de l'écolog ie dans le
monde moderne *.

Je m'appelle

David
Je suis né le 24 ju in  1970 et je fais
le bonheur de mes parents.
Maternité Pourtalès , 2000 Neuchàtcl
Monsieur et Madame Jean-Pierre
MUTTNER-MARGUET
Saint-Maurice 2a 2525 le Landcron

La section de Neuchâtel  de « Pro
Ticino » a le pénible devoir d'annoncer
le décès de

Mademoiselle

Elisabeth LORINI
f i l le  de son membre honoraire Augusto
Lorini.

La c Sarcelle • , unité de la Société de
navigation , était trop petite pour que la
section neuchâteloise de la Société suisse
des ingénieurs et architectes (SIA) puisse ,
entre Neuchâtel et la Neuveville , tenir son
assemblée à bord. Aussi est-ce à l'Hos-
tellerie Jean-Jacques Rousseau que le pré-
sident Albert-Ed Wyss, de la Chaux-de-
Fonds , ouvrit cette I09me assemblée en
saluant notamment MM. Marty, conseil-
ler communal de la Neuveville , Etienne
Broillct, conseiller communal de la " Chaux -
de-Fonds , Piguet , membre du comité cen-
tral , Robert Meystre , ancien président , An-
dré Siron , président des BSAS, les re-
présentants des sections vaudoises et fri-
bourgeoises et M. Dinischert , directeur du
Laboratoire suisse de recherches horlogè-
res (L.S.R.H.).

Au cours de l' exercice écoulé, la sec-
tion neuchâteloise , comme le releva le
président dans son rapport a vu son ef-
fectif passer de 187 membres à 196, tous
occupant des postes à responsabilité dans

Assemblée générale de la SIA neuchâteloise à la Neuveville

Le projet officiel l'emporte de
très peu aux votations de la FEN

Les étudiants de l'Université de Neuchâ-
tel devaient se prononcer hier pour l'un
des denx projets de « constitution » : soit
le projet de réforme de la commission de
prospective, soit le projet de l'ANED.

En fait, c'est le projet officiel qui l'em-
porte d'ailleurs de très peu, avec une par-
ticipation au scrutin de 35,5 %.

Sur 1195 étudiants, 424 ont voté : 181 oui,
203 non pour le projet officiel contre 165
oui à 197 non pour le projet de l'ANED
et 24 bulletins nuls.

Par faculté, le Droit et les Sciences
économiques, politiques et sociales, avec
125 votants et 9 bulletins nuls (74 oui,
49 non contre 27 oui, 93 non pour le pro-
jet officiel) ainsi que les Lettres avec 102
votants et 11 bulletins nuls (50 oui, 40
non contre 38 oui, 61 non) acceptent le
projet de l'ANED, tandis que les Sciences

et la Théologie penchent pour le projet
de la Commission de prospective avec res-
pectivement 154 votants et 4 bulletins blancs
(105 oui , 43 non contre 36 oui , 96 non pour
l'ANED) et 19 votants (11 oui, 6 non
contre 5 oui, 12 non).

Il ressort de ces résultats que 346 étu-
diants veulent l'un des changements propo-
sés et que 54 ne désirent pas de chan-
gement. (Avipress Lâchât) M. Tschudi à I ONESCO : il faudrait

établir des contacts plus poussés
entre l'industrie et l'université

PARIS (ATS-AFP). — La recherche en
en Suisse, ses problèmes et son avenir
ainsi que la possibilité de coopération eu-
ropéenne en la matière ont été évoquées
mercredi au siège de l'UNESCO à Pa-
ris, au cours de la conférence des mi-
nistres chargés de la politique scientifique
des pays européens , par M. Hans-Petcr
Tschudi , président de la Confédération et
chef de la délégation suisse à la conférence.

« La recherche en Suisse a été systéma-
tiquement et officiellement encouragée de-
puis la création en 1952 du Fonds natio-
nal de la recherche scientifique qui répar-
tit les crédits que la Confédération met
:à sa disposition et soutient les travaux im-
portants dans le domaine de la recher-
che fondamentale » , a déclaré M . Tschudi
qui a souligné que le fonds et son organe
exécutif , le conseil de la recherche , formé

de savants enseignant clans les dix univer-
sités et écoles polytechniques du pays, avait
réussi à fixer une politique d' ensemble dans
le domaine de la recherche, à permettre de
développer les travaux faits dans les uni-
versités cl à augmenter le nombre des
chercheurs.

M. Tschudi a cependant fait remarquer
qu 'en raison de la structure fédéraliste du
pays — les universités dépendant des can-
tons — d'importantes tâches ont été jus-
qu 'ici insuffisamment maîtrisées. « Il va
falloir pousser beaucoup plus loin la coor-
dination » , a-t-il dit , • multiplier les insti-
tuts d'importance nationale qui devront être
à la disposition de toutes les universités. »

Il a aussi fait remarquer qu 'il faudrait
établir  des contacts plus poussés entre l'in-
dustr ie  et l' université , coordonner leurs pro-
grammes de recherche et assurer la mobili-
té des chercheurs de l'une à l'autre.

Palestiniens
condamnés à Athènes

ATHÈNES (AP). — Sami Abboud , 20
ans, Issam Doumidi, 18 ans, et Mlle Mahu
Abu Khalil , 22 ans, membres du Front
populaire de libération de la Palestine , qui
avaient été arrêtés en décembre dernier à
l' aéroport d'Athènes alors qu 'ils s'apprè-
tainet à monter avec des armes et des ex-
plosifs à bord d'un avion de la T.W.A.
venant de Tel-Aviv et se rendant à New-
York, ont été mercredi reconnus coupa-
bles de détention illégale d' armes et con-
damnés à deux ans de prison chacun.

Explosion à Ottawa :
attentat I

OTTAWA (AP). - Un tué, deux blessés ,
tel est le bilan d'une forte explosion qui
s'est produite au siège de la défense ca-
nadienne , dans le centre d'Ottawa.

La victime serait une femme de ména-
ge, occupée dans les locaux au moment
où l'explosion — que l'on croit avoir été
provoquée par une bombe — secoua le
vieil immeuble en bois.

Des journalistes , qui se sont rendus sur
place, ont déclaré que la déflagration avait
été extrêmement violente . Tout aux alen-
tours , des vitres ont volé en éclats.

D'après une information , l'explosion se
serait produite dans la salle des télécom-
munications , un des secteurs les .plus , se-
crets de l'immeuble.

« JENUFA » DE JANACEK . .. . . ..
REMPORTE UN SUCCÈS TRIOMPHAL

AU THÉÂTRE DE BEAULIEU, À LAUSANNE

Nous avons rarement vu un public
aussi enthousiaste. Il est vrai qu'il y
avait de quoi. Après les représentations
honorables mais nullement transcendan-
tes, de ces derniers jours, l'Op éra de
Prague devait tout à coup, avec « Jenu-
ja » atteindre aux plus hauts sommets.

Ce f u t  même une double révélation.
Révélation de l'excep tionnelle envergure
d'un grand méconnu : le compositeur
tchèque Leos Janacek (1854-1928). Ré-
vélation du talent de N.  Kniplova qui
« vécut » le rôle principal, celui de Kos-
telnicka, avec une intensité réellement
bouleversante.

Essentiellement dramaturge — la lan-
gue tchèque constitue, hélas ! le princi-
pal obstacle à la dif fusion de son œu-
vre à l'étranger — Janacek a écrit une
dizaine d'opéras. Le troisième, Jenufa
devait lui apporter la gloire : non lors
de sa création à Bmo, en 1904, mais
douze ans plus tard , lorsqu'il f u t  monté
à Prague. Cette rude tragédie paysanne
met en scène une veuve, Kostelnicka,
qui pousse l'af fect ion pour la jeune
Jenufa  jusqu 'à tuer l'enfant illégitime
de cette dernière, pour lui permettre
de se marier. Mais le petit cadavre est
découvert , le jour même des noces de
Jenufa . Kostelnicka se livre à la jus-
tice et le jeune couple s'en va pour
commencer une nouvelle existence.

Sombre drame à la mesure de l'éton-
nant visionnaire que f u t  Janacek dont
les audaces, l'originalité et la puissance
suggestive rappellent parfois Moussorgs-
ky. On trouve dans « Jenufa  » toutes
les caractéristiques de son style : les
* ostinatos » rythmiques qui donnent aux
progressions un saisissant relief ; les
courbes mélodiques qui épousent étroi-
tement les inflexions de la langue parlée
— comme chez Moussorgsky et De-
bussy — ; l'emploi des procédés les p lus
modernes : registres extrêmes à l'orches-
tre , gammes modales, polytonalité , pour
souligner la couleur dramatique du mo-
ment.

Et quelle dif férence entre les person-
nages sans consistance du « Rusalka > de
Dvorak et les êtres de chair et de sang
de Jenufa : la jeune fi l le ardente , la
veuve criminelle, en proie aux remords
et victime d'ef frayantes hallucinations ; le

Nadezda Kniplova

bouillant Laça, emporté par sa jalousie,
Steva , le beau garçon, aussi lâche que
désinvolte ! Rien de sordide pourtant ,
rien qui rappelle les excès des « véristes »

italiens : en e f f e t , derrière ce sombre
réalisme , Janacek nous laisse toujours
entrevoir « l'étincelle divine qui luit dans
chaque créature » . A cet égard , la scène
finale , où seuls subsistent la p itié et
l' espoir en une vie nouvelle, est d'une
extraordinaire grandeur.

L'interprétation , nous l'avons dit , a été
digne de l'ouvrage. Depuis - Ruth Asm US,
qui f u t  il y a quatre ans, l'inoubliable
Renata de /'« Ange de f eu  > de Pro-
k ofiev , je n 'avais encore rien vu à Beau-
lieu de comparable au prodigieux ta-
lent de N.  Kniplova , dont les ressources
vocales et la présence sur scène ont
littéralement subjugué l'auditoire. Qu 'elle
n 'ait pas totalement éclipsé ses partenai-
res en dit long sur la qua lité de la
distribution. En e f f e t  E. Zikmundova
(Jenufa ) et 1. Zidek (Steva) furent  bril-
lants. Et plus encore H. Hlufek dont
la voix puissante et le jeu dynamique
s'accordaient parfaitem ent au rôle violent
de Laça.

Mise en scène et décors assez tra-
ditionnels, mais d'une louable sobriété.
Partie musicale p lacée sotts la direction
de B. Gregor qui a su, comme ses pré-
décesseurs, obtenir une entente parfaite
entre le plateau et l'orchestre. Un or-
chestre qui constitue sans doute, tant par
sa couleur que par sa précision et sa
souplesse , l'atout majeur — le plus cons-
tant surtout — de l'Opéra de Prague .

L. de Mv.

Mme Meir et le plan
de paix américain

TEL-AVIV (AP). — Dans un discours
proroncé mercredi a Migdal Ha Emck et
apparemment destiné à répondre au nou-
veau plan des Etats-Unis pour la paix au
Proche-Orient , Mme Golda Meir , prési-
dent du conseil israélien a déclaré que
« si les Etats-Unis se présentent un jour
à nous avec des demandes qui , nous en
sommes convaincus, ne pourraient être sa-
tisfaisantes 'qu'au péril de nous-mêmes,
nous nous y opposerions ».

« Je ne suis pas prête à garantir que les Etats-
Unis ne nous soumettront pas dans un ave-
nir proche ou éloigné une demande que
nous ne pourrions accepter.

» Nous devons retenir la leçon de 1956-
1957 qui a montré que nous ne devons
jamais nous reposer sur la garantie d'au-
trui. Nous ne devons nous reposer que sur
nous-mêmes, même si les autres sont des
pays amis », a encore dit Mme Meir.

Prévisions du temps. — Nord des Alpes ,
Valais , nord et centre des Grisons : le
temps restera en grande partie ensoleillé
avec des passages nuageux temporairement
plus abondants dans la moitié nord du
pays. La température en plaine sera com-
prise la nuit entre 12 et 17 degrés , l' après-
midi entre 22 et 27 degrés. Le vent sera
faible à modéré du secteur ouest.

Temps probable pour vendredi et sa-
medi. — Temps généralement ensoleillé.
Orages isolés. Température voisine de 30
degrés l' après-midi.

La famille de
Monsieur Charles-Albert MEYLAN

très sensible aux marques de sympa-
thie et d'affection qui lui ont été té-
moignées en ces jours de deuil , ex-
prime sa profonde reconnaissance à
toutes les personnes qui l'ont entourée.

Neuchâtel , juin 1970.

^Â/a4Ma^ce^

Observatoire de Neuchâtel. — 24 juin.
Température : moyenne : 20,0 ; min. : 14,3 ;
max. : 24,5. Baromètre : moyenne : 723,4.
Eau tombée : 0,1 mm. Vent dominant :
direction :nord-est faible jusqu 'à 8 heures
et de 16 à 20 h 20. nord-est , calme de
8 à 16 heures et dès 20 h 20. Etat du ciel :
légèrement nuageux le matin , l' après-midi
très nuageux , le soir couvert.

Niveau du lac du 24 juin à 6 h 30 : 429,82
Température de l' eau 20°, 24 juin

Observations météorologiques

La distribution des lots aux ga-
gnants de la loterie de la Quinzaine
commerciale de Neuchâtel se pour-
suivra aujourd'hui et demain de
9 h à 11 h 30, à la réception de la
FAN, 4, rue Saint-Maurice. Il n'y'
aura pas de distribution l'après-
midi. Mais les lots pourront être
retirés également samedi, de 9 h
à midi.

loterie de la
Quinzaine commerciale

de Neuchâtel
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Monsieur et Madame Augusto Lorini-Thalmann ;
Mademoiselle Martine Lorini ;
Madame Jean Thalmann , ses enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants, à Fribourg ;
Monsieur et Madame Arnoldo Lorini-Ghezzi , à Lugano , leurs

enfants  et petits-enfants ;
les familles parentes et amies,
ont le grand chagrin de faire part du décès de

Mademoiselle Elisabeth LORINI
leur très chère fille , sœur , peti te-fi l le , nièce, cousine, mar ra ine .
parente et amie, enlevée à leur tendre affect ion , clans sa 2(ime
année, des suites d'un tragique accident.

2000 Neuchâtel , le 23 ju in  1970.
(Bachelin 4)

T.a messe de requiem sera célébrée en l'église cathol ique do
Notre-Dame à Neuchàtc l , vendredi 26 ju in , à 13 heures et suivie
de l ' inc inéra t ion , à 14 heures.

Domicile mortuaire : pavil lon du cimetière de Beauregard , à
Neuchâtel.

Prière de ne pas envoyer de fleurs, mais de penser a Terre des Hommes
cep 20-1346

R. I. P.

Cet avis tient Heu de lettre de faire partptvard-Fluhmanî̂
Transports en Suisse et à l'étranger

Monsieur et Madame
Henri GOTTBURG, Monique et Elke,
ont la grande joie d'annoncer  la
naissance de

Francis
Le 23 ju in  1970

Materni té
de la Béroche Bevaix

Monsieur et Madame
Serge B A R B I E R I - S P I N E D I  et leur
petit Flavio ont la joie d'annoncer
la naissance de

Sandrine
24 j u i n  1070

Mate rn i t é  Cortail lod
des Catlolles Polonais 24

Monsieur et Madame
René WYDER-JÀQUES ont la gran-
de joie d'annoncer la naissance de
leur f i l le

Fabienne
24 ju in  1970

Matern i t é  Sainte-Hélène 32
Pourtalès Neuchâtel

L'Association suisse des f onct ionnai-
res des télé p hones et télé grap hes a le
chagr in  de faire part du décès de

Mademoiselle

Elisabeth LORINI
membre actif de la section de Neu-
châtel.

Monsieur et Madame Michel Gendre et
leurs filles Valérie et Laurence ;

Monsieur Olivier Gendre ;
Monsieur et Madame Alfred Keller et fa-

mille ;
Monsieur et Madame Ernest Gendre et

famille ;
Monsieur et Madame Willy Gendre et

famille ,
ainsi que les familles parentes, alliées et

amies ,
ont le grand chagrin do faire part du

décès de
Monsieur

Léon-Ami GENDRE
leur très cher père , beau-père , pépé chéri ,
frère , beau-frère , oncle, cousin , parent et
ami, enlevé à leur tendre affection , le
22 juin 1970, dans sa 66me année, à Col-
longc-Bellerive Genève.

L'inhumation, sans suite , aura lieu ven-
dredi 26 juin , à 14 heures , au cimetière des
Verrières.

Domicile mortuaire : le Crèl-les Verrières.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur Marcel Nobs, à Hauterive ;
Monsieur et Madame Hubert Guye-

Griiner et leur fil le Catherine , à Neu-
chàtcl  ;

Mons ieur  et Madame Jean Gruner  et
leurs enfan ts  Jean-François et Ala in , à
Neuchâtel ;

les familles parentes et alliées ,
ont  la douleur  de fa i re  part du décès

de
Madame

Marcel NOBS
née Liliane GRUNER

leur très chère et bien-airaée épouse ,
sœur , belle-sœur , tante , cousine, parente
et amie , < |uc Dieu a rappelée à Lui ,
après quelques mois de maladie sup-
portée avec courage.
20B8 Hauterive , le 24 ju in  1970.

(Rue des Longs-Champs 58)
Dieu est amour.

Je sais en qui j'ai cru.
II Tim. 1 : 12.

L ' inc inéra t ion  aura lieu vendredi 26
j u i n .

Culte  à )a chapelle du crématoire , à
16 heures. j

Domicile mortuaire  : pavillon du ci-
met ière  de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

La f a n f a r e  de la Croix-Bleue du Val-
de-Ruz a le pénible devoir d'aviser ses
membres du départ de

Madame

Cécile CORTI
Notre sympathie va à son fils Monsieur
Roger Corti et à son petit-fils Monsieur
Serge Corti, membres de notre société.

Le soir étant venu, Jésus dit :
< Passons sur l'autre rive. »

Marc 4 : 35.
Monsieur et Madame Paul Thommen-

I là tnmer l i  et leurs enfants  Moni que et
Jean-Paul , à Glattbrugg (ZH) ;

Monsieur et Madame Willy Hâmmerli-
Woll'cr et leurs f i l les  Silvia et Agnès ,
à la Ghaux-de-Fonds ;

ainsi que les familles parentes et
alliées ,

ont la douleur de faire part du décès
de

Monsieur

Hans H'AMMERLI
leur cher papa , grand-papa , frère , beau-
frère , oncle , parent et ami , que Dieu
a repris à Lui , clans sa 85me année ,
après une longue maladie supportée
avec courage.

2088 Cressier, le 24 juin 1970.
(Hospice)

L' incinérat ion aura lieu vendredi 26
juin.

Culte à la chapelle du crématoire, à
15 heures.

Domicile mortuaire : Pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Prière de ne pas envoyer de fleurs,
mais de penser à l'hospice de Cressier
(CCP 20-2000).
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

HONG-KONG (Reuter) . - L'appel lan-
cé par la Chine à l'unité de tous les
peuples d'Asie afin de chasser les Amé-
ricains de cette région du monde est pu-
blié sous formes d'éditorial par les trois
principaux quotidiens de Pékin et a été
diffusé par la radio.

L'éditorial publié à l'occasion du vingtiè-
me anniversaire du début de la guerre
de Corée affirme que ia défaite des Etats-
Unis dans ce conflit a coïncidé avec le
déclin de leur influence en Asie.

Cet éditorial suit de quatre jours l' annonce
par Pékin que la Chine ne reprendra pas
ses entretiens diplomatiques de Varsovie
avec les Etats-Unis , apparemment en rai-
son de la décision de Washington d'inter-
venir au Cambodge.

L'éditorial commun du c Quotidien du
peuple ¦ et du « Drapeau rouge • de Pé-
kin attaque implicitement les Soviétiques
pour leur rôle politique en Asie et plus
particulièrement au Cambodge.

Pékin fulmine
contre les Etats-Unis

Une minorité avec beaucoup de respo nsabilités
l'économie régionale. A l'heure où des
mutations importantes sont en cours qui
transformeront profondément l'état des
lieux et la vie de l'homme, la SIA a
tenu à mettre l' accent sur l' aménagement
du territoire , problème qui intéresse non
seulement les ingénieurs civils et les ar-
chitectes , mais tous ceux des autres dis-
ciplines.

Et le président de passer en revue l'ac-
tivité de la société pour terminer par quel-
ques considérations sur le rôle de la SIA
dont le caractère savant est depuis long-
temps dépassé.

— 11 faut releva le président , dévelop-
per les contacts fraternels , tuer le bas
esprit de concurrence , se réjouir des suc-
cès des confrères. Bien qu 'étant peu nom-
breux, nous devrons assumer de grandes
responsabilités. Le statut de minorité qui
est le nôtre , ajouta M. Wyss , nous donne
un droit , celui du dialogue avec les res-
ponsables de la communauté dans le do-
maine public et privé. Etant peu nom-
breux, nous sommes d'autant plus le point
de mire de l'opinion. Mais un statut de
minorité nous donne le droit de conser-
ver l ' individualisme sans lequel il ne peut
y avoir d'échanges d'idées, ni recherches ,
ni inventions , ni même ingéniosités.

Et le président de souhaiter pour ter-
miner une meilleure connaissance des mem-

bres entre eux. L'assemblée entendit ensuite
différents rapports d' activité des divers grou-
pes de la section ainsi que du délégué
cantonal à la Commission romande de
l ' information , M. Maurice Jeanrenaud,
d 'Hautcr ive , commission qui vise à faire
mieux connaître la SIA. Au chapitre des
admissions , MM. Eggerter et Baroni sont
venus hier soir grossir les rangs de la
section neuchâteloise.

Puis , M. Piguet apporta le salut et les
félicitations du comité central. A l'issue
du repas , les 40 personnes présentes écou-
tèrent les propos choisis de M. Marty,
conseiller communal, et de M. Broillct ,
qui souhaita que les relations entre la
SIA et les autorités chaux-de-1'onnièrcs
soient toujours aussi fructueuses. Puis ils
assistèrent à la présentation d'un film re-
latant la construction du déjà célèbre via-
duc routier de Chillon , film de MM. Ho-
fer et Piguet , ingénieurs à Lausanne.

(c) Le Conseil municipal de la Neuve-
vil le a examiné le projet de M. Edouard
Witschi , architecte à Jegenstorf , relat i f
à la construction de trois maisons de
vacances au chemin des Marnins à la
Neuvevil le .

Constructions nouvelles(c) Les membres de la Société indus-
trielle et commerciale d'Yverdon-Grand-
son se sont réunis en assemblée généra-
le ordinaire et ont pris connaissance
des résultats du 8me Comptoir yver-
donnois  qui a été un succès tant du
point de vue des visiteurs que celui des
exposants. Les recettes se sont élevées
à 274,720 francs , les dépenses à 225,946
francs. Ce résultat a permis d'amortir
ent iè rement  le plancher et le car-toi-
lette par 40,000 francs tout en laissant
un bénéfice net de 8600 francs. Le lime
Comptoir yverdonnois aura encore lieu
sur la place d'Armes . La nouvelle cons-
truct ion projetée par la Société indus-
trielle et commerciale entre Clendy et
la plage ne peut pas être réalisée
pour 1971.

Comptoir d'Yverdon

LA COUDRE-MONRUZ

(c) En guise de dernière répétition de
la saison, le chœur mixte paroissial
s'est rendu, mardi dernier', à l'hôpital
des Cadolles. Le concert qu'il apporta
aux malades fut vivement apprécié. Les
membres du Chœur mixte prennent
maintenant un repos bien mérité après
la grande activité déployée au cours de
l'hiver et du printemps.

Le Chœur mixte à l'hôpital

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

Quinzaine commerciale
de Neuchâtel

Jeu
du TULLA-MY'HOU
Voici les gagnants du jeu du

TULLA-MY'HOU :
PRIX SENIOR : un récepteur de télé-

vision Hitachi offert par Interdis-
count, Neuchâtel
à Mme Mady Miéville, Neuchâtel.

PRIX JUNIOR : une super-montre
automatique à haute étanchéité
offert e par PALLADIUM JOAILLE-
RIE, Neuchâtel
à Mlle Danielle Chautems, Neuchâ-
tel.

La définition exacte de l'objet expo-
sé était ainsi rédigée : .« avertisseur
sonore dit klaxon , en laiton , avec
manivelle, pour vieux tacot >.
Les heureuses gagnantes sont priée s
de retirer leur prix à la réception
de la FAN , i, rue Saint-Maurice.
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Pêches
blanches, d'Italie, O QC

kg AiUU

Cerises i QC
du pays kg AiWV

auxEaurmets
Une offre exceptionnelle
Boutique EP0CA

150 robes et manteaux à

Fr. 50.— Rue Fleury 5

AUJOURD'HUI

N'oubliez pas que...
...les élèves de 2 classes, passe-
ront dans tous les quartiers de la
ville, dès 8 h 30 et jusqu'au soir,
pour un

Grand ramassage
de papiers

N'oubliez pas de ficeler vos pa-
quets et de les descendre dans
la rue ce matin même.
Merci d'avance.

Des élèves de Neuchâtel.



COMMISSION FINANCIÈRE: PRÉOCCUPATIONS
La commission financière du Conseil gé-

néral , qui , à propos de l'examen de la ges-
tion et des comptes de 1969, vient de dé-
poser son rapport ainsi que nous l'avons
brièvement dit hier, fait état ici et là de
quelques préoccupations que lui causent
les finances de la ville et la gestion de
l'exécutif.

DEMANDES DE CRÉDITS
COMPLÉMENTAIRES

Chaque année, écrit-elle, la commission
financière et le Conseil général sont appe-
lés à souscrire à une demande de crédits
complémentaires présentée par le Conseil
communal. Cependant, les dépassements im-
portants (notamment aux Services indus-
triels) de certains postes budgétaires appa-
raissent dans les comptes qui n'ont pas
fait l'objet d'une demande de crédit com-
plémentaire.

Dans quelle mesure le Conseil communal
est-il autorisé à dépasser les montants de
dépenses budgétaires sans en référer au
Conseil général?

Pour certaines catégories de dépassement ,
a-t-il été répondu aux commissaires, une
pratique acquise depuis longtemps fait fi-
gure de règle. Ainsi ne font pas l'objet
d'une demande de crédits complémentaires
les dépenses relevant des augmentations lé-
gales des traitements , des dépenses supplé-
mentaires dues à une augmentation de l'in-
tensité d'exploitation , des dépenses résultant
d'une modification de la législation . Enfin ,
il peut se présenter en fin d'exercice des
dépenses supplémentaires inattendues, mais
trop tardivement pour être comprises dans
la demande de crédits complémentaires ,
comme par exemple les frais occasionnés
par le déblaiement de la neige. Quant aux
dépassements ne rentrant pas dans les ca~
tégories précédentes , le Conseil communal
a exposé sa doctrine dans le rapport de
gestion 1968, doctrine entérinée par le Con-
seil général et la commission financière.

La réponse n 'a pas satisfait pleinement
quelques commissaires qui estiment que pour ,
certains dépassements trop importants (lors-
que par exemple ils dépassent le million),
une limite devrait être fixée au montant
d'un dépassement au-delà de laquelle on
devrait s'en référer au Conseil général qui
engage sa responsabilité en votant un bud-
get.

DÉPASSEMENT DE CRÉDITS
Lors de l'exécution de certains travaux ,

fait remarquer la commission , on constate
que les devis établis lors du décompte fi-
nal sont largement dépassés. Ces dépenses
supplémentaires ont été causées dans cer-

tains cas (crématoire) par des travaux sup-
plémentaires non prévus et non comman-
dés. Pourquoi alors payer ce que l'on
n'a pas commandé. N'y a-t-il pas là un
manque de coordination et de surveillan-
ce?

Le Conseil communal , en répondant à
cette question , reconnaît avoir rencontré
parfois certains problèmes et difficultés.
Aussi afin de les prévenir , il a été adopté
une nouvelle organisation . Dorénavant si
les intéressés le souhaitent , tous les devis
pour des travaux relevant de n'importe
quelle section seront contrôlés, voire ef-
fectués par les services des bâtiments. En-
suite il appartient à la section intéressée
de surveiller l'exécution des travaux avec
la présence d'un observateur de la section
des bâtiments.

DÉFICIT AUX SI
Le déficit du service de l'électricité , alors

qu 'un bénéfice était attendu , a longuement
retenu l'attention des commissaires et une
longue discussion s'est établie à ce propos.
En particulier la commission, et à travers
elle le Conseil général , admet difficilement
d'être mise devant le fait accompli du
paiement d'une somme importante de près

do 500,000 fr., au titre de liquidation de
factures litigieuses. Car, cette somme _ re-
présente une part substantielle du déficit
du compte 1969 de ce service communal,
Et des commissaires de demander s'il y
a eu d'autres abandons du même genre
les années précédentes, ou alors pourquoi
n'a-t-on pas réparti cette perte sur plu-
sieurs exercices ?

Ce contentieux de 500,000 fr. en chiffre
rond opposait la ville à l'ENSA, cette der-
nière a imposé aux trois villes du canton
une taxe de puissance plus onéreuse que
prévue primitivement. Neuchâtel, mis en
minorité , a bien dû payer son dû à la
suite de l'acceptation de cet état de fait
par les deux autres villes. Le service de
l'électricité, si l'on compare le budget et
les comptes, laisse apparaître une diffé-
rence de 1,850,000 francs .

Cela est dû à différents facteurs tels que
diminution de la consommation de l'indus-
trie du papier de Serrières, hausse du prix
moyen d'achat de l'énergie, en cours d'an-
née , baisse dans la vente de l'énergie, man-
que à gagner du fait que la réadaptation
tarifaire prévue n'a pu intervenir. Ainsi ,
le bénéfice présumé de 1,232,000 fr. s'est
donc trouvé entièrement absorbé par la di-
minution des ventes d'énergie d'une part
et l'augmentation des achats d'au t re part.
Les dépenses ont augmenté de 403,000 fr.
et les recettes enregistrent une moins-valtt e
de 833,000 francs . Il fau t ajouter que si
les comptes accusent pour l'ensemble des
services industriels une perte nette de
911 ,000 fr., ce montant intervient après
imputation effective d'une série d'amortis-
sements totalisant 2,680,000 fr., soit eaux
441 ,000 fr „ gaz 248,000 fr. et électricité
1 ,991 ,000 francs.

GRANDS TRAVAUX EN COURS :
16 MILLIONS

La commission est pleinement consciente
que l'avenir réserv e de lourdes tâches à
la ville et que devient toujours plus diffi-
cile le problème consistant à concilier les
deux impératifs qui veulent que d'une part
la ville ne doit et ne peut se dérober à
assumer ses responsabilités quant au dé-
veloppement normal ' de la ville , à l'équi-
pement indispensable de la cité dans les

divers secteurs et par conséquent engager
d'énormes dépenses et , d'autre part , main-
tenir les finances de la ville dans un sain
équilibre.

Tous les impératifs ne sauraient justifier
des déficits s'accumulant et enflant sans
cesse la dette publique dont le service
absorbe déjà une part importante des res-
sources.

Certes , les recettes suivent aussi une cour-
be ascendante , moins rapide hélas que cel-
le des dépenses et un essoufflement de la
hausse risque d'intervenir plus tôt pour
la première que pour la seconde.

Si la prudence , parfois une certaine re-
tenue , paraît devoir s'imposer dans certains
secteurs , il n'en reste pas moins que vien-
nent des impératifs auxquels on ne saurait
se soustraire. Faut-il , ajoute le rapport de
la commission, trouver des remèdes dans
une politique d'amortissement, par exem-
ple, dans un échelonnement plus large de
certaines dépenses ? Les lois actuelles^ 

li-
mitent la liberté d'action dans ces domaines.
Faut-il rechercher une répartition des char-
ges incombant à une ville qui subit les ef-
fets de sa situation particulière comme
centre d'une région de près de 80,000 ha-
bitants ?

Ces considérations peuvent être illustrées
concrètement par un examen superficiel
des charges grevant les finances de la ville
dues aux travaux en cours : travaux actuel-
lement en cours 16 millions de francs , tra-
vaux à amortir à fin 1970 (estimation) 8
millions de francs, soit à 10 % d'amortis-
sement une somme de 800,000 francs. Cré-
dits votés depuis le 1er janvier dernier :
environ 5 millions , non compris les cré-
dits votés au cours de la séance du 1er
juin ; amortissement 500,000 fr., soit au
total 1,300,000 francs.

Pour les comptes 1969, les variations de
la fortune sont de 4 millions environ , som-
me à laquelle il faut ajouter en 1970 1,3
million , soit 5,3 millions à faire supporter
par le résultat du compte financier qui de-
vrait accuser un bénéfice comptable de ce
montant. Comparé à celui des comptes de
l'exercice 69 (2,259,000 fr. ; 1,416,000 fr.
en 68 !) la progression souhaitable ne pa-
raît guère réalisable , conclut le rapporteu r
de la commission financière .

Création d'un diplôme supérieur d'ingénieur
en microtechnique à l'Université de Neuchâtel

Pour tenir compte des besoins actuels et
futurs de l'industrie horlogère et des indus-
tries de mécanique de précision et d'élec-
tronique de notre pays, l'Etat de Neuchâtel
vient de créer un diplôme d'ingénieur en
microtechnique à la faculté des sciences
de l'Université.

L'expérience acquise depuis 1948 grâce
au diplôme universitaire d'ingénieur horlo-
ger, que le nouveau diplôme est destiné à
remplacer , et la présence à Neuchâtel de
centres de recherches spécialisés (Labora-
toire suisse de recherches horlogères, Cen-
tre électronique horloger , Observatoire chro-
nométrique cantonal , etc.) ont permis l'or-
ganisation d' un enseignement complet, uni-

que en Suisse, d'une durée de 8 semestres.
Cet enseignement comprend entre autres
des séminaires réguliers dirigés par des spé-
cialistes de l'industrie et comporte une for-
mation en économie industrielle dans le ca-
dre de la faculté de droit et des sciences
économiques.

Ces études universitaires, sont ouvertes
aux bacheliers et aux ingénieurs techniciens
ETS. Des modalités spéciales de raccorde-
ment sont prévues pour les étudiants ing é-
nieurs des écoles polytechniques désirant
s'orienter vers ce nouveau secteur- On
compte former annuellement une dizaine
d'ingénieurs en microtechnique. Les cours
et laboratoires débutent officiellement en
octobre 1970.

Quand il est prouvé que la franchise est payante...
AU TRIBUNAL DE POLICE DE BOUDRY

Le tribunal de police du district de Bou-
dry a siégé hier matin sous la présidence
de M. Philippe Aubert. Le poste de gref-
fier était occupé par Mme Jacqueline Frei-
burghaus.

Lecture est faite tout d'abord d'uVi juge-
ment. F. O., de Colombier , circulait à mo-
tocycle sur la RN 5, d'est, en ouest au
mois d'octobre dernier. A la hauteur de
l'hôtel des Platanes, il aperçut trois person-
nes qui traversaient la chaussée. Deux d'en-
tre elles poursuivirent normalement leur
marché- tandis que la troisième, ¦ une dame
américaine , s'arrêta sur la ligne médiane.
A-t-elle avancé puis reculé ? Le motocy-
cliste a-t-il dévié ? Toujours est-il que
cette dame a été renversée et très griève-
ment blessée. Elle doit subir maintenant
encore des opérations pour de nombreuses
fractures et ne pourra reprendre son tra-

vail avant plusieurs mois. F. O. est con-
damné à 200 fr. d'amende et aux frais de
la cause qui s'élèvent à 400 fr. D'autre
part , il versera une indemnité de dépens
de 250 fr. à la victime. Cette inscription
sera radiée de son casier judiciaire après
une épreuve de deux ans.

Au volant de son camion, G. C. n'a pas
pris toutes les précautions nécessaires pour
quitter le-«stop » sis à l'intersection aveo
la rue du Sentier à Colombier. II entra de
ce fait en collision avec la voiture de
J.-C. Z. qui roulait dans cette rue.

Le tribunal prononce une amende de
70 fr. et met à la charge de G. C. les
frais qui s'élèvent à 14 fr. 80. Le montant
de l' amende a été réduit , compte ayant été
tenu de la franchise de l'accusé qui a im-
médiatement reconnu sa faute.

G. A. aurait lui aussi eu intérêt à pren-

dre ses responsabilités. En février , il perdit
la maîtrise de son véhicule à Auvernier
et toucha une voiture qui venait en sens
inverse. Malgré des dégâts aux deux véhi-
cules, G. A. ne s'arrêta pas. Il s'annonça
plusieurs jours plus tard à la police, con-
seillé par des amis. Il certifie n'avoir pas
fui pour éviter une éventuelle prise de sang,
mais parce qu 'il a perdu la tête.
' Ce qui n'aurait donné lieu qu'à une sim-

ple perte de maîtrise devient finalement
un délit dè| fuit gravement punissable. G. A.
se voit condamner à 400 fr-.' d'amende -et à
150 fr. de frais.

Deux affaires sont encore portées devant
le tribunal. Malgré les visibles efforts qu 'il
déploie pour remonter une longue pente , un
jeune employé de commerce s'écarte parfois
du droit chemin. Il a été surpris en train
de dérober de menus objets dans un appar-
tement. Malgré le peu d'importance du vol .
l'intention est réalisée et une peine doit être
prononcée. Cinq jours d'emprisonnement et
80 fr. de frais lui rappelleront que si la
route droite est parfois difficile à suivre ,
les écarts sont sévèrement mais justement
punis.

Un camion a quitté une place de station-
nement sur la RN 5 près de la Brena. Le
chauffeur de poids lourd mit son cli gno-
teur qu 'il maintint , ayant l'intention de faire
un tourner sur route. Un automobiliste zu-
ricois entreprit un dépassement , pensant
qu 'il s'agissait uniquement d'un signalement
pour reprendre une place dans le trafic. La
collision ne put être évitée et des dégâts
ont été enregistrés aux deux véhicules. Le
chauffeur de la déménageuse ne s'étant pas
présenté à l'audience, le jugement sera
rendu la semaine prochaine.

RWS

Viticulteurs
attention

Il faut lutter
contre le mildiou

La Station d'essais vih'coles commu-
nique :

Conformément à nos prévisions, des
taches de mildiou sont apparues ces
derniers jours. La vigne a actuellement
comblé son retard par une croissance
très rapide et la floraison commence.
Cette nouvelle végétation doit être pro-
tégée.

Préparer un traitement contre le mil-
dion dès le lundi 29 juin. Ce traite-
ment devra être terminé le 2 juillet.

Utiliser un produit organique auquel,
si cela est nécessaire, du soufre mouil-
lable sera ajouté.

L'Association pour le développement économique
de Colombier s'est choisi un nouveau président
M. Henry L'Hardy a été acclamé président d'honneur
(c) L'association a tenu récemment son
assemblée générale sous la présidence de
M. Henry L'Hardy, président, en présence
de nombreux membres.

Le procès-verbal de la dernière séance
est adopté.

Dans son rapport 1969-1970 le président
donne un aperçu de la situation économi-
que en général et plus particulièrement de
notre canton. Il a relevé également le tra-
vail fait par l'ADC et les problèmes qui
se poseront lors de la réalisation de la N 5.
Il sera peut-être même nécessaire de chan-
ger quelque peu la structure actuelle du
camping.

Ensuite c'est M. Wirz, caissier, qui donna
connaissance de son rapport. L'exercice
1969 a été très favorabl e au camping
grâce en partie à un très bel automne , ce

qui a permis d' enregistrer une augmentation
de la fréquentation du camp par rapport
à 1968. La modification du système de
facturation a été très bénéfique puisque
l' application des nouveaux tarifs compre-
nant une taxe de base par parcelle et une
taxe personnelle par campeur a permis un
important supplément de recettes nécessai-
res. Le compte de profits et pertes accuse
un produit de 56,820 fr. 05 qui a permis
une attribution au Fonds des constructions
de 53,000 fr., virés en amortissement indi-
rect du complexe sanitaire .

La situation financière s'est améliorée
par rapport à l'exercice 1968. Cependant
l'association est encore endettée par suite
de la construction du complexe sus-men-
tionné et , pour 1970, il n 'est pas envisagé
de nouveaux travaux ou améliorations d'au-

tant plus qu 'il est difficile d'estimer si les
travaux de construotion de la N 5 n 'occa-
sionneront pas un manque de recettes im-
portant.. L'Association devra encore dans
les années à venir s'occuper de près du
camping afin d'obtenir une compensation
pour les terrains qui seront perdus après
la construction de la N 5.

En terminant M. Wirz relève l'excellent
travail accompli durant la saison 1969 par
les gardiens du camp. Il est intéressant de
relever que les 3377 arrivées de tentes et
caravanes se répartissen t dans les pays
suivants :

France , Suisse, Allemagne, Angleterre,
Hollande , Belgique , Suède, Danemark, Ita-
lie, Etats-Unis , Canada , Tchécoslovaquie ,
Norvège , Espagne, Finlande , Autriche , Aus-
tralie , Roumanie, Yougoslavie, Afrique du
Sud , Portugal , Luxembourg, Nouvelle-Zélan-
de, Hongrie, Iran, Grèce, Brésil, Chili, Ir-
lande , Islande , Japon , Maroc, Monaco ,
Mexique et Rhodésie.

Après la lecture du rapport des vérifi-
cateurs de compte faite par M. Marcel
Robert , les comptes sont adoptés à l' una-
nimité avec félicitations pour la parfaite
tenue des livres.

NOMINATIONS
M. L'Hardy a décidé de se retirer de la

présidence après 31 années à ce poste. Il
a été vivement remercié et une magnifique
gerbe de fleurs aux couleurs de Colombier
lui fut remise pour cette circonstance.

Il est nécessaire de mentionner qu 'il a
fait énormément pour le village et en con-
server son cachet.

M. Fred Kunz , dernier membre fonda-
teur au comité , releva ce que fut M. L'Har-
dy pour l'association. Retracer 35 ans d'ac-
tivité , de présidence, serait long et bien
des oublis seraient faits. Cependan t M.
Kunz rappelle le début de l'A.D.C, le
début de la place et camping du temps de
la Belle Hélène , et du chemin parcouru
jusqu 'au magnifique cam p de Colombier
d'aujourd'hui.  M. L'Hardy y est pour quel-
que chose. Président , toujours calme, pon-
déré , de bon sens, sachant garder l'église
au milieu du village, il a su faire face
aux situations les plus diverses.

En remerciements , M. L'Hardy est nom-
mé président d'honneur.

M. G.A. Grosjean , agent de la BCN à
Colombier , est nommé à l'unanimité nou-
veau président. Il adresse également des
paroles élog icuscs à l'égard de M. L'Hardy.

Les membres du comité sont nommés ,
soit MM. Fred Kunz , M. Wirz , A. Hau-
ser , Th. Zurcher , Bourquin (anciens) MM.
G. Ielsch, J. Luy et Edg. Hofmann (nou-
veaux).

Pour terminer précisons que l'ADC ten-
tera de développer son activité non seule-
ment au camping mais aussi au village
en organisant certaines manifestations à
Colombier. De plus un contact plus réel
sera pris avec les commerçants de la loca-
lité.

Une collation termine cette intéressante
assemblée.

Création d'une commission intercommunale
de la protection de la nature et des sites

AMÉNAGEMENT DU TERRITOIRE DU PLATEAU DE DIESSE

De notre correspondant .:
L'élaboration d'un plan des sites fait par-

tie intégrante de l'aménagement régional
du territoire. C'est la raison pour laquelle
le Syndicat du plan d' aménagement du
Plateau de Diesse (SPAPD) vient de cons-
tituer une commission intercommunale de
la protection de la nature et des sites.

Elle est présidée par M. Hervé Treu ,
professeur de sciences à Biennc et com-
prend MM. Paul Liniger , secrétaire, garde-
chasse et gendarme à Diesse , Anselme Bren-
tano , ingénieur forestier à la Neuv eville ,
Rémy Trôhler , garde-chasse , Prêles , Wal-
ter Moser , directeur-adjoint de la Maison
d'Education , Willy Aebischer, chef de la
protection du gibier du district , René Dick ,
président des chasseurs du district , Marc-
Henri Descombes, conseiller communal , Li-
gnières , Reynold Rollier , garde-chasse , Nods ,
et Bertrand Gagnebin , instituteur à Diesse.

La séance constitutive, qui s'est tenue
récemment à Prêles en présence de MM.
Jean-Claude Bouvier , président de la com-
mission jurassienne de protection de la na-
ture , Rodolphe Baumann , urbaniste du syn-
dicat et Francis Erard , président du SPAPD,
a permis à la commission de jeter les bases
de son activité future.

M. J.-C. Bouvier , définit  tout d'abord la
mission et les tâches d'une commission ré-
gionale de protection et mettant en évi-
dence la nécessité non seulement de pro-
téger mais d'aménager la nature existante.

Parmi les objectifs principaux à attein-
dre , citons la création de réserves nature l -
les, la protection des monuments  naturels
tels les points de vue , les blocs erratiques ,
les essences forestières rares , les cavernes ,
les étangs , les haies , les cours d'eau natu-
rels , les curiosités géolog iques , les bâti-
ments faisant partie du patrimoine régio-
nal (tours , lieux de culte , vestiges , ruines).

M. Baumann donna ensuite connaissance
du plan des sites qui constitue l'un des
cinq plans directeurs du programme d'amé-
nagement. Ce plan constitue une sérieuse
référence de travail qui aidera considérable-
ment la commission dans ses travaux. La

nécessité de protéger les eaux naturelles ,
notamment les sources et les nappesphré-
atiques du Marais de la Fraye a été mis
en évidence. Cet aspect vital de la protec-
tion de la nature fera l'objet d' une étude
particulière. D'entente avec les communes
partenaires du SPAPD, la commission devra
résoudre le problème des décharges publi-
ques et l'élimination des ordures . Quant au
problème de l'épuration des eaux usées ,
il est très avancé au Plateau de Diesse
puisqu 'une station fonctionne déj à,
(Maison d'Education), celle de Prêles est
en construction , celle de Nods sera cons-
truite cette année, et celles de Diesse, Lam-
boing et Lignières seront probablement mi-
ses en service l'an prochain ou en 1972.

En vue d'établir l'inventaire des mesures
à prendre , les membres de la commission
se sont répartis lors de leur première séan-
ce de travail , les différentes zones du péri-
mètre d'aménagement. Ils se sont également
penchés sur la manière d'établir une réser-
ve naturelle à l'étang de la Praye. Un dos-
sier de base sera constitué à l'intention de
l'inspecteur cantonal de la protection de la
nature et du propriétaire , en l'occurcnce
l'Etat de Berne. La construction d'une tour
de télévision de 63 m au sommet de

Chasserai , le projet d'ériger un dépôt d' or-
dures sur le même sommet et la dissémi-
nation des places de camping ont inquiété la
commission de protection de la nature qui
a décidé de prendre des mesures adéquates
pour éviter l'enlaidissement du paysage et
le désordre. Cette séance constitutive a pris
fin par une visite des lieux à protéger.

En cette année européenne de protection
de la nature , il était difficile d'imag iner
une telle activité débuter sous de meilleurs
auspices. Entre les agglomérations urbaines
de Bienne et Neuchâtel , le Plateau de
Diesse, terre jurassienne , entend maintenir
intact son patrimoine naturel pour le pro-
fit de tous ses visiteurs.

ATTENTION ! ENFANTS;
ENFANTS : ATTENTION !

Lorsque des enfants sont victimes
d'accidents de la circulation, c'est le
p lus souvent parce qu'ils se sont
brusquement élancés sur la chaussée.
Lu conférence suisse de sécurité dans
le trafic routier (SKS) prie les pa-
rents, éducateurs et conducteurs de
respecter les règles et principes sui-
vants :

* Les enfants doivent être habi-
tués, dès leur plus jeune âge, à uti-
liser les passages pour piétons. Ils
ne doivent jamais traverser la rue en
courant. La meilleure façon d 'instrui-
re les petits enfants, consiste à leur
répéter constamment la règle suivan-
te : « S'arrêter ! Regarder ! Ecouter !
Marcher ! ».

* Pour les écoliers et les adultes,
le mot d' ordre est : < Regarder à gau-
che — puis à droite — et encore à
gauche ! » .

* Au début de leur scolarité, il
faut familiariser les enfants avec le
chemin de l'école, et ne pas se con-
tenter de les accompagner le pre-
mier jour seulement. Cela suffirait
peut-être à apaiser la conscience des
parents, mais n'aurait aucune valeur
dans la lutte contre les accidents, si
tragiques lorsqu'ils frappent de pe-

tits enfants. Déjà en tant que citoyen ,
chacun devrait se préoccuper du déve-
loppement de l'éduca tion routière et
de l'enseignement de la circulation
dans les écoles.

Le SKS intervient en outre afin que
davantage de places de jeu soient
mises à la disposition des enfants.
Il prie aussi les proprié taires de jar-
dins, de ne pas en interdire l 'accès
aux enfants.

* Les conducteurs de véhicules
à moteur se souviendront de :

Lâcher l'accélérateur, s'apprêter à
freina - et donner un discret coup de
klaxon lorsque des enfants se trou-
vent à proximité de la chaussée (trot-
toir, esplanade, etc.) et semblent ne
pas prêter garde au trafic. C'est là
un devoir impérieux.

Le conducteur d'un véhicule à mo-
teur ne doit jamais se prévaloir de.
son « droit » quand des enfants sont
en cause. Les enfants sont impulsifs
et jouissent en conséquence d' une pro-
tection légale accrue. Selon les cir-
constances, la personne responsable
de la mort d'un enfant peut être
aussi douloureusement af fectée que
si elle avait perdu son propre fils I

NEMO

Deux passants renversés
sur le passage de sécurité !
• DEUX PIÉTONS, l'un au bas

des Terreaux, l'autre à l'entrée de la
rue Picrre-à-Mazel , ont été renversés
hier par des automobiles alors qu 'ils
se trouvaient sur des passages de sé-
curité !

• A 10 h 50, M. Jules Humbert-
Droz, âgé de 66 ans, fonctionnaire com-
munal, domicilié Poudrières 18, traver-
sait la rue des Terreaux , au feu vert
des piétons, de l'Hôtel de ville à l'Hô-
tel communal, quand il fut renversé
par M. Michel Javct, domicilié à Saint-
Martin , dans le Val-de-Ruz. Souffrant

d'une légère commotion , d'un ecchymo-
se au front et de douleurs dans une
jambe et un bras, M. Humbert-Droz
a été transporté aux Cadolles.

© A 14 h 45, près du garage Pat-
they, Mlle Evelyne Martignier, de Paycr-
ne, qui roulait en voiture du faubourg
du lac en direct ion de la rue Pierre-
à-Mazel , a happé Mme Marguerite Guy,
âgée de 48 ans, domiciliée F.-C. de
Marval , qui traversait la chaussée eu
empruntant le passage de sécurité.

Portant une blessure au front et se
plaignant de douleurs dans le dos, la
victime a été transportée aux Cadolles.

TOUR
DE

WëlLE

Des lentilles... à point !
Hier , à 14 h 03, une telle fumée

s'échappait d 'tm logement de l'immeu-
ble Moulins 27, que les premiers se-
cours se. rendirent sur place. Ils forcè-
rent la porte d' entrée pour trouver , sur
la cuisinière à gaz, une potée de len-
tilles que le locataire avait oubliée sur
le feu !

BIENVENUE DANS LE CANTON
AUX JOURNALISTES DE SUISSE

Une quarantaine de journalistes de
toute la Suisse vont vivre, aujourd'hui
et demain, à l'heure neuchâteloise.
Ils apprendront à connaître ce can-
ton, pour mieux en parler, ce can-
ton dont on peut , à juste titre, être
fier. Ses différentes régions — la
montagne et la plaine, les vallées,
les rivières, le lac — lui donnent une
belle variété de p aysages sur une su-
perficie relativement restreinte.

Ils seront les hôtes de l 'Office neu-
châtelois du tourisme (ONT),  des
Associations pour le développement
des villes de Neuchâtel (ADEN) et
de la Chaux-de-Fonds (ADC) qui ont
organisé ces journées de la presse
avec la collaboration des sections neu-
châteloises de la Société suisse des
hôteliers et de la Société des cafe-
tiers, hôteliers et restaurateurs.

A l'enseigne « Le pays de Neuchâ-
tel vous accueille avec le sourire » ,
ces rédacteurs passeront la journée de
jeudi dans le Bas et à Chattmont, et
celle de demain dans le Haut du
canton.

Cet après-midi, au Châtea u de Bou-
dry, ils goûteront les vins des co-
teaux neuchâtelois of fer ts  par l 'OPVN
avec la collaboration de la noble com-

pagnie des Vignolants du vignoble
neuchâtelois.

Le soir, un repas est prévu à Chatt-
mont , qui sera suivi d' un exposé de
M. Roger Beuchat, directeur de
l 'ONT , et d'une présentation illustrée
et fantaisiste du canton par Al ex Bil-
le ter, directeur de l 'ADEN.

Demain après une halte à Tête-
de-Ran où ils seront montés en car
par le Val-de-Ruz, ils visiteront le
Musée de l'horlogerie des Monts, au
Locle, déje uneront sur les bords du
Dottbs, aux Brenets, navigueront jus-
qu'au saut , reviendront dans la vallée
de la Brévine pour visiter la ferm e-
musée jurassienne du Grand- Cachot-
de-Vent , rénovée avec le succès que
ion sait.

Enfin ils redescendron t à Neuchâ-
tel par la Tourne, feront une halte
dans la cave d'un propriétaire-enca-
veur d'Auvernier, puis visiteront la
vieille ville de Neuchâtel sous la con-
duite de M. Billeter.

Souhaitons à ces confrères venus
des quatre coins du pays, des heures
agréables en terre neuchâteloise.

Nous leur disotts la plus cordiale
bienvenue dans ce canton qui s'est
fai t  beau pour les recevoir.

DIESSE

Dernièrement, a bpiez , sur les Doras
du lac de Thun , l'assemblée générale
de la Société d'économie et d'utilité
publique du canton de Berne (O.G.G.)
a fait appel à M. Constant Bourquin ,
maire de Diesse, pour faire partie de
son comité.

Quelques j ours plus tard ,1'associa-
tion des maires du district de la Neu-
veville, nommait, également M. Bour-
quin , président do cette association,
pour la période qui se terminera à
fin 1971.

Un maire actif

LA NEUVEVILLE

(c) Le Conseil municipal de la Neuve-
vil le a pris acte, avec remerciements
pour les services rendus , de la démis-
sion de Mme Geneviève Hehlen-Rouge-
mont, concierge de l'Ecole supérieure
de commerce, pour le 31 décembre 1070.

Mme Hehlen occupa cette fonction
tout d'abord en collaboration avec son
mari depuis 1!) '.'!) et seule depuis l'an-
née 1959.

Délégation
(c) Donnant suite à l'invitation reçue
de la section neuchâteloise de la Socié-
té suisse des ingénieurs et architectes
(SIA), le Conseil municipal de la Neu-
veville a délégué M. Walter Grieder, vi-
ce-maire, à l'assemblée générale de la
section le mercredi 24 juin, à la Neu-
veville.

Démission

j  . _
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^Réception centrale :

Rua Saint-Maurica 4
Neuchâtel

Téléphono (038) S 65 01

Compta de chèques postaux 20-178

i Ngg guichets sont ouvarti ou public

j : 6» 8 heur— à midi et da 13 h 45

l à 18 h 10, sauf le tcmedl.

Tous nos bureaux peuvent être atteint»
par téléphone de 7 h 30 à 12 heures et
de 13 h 45 à 18 heures. En dehors da [
ces heures, une permanence est ouverte,
du dimanche au vendredi soir de 20 h 30

: à 0 h 30. La rédaction répond ensuite
aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant - veille à
17 heures peuvent paraître le surlende-
main. Pour le numéro du lundi, les
grandes annonces doivent parvenir à
notre bureau le vendredi avant 9 heures
et les petites annonces, le vendredi éga-
lement avant 11 heures. Pour le mardi,
le lundi jusqu'à 8 h 15.

Avis de naissance
et avis mortuaires

Les avis de naissance et les avis mor-
tuaires sont reçus à notre bureau jus-
qu'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu'à 23 heures, ils peuvent être glis-
sés dans la boîte aux lettres du journal [
située à la rue Saint-Maurica 4, dans j
le passage.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jus-

j qu'à 15 heures. Passé ce délai et jusqu'à
23 heures, nous n'acceptons pins que
des avis tardifs dont la hauteur est
fixée au maximum à 50 millimètres et
de £0 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
| 60.— 31.50 16.50 6.—

ÉTRANGER
1 an 6 mois 3 mois 1 mois

; 90.— 46.— 24.— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne,
¦ Yougoslavie et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
i 95.— 52.— 27.— 10.—

Délai» pour les
changements d'adresse
(minimum 1 semaine)

la veille avant 8 h 30
Pour le lundi : le vendredi

avant 8 h 30

Les changements d'adresse en Suisse
! sont gratuits. A l'étranger : frais da

port en plus.

^—â^ESSSfe'-̂

c ^r~J^~̂ NEUCHÂTEL

<^* ï3J) MAISON ancienne
^-̂  partiellement rénovée

0 5 13 13 comprenant :

NeUChâtel ~ appartements de 3 pièces,
_ , 1 appartement de 1 pièce,
Epancheurs 4 2 chambres indépendantes
offre à vendre A proximité de transports publics.

V* J

A vendre, à Cheyres, près d'Esta-
vayerrle-Lac, avec une vue splendlde
sur le lac et le Jura,

CHALETS NEUFS
comprenant : salle de séjour, 3 cham-
bres à coucher, cuisine agencée, W.-C.,
douche, garage, terrasse couverte, élec-
tricité et chauffage.

Habitable toute l'année.

Prix i environ Fr. 83,000.—, terrain
compris. Hypothèque 50 %.

Pour visiter, s'adresser à Louis PER-
RIN, constructeur, 1462 Yvonand. Tél.
(024) 5 12 53.

A la même adresse, à vendre encore

UN CHALET DE VACANCES
à 80 m du lac environ. Prix : 63,000
francs. Sur terrain communal en loca-
tion, prix du m2 : Fr. —.50. Bail de
99 ans.

Résidence suisse
Vous pouvez devenir propriétaire
de l'appartement de vos rêves,
c'est un investissement sûr et
rentable dans une zone de vacan-
ces avec un grand avenir.
Au c ROYAL II » : unique rési-
dence suisse
Studio dès 23,400.-
2 pièces dès 32,400.—

I Villas dès 74,000.-
(prix clés en main. Facilités).
Tout confort, chauffage central,
ascenseur, balcon, etc. 25 ans fran-
chise impôt immobilier.
Visite organisée le week-end, sur
place.
Au bord de la mer,

près Alassio
renseignements : INTER SERVICE

1 15, rue de la Cité, 1204 Genève
Tél. (022) 25 32 11.

A deux minutes à pied d'une
gare, à 5 minutes d'auto du lae
de MORAT, à vendre

ANCIENNE FERME
habitable tout de suite, terrain.
Pour traiter : Fr. 20,000^-
Prix : Fr. 47,500.—
Faire offres sous chiffres P
300,422 N, à PUBLIGITAS S.A.,
2001 Neuchâtel.

A vendre à Chevroux, au bord du
lac de Neuchâtel,

j olis chalets
avec 3 chambres à coucher, grand
living, douche, cuisine et balcon.

S'adresser à F. Curchod ,
1523 Granges. Tél. (037) 64 1152.

Une semaine de vacances gratuites à la k A

COSTA DEL SOL-ESPAGNE éBMM
à tout acheteur de nos réalisations Jfc ''<%!$ *J' \j  JL

« Torres Los Très Caballos » £ + : wLJIff vLiV
1 2 %  REVENU NET AVEC GARANTIE ' <fimt-\ nV^~

BANCAIRE
6 tours de 1 1 étages, face à la mer, air conditionné,
piscine chauffée en hiver, parking, courts de tennis,

yachting club privé .
Appartement de 1 à 2 chambres à coucher, entièrement

équipées, à partir de 17,000 fr.
Autres promotions : bungalow s, studios.

Départ de Genève tous les lundis par Turbo Jet SATA.
Renseignements et réservations :

ACFISA - LOS TRES CABALLOS - 15, rue Cendrier, Genève.
Tél. 31 16 64.

Nom et prénom : 
Adresse i 
Désire documentation rendez-vous

Départ éventuel le Nombre de personnes 

 ̂ VACANCES EN CHALET ^
toute la Suisse.
Nous pouvons vous louer pour cet été un très joli
chalet ou un appartement dans votre région préférée.
Demandez-nous des offres détaillées, sans engage-
ment, en indiquant dates, nombre de lits et prix
maximum. Réponse par retour du courrier.
RENT-AGENCE, 4, Grand-Saint-Jean, 1003 Lausanne,

k Tél. (021) 22 46 32. Ouvert même le samedi. A

||̂  
Les Hauts-Geneveys ĵ

Cité Verte

A VcllUl C en copropriété par étage

appartements de 3.4-5 pièces
Situation

exceptionnelle, au-dessous de la gare CFF (à 3-4 minutes à pied), endroit j
tranquille et ensoleillé ; vue imprenable sur le Val-de-Ruz, le lac et les \
Alpes. Transports publics avec de bonnes communications pour Neuchâtel
et la Chaux-de-Fonds.

Construction
très soignée et bien insonorisée, de conception résidentielle (6 à 8 appar- «
tements par bâtiment).

Aménagements
et équipement ultra-modernes (cuisine complètement installée, y compris
machine à laver la vaisselle ; CHEMINÉE de salon ; PISCINE privée chauffée.

Habitable
été et automne 1970.

Financement
propre minimum 20 %.

Mises de tonds propres dès : Fr. 19,000.— pour 3 pièces
Fr. 21,000.— pour 4 pièces

g Fr. 25,000.— pour 5 pièces

Pour tous renseignements et documentation, s'adresser à :

Fiduciaire J.-P. Erard, SeyonIO, Neuchâtel. Tél. (038) 437 91 |

rTTS: 1
jjgjl NEUCHÂTEL
X$^-"̂  TRÈS BELLE VILLA DE 3 LOGEMENTS

. |S

161. D 10 10 située rue de la Côte, à proximité du funiculaire.
Construction massive : roc et pierre de taille.

Neuchâtel Distribution :

Epancheurs 4 1 appartement de 4 pièces et véranda

t\ 1 appartements de 5 pièces et balcon

F 
avec confort , chauffage à mazout , cheminée dans
chaque logement.

F 
Dépendances permettant d'aménager un appar-
tement supplémentaire.

wt ¦' Jardin en terrasse, partiellement arborisé.

C Belle vue dominante.

i WCMftDE 2 appartements sont disponibles tout de

v 1! J

VALAIS

Bluche - Montana

A louer

chalets
Tél. (027) 5 65 43.

A louer à
Adelboden

appartement
de vacances
6 lits avec cuisine et
salle de bains.
Libre jusqu 'au 18
juillet 1970, du 25
juillet au 15 août
1970, septembre et
octobre 1970.
Tél. (038) 5 58 57.

Appartements,
chalets

mois et quinzaines.
Prix avantageux.
Tél. (025) 2 18 92.

OFFICE DES POURSUITES DU
VAL-DE-TRAVERS

ENCHÈRES PUBLIQUES
L'Office des poursuites vendra ,

vendredi 26 juin 1970, à 14 h , devant
le garage Caretti, à Travers, où elle
est entreposée : 1 voiture Renault R 4,
blanche, modèle 1961, appartenant à
un tiers.

La vente aura lieu par enchères
publiques, à titre définitif , contre
argent comptant et conformément à
la L.P.

Môtiers , le 19 juin 1970.
OFFICE DES POURSUITES

Le préposé : Blanc.

ÉTUDE BOLLER & GENTIL
Rue du Trésor 9 - 2000 NEUCHATEL
Tél. 4 23 63
ACHAT - VENTE - COURTAGE

% offre à vendre

VUE-DES-ALPES
CHALET avec situation imprenable sur
le lac et les Alpes

\, — 1 hall d'entrée
— 1 cuisine équipement complet

k, — 1 douche avec W.-C.
f ,  — 1 grand living-room avec coin à man-

ger >j
— 4 chambres à coucher
— 1 terrasse

B Ĥ ŜMIi'illlWnnBBHHHHHnsnBBHnBHi

Urgent
Chambre avec demi-pension est
cherchée pour jeune Tessinois,
pendant le mois de juillet, ré-
gion centre de la ville, Fahys,
la Coudre, le Mail. Tél. 3 31 41.

ETE 1970
A louer, pour juillet, août et sep-

tembre,

VILLA MEUBLÉE
à Portalban, haut de la falaise ; si-
tuation de 1er ordre, tout confort ,
téléphone, TV, accès pour voiture ;
3 chambres, cuisine, bain , 4 lits,
850 fr. par mois, payable d'avance.

Adresser offres sous chiffres P
900192 N à Publicitas, 2001 Neuchâtel.

A LOUER
pour raison de santé, à Fleurier,

CAFÉ-RESTAURANT
en plein rapport, excellente clientèle.
Appartement spacieux de 9 pièces, possi-
bilité de louer des chambres. Chauffage
général au mazout. Cette affaire, pour
preneur sérieux, est à louer avec pro-
messe de vente, qui pourrait intervenir
à partir de juillet 1972 ou à convenir .
Faire offres sous chiffres P 900,079 N,
à PUBLICITAS S.A., 2001 NEUCHATEL.

I » 1
Nous cherchons

JEUNE HOMME
pour travaux de manutention
à la demi-journée.
Tél. (038) 5 8117.

I l

1 <

FAVAG
j  cherche :

EMPLOY É (E)
pour son bureau de paie. ;

' Entrée : immédiate ou à convenir. !
Personnes ayant une certaines expé-

H rience dans ce domaine sont priées
d'adresser leurs offres manuscrites,

avec photo et prétentions, à

FÂVÀG
SA

2000 NEUCHATEL Monruz 34
Tél. (038) 5 66 01 I

*¦¦¦ ! WIIIIIIIIW IIIHIIIIW ¦!¦¦ !¦ IIIIW 1

LA RADIO SUISSE ROMANDE
cherche¦ 

h

1 ingénieur
EPUL ou EPF

(ou ingénieur technicien ETS en électronique
ou électro-acoustique)
de nationalité suisse pour diriger son départe-
ment technique.

Situation de cadre.

Hautes qualifications exigées avec pratique.

Faire offres, avec curriculum vitae et préten-
tions de salaire, à la Radio Suisse Romande,
département administratif , Maison de la Radio,
1010 Lausanne.

Garage R.WASER S

HB!©BRHS Triumph - MG - Morris »jj
i " " ' Rue du Seyon 34-38 Içj

p^ci—¦¦—.— I 2000 Neuchâtel fc$
© TRIUMPH Tél. (038) 516 28 

0¦ cherche, pour entrée immé- I
¦MI JUf iy^fa diale , éventuellement tempo- pSl
¦P T̂vV rai renient , ||5

I\M Ini 1 employé de bureau I
ËBraeÉl 1 aide de bureau W

/f |̂ -^nas/a

cherche, pour son bureau des commandes, une

employée
de bureau -
facturiste

pour lui confier les travaux en rapport avec :

— la réception des commandes ,
— leur préparation en vue de la prise en charge

sur ordinateur,
— la surveillance de leur bonne exécution.

Langue maternel le  allemande avec de bonnes
connaissances du français ou vice versa.

Cette collaboratrice aura l'occasion de travailler
dans des locaux très modernes et au sein d'une
équipe dynamique.  Elle pourra bénéficier des
avantages d'une grande entreprise et d'un horaire
au choix.

Les personnes intéressées sont priées de faire
une offre  détaillée , avec curriculum vitae , pho-
tographie , au bureau du personnel, ELNA S.A.,
1211 Genève 13.

Ogival S.A.
cherche

personnel
féminin

pour travaux divers en ate-
lier.

Faire offres à OGIVAL S.A.,
Colombier. Tél. (038) 6 31 68.

A louer,
pour juillet,

appartement
de vacances

à la Forclaz sur-
Evolène, 3 chambres,
5 lits, cuisine, salle
de bains.
600 fr.

Tél. (027) 2 26 70
ou famille Gaspoz,
près d'Amédéo 33,
1950 Sion.

A vendra à Bols

appartements
résidentiels

de 4 i 5 pièces.

. Pour visiter et traiter , s'adresser à M. Pagani & Cie, 2014 Bôle,

tél. (038) 6 35 87, ou à A. Mucci, 2105 Travers, tél. (038) 9 64 47.

A louer tout de suite

logement
de 4 pièces
et grandes dépendan-
ces, avec confort,
à CHEZ-LE-BART,
garages, jardins.
Indépendant.
Tél. 6 70 84.

Vacances
A louer
à CESENATICO
(Adriatique)

appartement
tout confort, 4 lits.
Libre du 27 juin
au 25 juillet.
Tél. (066) 7 47 12.

Entreprise romande cherche, pour
sa succursale de NEUCHATEL,

EMPLOYÉE DE COMMERCE
qualifiée, de langue maternelle fran-
çaise, habile dactylo, habituée à un
travail varié et indépendant.
Place stable, semaine de 5 jours,
avantages sociaux d'une grande mai-
son. Entrée début août ou à convenir.
Prière de faire offres sous chiffres
AS 1050 aux Annonces Suisses SA.
« ASSA », case postale, 1002 Lausanne.

Nous cherchons
pour notre fils , belle

chambre
à un lit dans famille
ou pension du 12
juillet au 4
septembre.
Faires offres :
Mme Bombis ,
Schaffhauserrheinweg
101, Bâle.
Tél. (061) 32 80 80.

Jeune homme
cherche un petit

studio
meublé
avec cuisinette
et douche, au centre
ou environs,
pour le 15 juillet
1970.
Adresser offres
écrites à IZ - 1624
au bureau du journal.

URGENT
On cherche studio
ou petit appartement
de 2 pièces meublé,
avec confort.
Région Cornaux -
Saint-Biaise -
Cressier.
Tél. (038) 7 72 35
dès 10 heures.

A toute demande
de renseignements ,
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Feuille d'avis
de Neuchâtel.

Famille suisse
cherche à louer
appartement de

4-5 pièces
à la campagne.
Adresser offres
écrites a 276-307 au
bureau du journa l.

Fr. 500.—
de récompense à qui
procurera un
appartement de cinq
pièces, tranquillité,
jardin , garage si
possible.
Adresser offres
écrites à FZ 1646
au bureau du journal.

Restaurant-Brasserie Miiller,
Evole 39, cherche pour entrée
immédiate ou à convenir

une sommelière
Débutante acceptée ; nourrie et
logée ; congé le samedi et le
dimanche.
Tél. (038) 5 15 69.

Personnel
de nettoyage

est cherché pour nos bureaux, au
centre de la ville.
1 y2 à 2 heures de travail le soir
après 18 heures.
Semaine de 5 jours.
Les personnes suisses ou étran-
gères au bénéfice d'un permis C
sont priées de téléphoner à

La Neuchâteloise-Générales
Rue du Bassin 16
2001 Neuchâtel
Tél. (038) 5 74 44 de 8 à 12 h
interne 212 ; dès 14 h interne 214.

Nous cherchons, pour entrée
immédiate ou date à convenir ,

employé (e)
de fabrication

j Estoppey-Addor & Cie , électro-
j plastic horlogcrc et industrielle
! rue Wasen 32, 2500 Bienne.

I Tél. (032) 4 52 92.
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I / /  Jj Mmi *• jtfTSt. l ^d&. '" Pour ' ac',a* d'une tondeuse à gazon et de meubles de !

V I / ft̂  ^̂ 5  ̂ l̂ ^wbr̂ V jardin, j 'ai fait les magasins et ai fini à COLOMBIER chez : i

« ¦ \ l l \^5" \ " t̂jïrA Tosalli (là où nous avons acheté nos skis l'hiver dernier). j

^̂  
'S—^\ \ f«V\k ^n c'e ses mécaniciens a pris la peine de me donner des j

^̂ Mfc^—^JK * /VIBI exp lications approfondies. Il m'a montré l'atelier propre où >

'"Tfi VQ$r / %W ils réparent " ! 
¦

m vj; ^\^^ 
>**^# 

Al /SaM ^u me disais avo ir vu a Cologne une tondeuse qui coupe
M/f 'fj  X̂ ^ _ a l .  njn l'herbe haute des vergers et aussi h gazon fin des pelouses

" i /À ,/4m VjÉlM-̂ i Cette machine existe chez Tosalli , parmi le programme
(// \ i ' \ 

^ T̂T l RICHEI qui comporte 7 marques. Je l'ai essayée dans environ
/ \ ' \ *îi" 

~ :ai 1 30 cm d'herbe haute et dure. Tu devrais voir comme elle i
\ î-*  ̂ 1 coupe, puissante , maniable, légère, elle t'enchantera. Et... |

O  ̂ elle ne coûte pas cher, pour une tondeuse perfectionnée,
*̂ >̂ de marque.

Quant aux meubles de jardin , cette exposition est un tel enchantement qu'on a presque de la peine
à choisir.
C'est vrai , CHÉRI ! On se décide tout de suite I Dans ce cas, je t'attends à Colombier.

Jacohsen service -un bon semée 9
Un grand choix ĵQSaJID Colombier-Tél. 6 33 12 ¦
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Chambres à coucher^̂
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BB Nos sa 'ons d'exposition, répartis ^P"̂ ^
« sur 6 étages, vous permettent d'ap- MEUBLES

ĴH précier notre choix extraordinaire srfĈ l 
ff 

Û Ç.
» et nos prix raisonnables. 
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RI Veuillez m'envoyer votre catalogue illustré.

isl E ' i Rw ¦ Nom : Prénom : 

Rue : Localité : 

VENTE DE SOLDES
DE CARRELAGES

ARMOIRES DE CUISINE
PRIX INTÉRESSANTS.

S'adresser à SAXOPAN S.A., Cuvette
du Vauseyon , jeudi 25 juin et ven-
dredi 26 j uin de 10 à 12 h et de 16
à 19 heures.

Eventuellement sur rendez-vous :
tél. 4 12 42.

r— >

I ,1 -t>„: %J ïM Dahwdn %
ATOMISEUR PARFUM

\ \
I ¦ 1

i VWwv, VM - i

n parfum? ? ' wà i'unission de votre charme. * O j
| , ;• ,. . . Un parfum digne de | | jfvotre élégance.
lUn grand parfum signé Pierre Bai ma in ,,.. . v>s*:g#' :> — ¦- —-—— : - ' ':. . ...\

qui sera contresigné par "R f^^V^T 
Nous nous 

ferons :
tous vos J3V_/iN( le plaisir de vous 1| admirateurs . remettre. en échange de ce Bon,

le parfum Miss Balmain
en atomiseur . 

^ 
_v^ i¦f ;'y/ pour le prix 1 K"V 4

' spécial de Fr. , M.\Jt ^ i

:. ¦ ;. : . ..'.'.' . . i. 1

Hôpital 9 KINDLBR Neuchâtel

V. J

I j  

CHAUFFAGE - SANITAIRE j
FERBLANTERIE

fe Scheidegger
M- M̂ Wuillemin suce. |

VX^̂ -jf l-a rnême famille au service
jj-j Ĵ "* de la clientèle depuis plus j

I

JH P|'\ de 25 ans
«=a^X>VÎ®' Av. des Alpes 102

* NEUCHÂTEL Cfi 5 14 77

LE VÉLOMOTEUR H
qui répond au goût du jour |

Toujours plus de sécurité m̂r ! 1
Freins plus puissants ; plus rapide, plus confortable.
Le permis de voiture suffit.

Et maintenant ^n grande première, le :

cyclomoteur KREIDLER H
(plaque vélo) dès 14 am

Livrable du stock - Facilités de paiement.

Agent officiel j

AU CENTRE DES 2 ROUES
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Travaux, crédits, naturalisations et divers problèmes
AU PROCHAIN CONSEIL GÉNÉRAL DE COUVET !

De notre correspondant :
Un important ordre du jour attend les

41 conseillers généraux de Couvet pour
leur séance du 3 ju illet. Il ne comprend
pas moins de 14 points qui sont : 1. appel ;
2. procès-verbal de la séance du 15 mai
1970 ; 3. communication du Conseil com-
munal concernant un programme de tra -
vaux à envisager à court et à moyen ter-
mes ; 4. vente de terrain à M. Hugo Isler ;
5. demande de crédit pour l'exécution de
travaux au bâtiment de l'EMEC ; 6. achat
de terrain à la Société Mobil Oil ; 7. de-
mande de crédit pour l'édification d'une
station électrique à la Fie du Derbe et mo-
dification de la station de la Rochetta ;
8. demande de crédit pour la pose d'un
câble électrique au chemin du Clos-Pury ;
9. octroi d'un crédit supplémentaire au
Couvet-Sports ; 10. naturalisation communa-
le du ressortissant espagnol Alberto Perez ;
11. naturalisation communale du ressortissant
italien Michèle Parmigiani ; 12. opérations
d'échange de terrains avec la société immo-
bilière Dubied et de la Caisse en faveur du
personnel de Ed. Dubied et Cie SA ; 13.
communication du Conseil communal (mat-
ches au loto) ; 14. divers.

PROGRAMME DE TRAVAUX A
ENVISAGER A COURT ET

A MOYEN TERMES
En réponse à la motion déposée par

Mme Charlotte Landry (rad), Jean-Louis
Baillods (soc), Gilbert Bourquin (lib) et
René Krebs (Ren. cov) et acceptée par le
Conseil général en date du 5 septembre
1969, le Conseil communal présente un
rapport ayant trait : a) détail des crédits
extraordinaires accordés par le Conseil gé-
néral au Conseil communal du 1er janvier
1964 au 31 décembre 1969, soit sur une
période de six ans ; b) aux emprunts obte-
nus durant la même période ; c) au pro-
gramme chiffré des futurs travaux.

Dans ses commentaires préalables, l'au-
torité executive fait remarquer que la hau-
te conjoncture de ces dernières années a
permis d'amortir un tiers environ des dé-
penses extraordinaires votées par le Con-
seil général. En effet, en six ans, sur une
dépense effective extra-budgétaire de
2,955,228 fr. 40, les recettes courantes ont
supporté un montant de 955,228 fr. 40, le
reste soit 2 millions de francs ont été em-
pruntés.

Le programme des futurs travaux (de-
mandé par les motionnaires) s'élève à
9,280,000 fr. Dans ce montant ne sont
pas comprises les redevances et participa-
tions futures dues dans le cadre des réali-
sations intercommunales. Et c'est une som-
me de 100,000 à 130,000 fr. qu'il faudra
prévoir annuellement au budget pour cou-
vrir les frais d'exploitation des réalisations
intercommunales (incinération, épuration, re-
maniement parcellaire, etc.). Pour soutenir
les charges nouvelles d'intérêts et d'amor-
tissements des emprunts futurs, il paraît
normal que des augmentations de recettes
soient envisagées dans un délai assez pro-
che. En admettant que l'échelle fiscale (da-
tant de 1964) et que le nouveau tarif pour
la vente de l'électricité (devant être encore
soumis au vote du peuple à la suite du
référendum socialiste) restent applicables
quelques années, le tarif pour la vente de
l'eau (1929), devra sous peu subir une re-
fonte complète tenant compte des frais de
pompage, canalisations et épuration.

Le Conseil général discutera du program-
mer>.&itiu; 4e?: travaux à .envisager dans sa.
séance du 3 juillet. Nous en publierons
l' essentiel prochainement.

v VENTE D'UNE PARCELLE
DE TERRAIN

M. Hugo Isler, commerçant à Couvet,
a demandé au Conseil communal de pou-
voir acquérir du terrain comme dégagement
pour la mise en valeur des vitrines qu'il
se propose de faire aménager à la façade
ouest de son immeuble situé rue de la
Gare. Cette parcelle de terrain de 140 m2
sera vendue au prix de 12 fr. le m2.

EXÉCUTION DE TRAVAUX
AU BATIMENT DE L'EMEC

Le Conseil communal après avoir pris
l'avis des membres du bureau du Conseil,
de la commission du budget et des comptes
et des présidents des groupes politiques,
propose deux arrêtés concernant des tra-
vaux qui doivent être entrepris au bâti-
ment de l'EMEC.

Il s'agit en particulier de permettre l'en-
trée dans l'atelier du rez-de-chaussée de
l'aléseuse DIXI. récemment achetée. Le de-

vis établi se monte à 50,000 fr. et com-
prend : la construction d'un trottoir ou pla-
te-forme de 5 m de large en béton armé
permettant au camion grue d' accoster le
bâtiment : 14.000 fr. le remplacement des
fenêtres de la façade ouest (rez-de-chaus-
sée) et la construction d'un contre-cœur
mobile de 9 m 55 de long sur 1 m de hau-
teur permettant d'ouvrir et de refermer faci-
lement un pan de façade pour entrer ou
sortir diverses machines : 27 ,500 fr ; la

construction d'un socle isole pour la pose
de la nouvelle machine : 3400 fr ; les im-
prévus , honoraires , nettoyages , divers : 5100
francs. Ce crédit de 50.000 fr. est l'objet
du premier arrêté. Mais , il serait nécessaire
de procéder parallèlement au remplacement
des fenêtres du 1er étage pour donner à la
façade ouest un bel aspect. Une dépense
supplémentaire de 27,000 fr. devrai t alors
être envisagée. Le second arrêté porte donc
sur un crédit de 77,500 fr. Le Conseil

général choisira la solution qu 'il jugera la
plus utile.

Dans le cadre des achats , ventes et échan-
ges de terrain aux Crêts-de-Côte-Bertin , une
parcelle , actuellement propriété de la Socié-
té Mobil Oil à Bâle d'une surface de
2110 rh2, restait encore à acquérir dans
ce secteur pour arriver à former un en-
semble complet de terrains pour la cons-
truction. La Mobil Oil est disposée à ven-
dre cette . parcelle au prix de 12 fr. le
m2 ; cette acquisition permettra à la com-
mune de Couvet de restituer à la Fonda-
tion du home Dubied une bande de ter-
rain en J rapport avec l'élargissement de la
rue Fontenelle et de régulariser la cession
d'une surface de 262 m2 5 à l'Etat de Neu-
châtel pour l'emprise de la route cantonale.
L'achat reviendra à 25,320 francs.

STATION ÉLECTRIQUE ET
MODIFICATION

DE LA STATION DE LA ROCHETTA
Pour diverses raisons, une nouvelle sta-

tion électrique doit être construite à la
Fie du Derbe ; cette station comprendra
un départ haute tension pour la Rochetta
— montagne Nord , et un transformateur
pour l'alimentation de l'usine Bourquin ;
il alimentera par la suite une cabine
Rutschmann de la rue de la Gare. Une
cellule de réserve est prévue pour l'alimen-
tation future du hameau de Plancemont
en haute tension. La station de la Rochet-
ta, sera modifiée de telle sorte qu'elle ne
transitera plus la haute tension en direc-
tion de la montagne Nord mais servira seu-
lement à alimenter en basse tension la
carrière, la station d'incinération et le ha-
meau de Plancemont. Le devis s'établit ain-
si : nouvelle station de la Fie du Derbe :
86,700 fr ; modification de la station de
la Rochetta : 13,110 f r ; total : 99,810 fr.
En cas d'accord du Conseil général dans
l'octroi de ce crédit , cette somme sera pré-
levée sur les recettes courantes et compta-
bilisée au bilan , chapitre € Service de l'élec-
tricité ». Nous reviendrons sur les autres
points de l'ordre du jour du Conseil géné-

Les membres de la commission du chalet peuvenf être satistaits des
transformations réalisées. A gauche, M. Paul Martin

(Avipress - Fyj)

5.CINÉMA.. — Cotisée (Couvet) . 20 h 30 :
Enfant de salauds. | ,

MÉDECIN ET PHARMACIEN . — Habi-
tuels.

Auto contre moto :
UN MORT

Un nonvel accident mortel s'est produit
mercredi, vers 17 h 30, dans le quartier
de la Servette, à Genève. En fut victime
un motocycliste français, M. Léon Carrier,
67 ans, domicilié à Veigy, près d'Anne-
masse, qui débouchait d'un stop, lorsqu'il
fut happé de plein fouet et avec une
rare violence, par une voiture qui roulait
apparemment beaucoup trop vite. Le mo-
tocycliste fut catapulté à trente mètres
du point de choc. Relevé grièvement
blessé, il devait succomber dans l'ambu-
lance qui le transportait à l'hôpital. L'au-
tomobiliste, Mme Joslane Gerdil-Margue-
ron , domiciliée dans le canton de Vaud,
perdit la maîtrise de sa machine qui alla
se fracasser contre une limousine en sta-
tionnement. La conductrice, sérieusement
atteinte à la face, a été hospitalisée.

«fESSlNfe :

Accord
entreprise-syndicat

GIUBIASCO (ATS).— La divergence con-
tractuelle qui , depuis quelques mois, oppo-
sait l'entreprise « Industrie Giubiasco S.A; »
au syndicat tessinois de la catégorie, a été
positivement résolue au cours d'une rencon-
tre entre syndicalistes et représentants de
l'entreprise.

Les propositions pour la formulation d'un
nouveau contrat collectif de travail , pré-
sentées à la direction de l'entreprise, avaient
été systématiquement rejetées. La semaine
passée, l'assemblée des ouvriers — soute-
nue par la Fédération suisse des ouvriers
sur bois et du bâtiment — avait décidé de
déclencher une grève si la direction de
l'entreprise ne leur donnait pas satisfaction.

Or , au cours des pourparlers de mardi ,
les syndicats ont obtenu satisfaction , en
particulier en ce qui concerne les salaires,
les assurances sociales, la 13me mensua-
lité, et une échelle d'indemnités en cas de
licenciement.

A relever que cette dernière revendication
et la 13me mensualité constituent pour le
Tessin une réalisation-pilote.

L'Association de la presse genevoi-
se s'est réunie récemment en assem-
blée générale annuelle, en présence
de M. Robert Zingg, président cen-
tral de l'Association de la presse
suisse.

M. Zingg a commenté la longue
négociation tenue entre éditeurs ro-
mands et journalistes au sujet du
nouveau contrat collectif. Pour leur
part , les négociateurs ont également
répondu aux questions de leurs con-
frères.

Finalement, l'assemblée a acceptée
cette nouvelle convention par 24 onl
contre 10 non et 3 abstentions.

Il ne s'agissait là que d'un rote
indicatif , la décision finale apparte-
nant à l'assemblée des délégués de
l'APS qui se tiendra samedi, i Lau-
sanne.

La presse genevoise
donne un préavis

favorable
au nouveau

contrat romand

Rousseau fut S hôte du colonel de Pury a Monlesi
A propos de l'exposition du Musée de Môtiers

Devenue célèbre à la suite du sé-
jour qu'y fit de 1762 à 1765 l'auteur
des < Rêveries », l'ancienne maison Boy-
de-la-Tour, à Môtiers, abrite cet été
une exposition temporaire consacrée à
• Rousseau naturaliste ». Dans de pré-
cédentes chroniques (voir notre édition
des 16 et 22 mai 1970), nous avons
déjà évoqué le souvenir de deux des
botanistes qui participèrent aux excur-
sions d'herborisation entreprises par
Rousseau à travers le Jura : les doc-
teurs Jean-Antoine d'Ivcrnois et Abra-
ham Gagnebin. A cette revue, il man-
que encore deux personnalités célèbres :
le colonel Abram de Pury et son gen-
dre, Pierre-Alexandre DuPeyrou.

Au livre XII de la deuxième partie
des « Confessions », Rousseau a écrit :
« Parm i les liaisons que je fis à mon
voisinage, et dans le détail desquelles
je n'entrerai pas, je doit noter celle
du colonel Pury, qui avait une maison
sur la montagne, où il venait passer
les étés (Réd.— Monlési sur Boveres-
se). Je n'étais pas empressé de faire
sa connaissance, parce que je savais
qu 'il était très mal à la cour et au-
près de milord-maréchal , qu 'il ne voyait
point. Cependant , comme il me vint
voir et me fit beaucoup d'honnêtetés, il
fallut l'aller voir à mon tour. Cela con-
tinua ; et nous mangions quelquefois
l'un chez l'autre. Je fis chez lui con-
naissance avec M. DuPeyrou , et ensui-
te une amitié trop intime pour que je
puisse me dispenser de parler de lui. »

ROUSSEAU BAPTISE DES
LIEUX-DITS...

Pour se convaincre de la véracité
des propos de Rousseau , il suffit de re-
lire l'intéressante étude de M. Jacques
Petitpierre publiée dans «Patri e neu-
châteloise III » sous le titre « Monlési
Pury et Jolimont au Val-de-Travers ».
Né en 1724 (et mort en 1807), Abram
de Pury, futur président du Conseil
d'Etat , fut le maître d'œuvre, en 1755,
de la maison moitié ferme, moitié rési-
dence qu 'il appela Monlési, expression
patoisante qui signifie tout simplement
« mon loisir »... Et M. Petitpierre d'écri-
re : c La cordiale hospitalité de Monlé-
si, la simplicité de manière de ses hô-
tes, séduisent à tel point Rousseau que,
de 1762 à 1765, il y revient souvent.
Les, lieux lui deviennent familiers. II
baptise « Combe des ris et des jeux »
le joli vallon voisin — qui conservera
ce nom — où le dimanche, dissimulé

Le colonel Abram de Pury
(Avipress - Schelling)

dans la forêt , il assiste aux ébats de
la jeunesse des environs. C'est lui qui
appelle « Salon des philosophes » une
petite combe près de la maison, sur-
plombant le Mont-de-Boveresse où, ins-
tallés en groupe , l'on devise et disserte
à l'envi... Jean-Jacques, qui ne craint
pas le dépaysement, ne dédaigne point
non plus de prendre en main bêche,
serpe et râteau. Il travaille avec ses
amis à établir aux alentours sentiers
agréables . 11 aide à planter ce qu 'on
appelle « l'avenue du Colonel » , cette
allée de sapins et de hêtres alternés
qui se devine encore dans le bois... Le
fils aîné du colonel , Charles-Albert de
Pury, né en 1752, âgé alors d'une quin-
zaine d'années, à la porte duquel heurte
souvent Jean-Jacques de grand matin ,
l'accompagne dans ses escapades. On
herborise , tandis que toute la maison-
née dort encore d'un profond sommeil...
Jean-Jacques qui , à Môtiers, fend du
bois, des heures durant — prétendument
pour mieux dormir la nuit — dort en
¦revanche comme un loir sur les hau -

teurs du Jura ! Il s'y lie avec d'Escher-
ny et Pierre-Alexandre DuPeyrou. Dou-
ze ans déjà avant l'arrivée de Rousseau
dans nos régions, le colonel Pury a
donc épousé Julie-Régine de Chambrier,
charmante et spirituelle . Celle-ci lui don-
ne trois enfants , une fille, Henriette-
Dorothée — qui deviendra Mme Du-
Peyrou — deux fils , l'aîné Charles-Al-
bert — celui qui herborise de grand
matin avec Jean-Jacques — et Alexan-
dre, né en 1760, qui a cinq ans lorsque
Rousseau quitte le Val-de-Travers , vic-
time des persécutions du pasteur de
Môtiers. Jean-Jacques voit aussi, à Mon-
lési, le Dr d'Ivernois qui l'initie à la
botanique. »

ET POURTANT, IL RONFLAIT !
En compagnie du colonel de Pury

et de ses amis naturalistes déjà cités,
Rousseau fit maintes courses à la dé-
couverte de la flore jurassienne . A ce
sujet , M. Petitpierre relate l' anecdote
suivante qui, si elle est authentique , en
dit long sur le vrai personnage de
Rousseau. « Tandis que l'Europe , hale-
tante, tourne fiévreusement les pages
d'écrits qui l'entretiennent de ses in-
firmités , souffrances , persécutions, in-
somnies , Jean-Jacques , l'homme le plus
joyeux du monde , l'esprit exempt de
tout souci , gambade dans le pâturage.
Heureux et content à souhait , il saule
les murs et dévore d'un appétit de loup
tout ce qui se présente à sa dent !
Lors d'un réveil , sorti du foin , chacun
se débarbouillant à la fontaine , on se
demande : « Avez-vous bien dormi ?
Rousseau — songeant sans doute sou-
dain... à ses pauvres lecteurs — ré-
pond : « Pour moi , je ne dors jamais ! »
Pury l'arrête : « Par Dieu ! Monsieur ,
vous m'étonnez, je vous ai entendu ron-
fler toute la nuit ; c'est moi qui n'ai
pas fe rmé l'œil ! »

Et c'est encore le colonel de Mon-
lési qui adressait à Rousseau , aux pires
moments de l'été 1765, la lettre que
voici : « Il nous tarde que vous sortiez
d'un lieu où l'air que vous respirez
doit vous paraître empoisonné (Réd.—
Môtiers). S'il n 'y a pas de raisons su-
périeures qui s'y opposent, je serais à
l'aise de vous savoir à Couvet... Du-
Peyrou m'a dit qu 'il vous avait écrit
là-dessus en vous proposant notre se-
cours corporel pour le déménagement.
Nous sommes à vos ordres et au moin-
dre signe nous volerons à vous I »

E.-A. K.
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Les familles de
Madame Elise FRICK-BERGER

remercient toutes les personnes qui , de
près ou de loin, ont visité et entouré de
leur affection leur chère maman. Un
merci tout spécial à Monsieur le docteur
Schmidt qui l'a soignée avec compétence
et sollicitude, ainsi qu 'à Monsieur le
pasteur Hanin et à Madame Edwige
Baehler. Elles leur expriment à tous leur
vive reconnaissance.

Les Bayards, juin 1970.

Brillant résultat
(c) M. Johnny Hamel , un enfant du vil-
lage, fils de M. Gaston Hamel, indus-
triel , qui vient de terminer ses études à
l'Ecole polytechnique fédérale de Zu-
rich, a obtenu le diplôme d'ingénieur
civil.

Changements à la fête
de l'exécutif

Un nouveau président
(c) Conformément au règlement géné-
ral de commune et à la décision de pro-
céder à une rotation , le Bureau du Con-
seil communal des Verrières vient dêtre
désigné comme suit, pour un an :
président : M. Willy Damont ; vice-
président : M. Willy Tschâppât ; secré-
taire : M. Paul Finkbeiner.

La répartition des dicastères n'est pas
modifiée.

Au club de tennis de table
(c) Deux fois par semaine, le Club
verrisan s'entraîne activement pour son
championnat interne fixé au 5 juillet.
Cela donnera l'occasion au public de
se familiariser avec la pratique de ce
sport.

(c) A la suite du récent décès de M.
Henri Tri pet, M. Fritz Fatton est de-
venu le doyen des hommes. Bien que
cinq ans plus jeune que la doyenne,
il est né aux Verrières le 14 mai 1882,
commune dont il est également origi-
naire. Retraité des CFF, M. Fritz Fatton
est un personnage autant sympathique
que caractéristique qui possède une
excellente mémoire et a toujours un
bon mot.

Une course d'orientation
(c) Le 28 juin , la Société des sous-offi-
ciers du Val-de-Travers organisera dans
la région des Cerncts, sa sixième course
H' nriftn tn t ïnn.

Le nouveau doyen
i est très verrisan...

Les charges de la police à Couvet
En 1969, la charge nette du chapitre

de la police de la commune de Couvet
se monte à 74,003 fr. 35 ; cette somme se
répartit ainsi :

Police locale. — Recettes : part d'amen-
des de l'Etat 538 fr. 65 ; dépenses : trai-
tements 33,857 fr. 05 ; équipement et ma-
tériel des agents 3506 fr. ; cours 55 fr. ;
signalisation de routes, plaques de rues
8113 fr. 70; total 45,531 fr. 75.

Police sanitaire. : Recettes : frais de ma-
ladies contagieuses 85 fr. 80 ; dépenses :
frais de vaccinations 31 fr. 35 ; contrôles
des denrées alimentaires 645 fr. 15 ; entre-
tien du cimetière 6894 fr. 65 ; frais d'in-
humations 1107 fr. 05; total 8678 fr. 20.

Abattoirs. — Recettes : location du lo-
gement 1130 fr. ; taxes, balance et char
à bétail 3620 fr. ; inspection des viandes
327 fr. 40 ; total 5077 fr. 40.

Dépenses : traitement du concierge 2845
francs 25 ; entretien du matériel et du
bâtiment 2124 fr. 55 ; chauffage, éclairage
et nettoyages 3040 fr. '60 ;' total-, 8010 fr. 40.

Service du feu. — Recettes : subven-
tion de l'Etat 2633 fr. ; dépenses : solde des
pompiers 3938 fr. ; frais de premiers se-
cours i 2400 fr.'V équipement des pompiers
1485 fr. 50; achat et entretien du ma-
tériel 8560 fr. 90 ; frais d'exercices et cours
2778 fr. 65; frais de sinistres 470 fr. 80-;
divers 484 fr. ; total : 20,117 fr. 85.

Le total des recettes des quatre sous-
chapitres s'est monté à 8334 fr. 85 et celui

des dépenses à 82,338 fr. 20 laissant une
charge nette de 74,003 fr. 35. Le budget
1969 prévoyait un déficit de 77,250 francs.

Commentaires. — Dans son rapport , le
Conseil communal apporte les compléments
suivants : l'équipement des agents de police
a été complété par l'achat de manteaux en
cuir, de manteaux de pluie et de bâtons
lumineux ; les abattoirs communaux ont
été fermés le 30 mars 1969 ; du fait de la
modification de l'utilisation de ce bâti -
men t, on a procédé à quelques travaux à
la cuisine et à la salle de bain. La facture
de consommation d'électricité pour l'éclai-
rage et le chauffage du hangar des pom-
pes s'élève à 4104 fr. 90. La construction de
la « Pénétrante » et de nouvelles mesures
de sécurité dans le village (pose de si-
gnaux et plaques) ont provoqué un dépas-
sement de crédit de l'ordre de 3100 francs.

Au cha et du Sk -club de Couvet
De notre correspondant :
L'intérieur du chalet du Ski-club de Cou-

vet avait pris un air de fête , à l'occasion
de la fin des travaux effectués ces derniers
mois. Sous l'impulsion des membres de la
commission du chalet que préside M. Paul
Martin et avec la « bénédiction » de l'as-
semblée générale de la société , des trans-
formations importantes ont eu lieu dans
la grande salle du rez-de-chaussée. On a
changé toute s les fenêtres , construit une
paroi de granit entre la cuisine et la sal-
le elle-même, posé une double paroi en

bois afin d'isoler le local et procédé au
remplacement d'une vieille paroi coulissan-
te. Le plafond a également été rénové.
L'inauguration des locaux remis à neuf a
eu lieu vendredi soir avec le concours des
maîtres d'état qui ont collaboré à cette
heureuse réfection dont le bon goût est
la qualité dominante. Les membres de la
commission du chalet ont construit eux-
mêmes le mur de grani t qui sépare la
salle de la cuisine. C'est dans une ambian-
ce sympathique que s'est déroulé la c le-
vure » des travaux ; la soirée s'est termi-
née par un repas.
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Les enfants s en donnent a cœur joie au cours de ces promenades
réalisées en empruntant le télésiège... (Avipress - Schelling)

De notre correspondant régional :
Le télésiège Buttes - la Robella a été,

cet hiver, le rendez-vous des fervents du
ski. Son succès a été tel que la société
qui le gère envisage l'extension de ses ins-
tallations. Actuellement, la neige a disparu
mais la venue du beau temps — à condi-
tion que les éléments naturels ne se dé-

chaînent plus — fait du haut pâturage ju-
rassien le but des courses d'écoles. Aussi,
le télésiège attire une jeunesse joyeuse et
avide de belles excursions en _ plein air.
Les élèves des écoles de la région n'ou-
blient pas que jadis ces lieux étaient par-
couru par Jean-Jacques Rousseau quand
il herborisait.

Le télésiège Buttes-La Robellaz
attire la jeunesse scolaire...

Une interdiction judicieuse ?
De notre correspondant régional t
La commune de Fleurier a fait aména-

ger au quartier du Pasquier un j ardin
d'agrément, ce qui est fort bien dans le
village des fleurs , et la fleur des villages.

Mais où est le hic, c'est qu'un écriteau
a été posé, indiquant qu'il est interdit de
marcher sur les pelouses. Or, pour accé-
der aux bancs, il faut précisément traver-
ser les pelouses. Donc, ceux qui iront se
reposer sur les bancs risquent fort bien
de finir sur le banc... d'infamie à Môtiers,
si le gazon est quelque peu piétiné...

Fleurier : une interdiction insolite

(c) En 1969, la police locale a coûte
46,413 fr. 20 à la commune de Fleurier ,
le traitement des agents étan t de 32,918 fr.
50, les charges sociales de 3630 fr. 10,
les équipements étant revenus à 1509 fr. 50,
le matériel pour les gardes à 238 fr. 75,
la signalisation routière et les plaques de
rues à 8028 fr. 25 et la location des cellu-
les à 802 fr. 80. La récupération sur les
traitements a été de 577 fr. 20 et le pro-
duit des amendes de 137 fr. 50. En ce qui
concerne la police sanitaire, il a été payé
238 fr. 60 pour les maladies contagieuses
et les frais de désinfection , 890 fr. 40 pour
le contrôle des denrées alimentaires.
36,351 fr. 25 ont été affectés à l'entretien
du cimetière, les frais de corbillard , d'inhu-
mation et le creusage des fosses sont re-
venus à 1929 fr. 10, alors que le local des
viandes a coûté 70 fr. 10 et qu 'une dé-
pense de 2 fr. figure au poste « divers ».

Police locale et sanitaire



par 7

GERMAINE BOUYSSIÉ

Marie-Bérengère guida Renaud et Thierry à travers
un long couloir de pierre nue, monta quelques degrés
et souleva une portière :

— Puisque vous le voulez, dit-elle d'un ton où il
y avait du défi , entrez. Vous allez voir madame la
comtesse Hermengarde de Roquebrune.

X X X
Tout d'abord , Renaud ne distingua rien.
Cette immense pièce était très haute, et de voûte

gothique.
Ce qui attira d'abord le regard de Renaud , ce fut

la clarté diffuse de deux fenêtres, l'une à l'ouest ,
l'autre à l'est. Leurs meneaux découpaient , sur le ciel
où traînaient les lueurs mourantes du couchant, deux
hautes croix sombres qui paraissaient encadrer cette
chambre et la dominer.

Puis se révélèrent, à mesure que les yeux de Renaud
s'habituaient à la pénombre, un énorme lustre en fer
forgé retenu par des chaînes, la blancheur sévère des
murs de pierre que recouvraient, par endroits, d'an-
ciennes tapisseries, une haute cheminée dont de sobres
sculptures ornaient la ligne majestueuse et dont le

ÉDITIONS DES REMPARTS. LYON

foyer, malgré la saison , rougeoyait encore de quelques
braises.

Enfin , dans un angle, entre la cheminée et la fenê-
tre ouest , Renaud distingua les brocarts d'un immense
baldaquin aux ors éteints mais encore chatoyants.

Une voix s'éleva dans le silence :
—¦ Est-ce vous, Marie-Bérengère ?
C'était une voix de tête, impérieuse, dominatrice,

mais où perçait cependant on ne savait quel accent
d'attente et d'anxiété, d'espoir, de colère et de peur.

— C'est bien moi, madame, dit doucement Marie-
Bérengère en avançant seule vers le baldaquin.

Elle allait sans hésiter à travers l'obscurité de la
pièce, comme pouvait le faire une personne familia-
risée depuis longtemps avec les moindres détails.

— Que faisiez-vous donc ? Il est tard , je n'y vois
rien , et je veux mon lait , vous entendez , mon lait !

Les pas de Marie-Bérengère, résonnant d'abord sur
les dalles, devaient être étouffés maintenant par un
tap is. Renaud entendit seulement sa voix qui , sans
impatience, répondait :

— Tout est prêt. Vous l'aurez dans un instant. Mais
je ne suis pas seule. Je vous amène vos visiteurs...

— Des visiteurs ? Je n'en veux pas ! répliqua la voix
brutalement. Qu 'en ferais-je ? Il est passé le temps des
réceptions à Prentegarde.

On entendit un rire strident , forcé, douloureux et
ironi que. Puis, sans transition , la voix baissa de plu-
sieurs tons, et ce fut presque dans un chuchotement
qu 'elle articula :

—¦ Dites-moi, petite, ils sont là ?
— Oui. Vous les attendiez , paraît-il ? dit Marie-

Bérengère d'un ton de léger reproche.
— Ah ? En effet , j'ai dû recevoir une lettre, ces jours

derniers, j'ai oublié de vous en parler , répliqua la
voix avec l'affectation d'insouciance, la confusion voi-
lée de bravade d'un écolier pris en faute.

—¦ Il y a là un monsieur et son petit garçon. Per-
mettez-vous que je donne la lumière ?

— Mais je ne suis pas présentable ! s'écria la voix ,

véritablement affolée. Jamais plus je ne serai présen-
table !

— Vous serez toujours belle, et vous le savez bien ,
assura la jeune fille avec chaleur. Et, puisqu 'ils vont
vivre ici pendant quelque temps, puisqu'ainsi vous
en avez décidé, vous ne pourriez indéfiniment les tenir
à l'écart. Il vaut mieux que vous preniez contact dès
ce soir.

—¦ Croyez-vous ? dit la voix hésitante.
Il y eut un silence, et soudain forte, impérieuse :
— Donnez la lumière.
Marie-Bérengère fit quelques pas et la pièce fut

inondée de clarté. Le grand lustre en fer forgé étin-
celait de ses trente-deux bougies. Aux coins de la salle,
un éclairage indirect était dissimulé derrière chacune
des pierres d'angle soutenant les quatre arcs de l'ogive.
Enfin , au-dessus du baldaquin qui recouvrait le lit
immense, carré, chatoyant de brocarts fanés, un autre
lustre, plus petit , faisait du lit, du tapis sur lequel il
reposait , de la cheminée ornée du blason à cordelière
dénouée et autour de laquelle séchaient des hardes qui
n 'eussent pas déparé un campement de romanichels,
un îlot de lumière où se détachait la figure la plus
étrange qu'on eût pu voir.

Renaud , entraînant Thierry dont les yeux s'ouvraient
démesurément, s'approcha.

— Renaud Simpson , dit-il. Je m'excuse de n 'avoir
pu vous fixer dans ma lettre le jo ur et l'heure de mon
arrivée. Mais je ne pouvais les prévoir, étant retenu
à Paris pour des affaires urgentes à régler avant les
vacances. Mon fils Thierry, ajouta-t-il en poussant l'en-
fant devant lui.

La comtesse de Roquebrune était assise au bord
du grand lit à baldaquin comme elle l'eût été sut-
un trône. Deux marches basses et larges y accédaient.
Et elle se tenait le buste droit, les deux mains posées
sur les genoux.

Elle était vêtue d'une manière hétéroclite et guère
mieux qu'une pauvresse, mais une pauvresse portant
fleuron.

Sans doute avait-elle gardé, à même le corps, sa
chemise de nuit ; car, autour du cou encore blanc
mais fané par l'âge, moussaient des dentelles d'une
autre mode , d'une autre époque, de celle des frou-
frous et de ces traînes soyeuses dont elle aimait
parler souvent. Un peu de mousseline bleu pâle se
mêlait aux flots de dentelle, émergeant d'un gros tri-
cot fait à la main , en laine du pays, semblable à ceux
que confectionnent les bergères quand elles gardent
leurs troupeaux.

Un jupon , de laine grossière, aussi, se nouait à sa
taille, et , trop court, découvrait presque au-dessus du
genou, des jambes encore robustes, engaînées dans
de hautes bottines noires, mais dont l'une était défor-
mée, la cheville se trouvant gonflée, le pied tourné en
dehors.

Hermengarde de Roquebrune portait haut un front
caché par une visière de mica, telle qu'en ont les
coureurs cyclistes. De cette visière sortaient des bou-
cles grises, trop longues, qui tombaient dans le cou
jusqu au tricot.

Cette femme avait dû ressembler, dans sa forteresse
grandiose, aux « lionnes » de la Belle époque. Mais
elle s'était montrée lionne grande dame, hautaine ,
moqueuse, dure , et se gardant peut-être davantage par
orgueil que par vertu.

Tout cela se lisait sur le très beau visage levé vers
Renaud , où les tumultes et les revers d'une longue vie
n'avaient pu anéantir une pureté de lignes triomphan-
tes de l'âge et de l'invraisemblable accoutrement.

C'était un très beau visage, en vérité , et qui parais-
sait fasciner Thierry. La bouche longue disait la
morgue , la bienveillance protectrice, l'habitude du mon-
de, mais aussi les dures privations subies en silence,
la vanité insupportable , la fierté invincible, envers et
contre tout , du nom et de la race. Les yeux s'ou-
vraient , bien fendus , brillants , intacts en apparence,
mais Renaud remarqua le regard qui ne rencontrait
pas le sien et ne se fixait sur aucun d'entre eux.

(A suivre)

LES DIAMANTS
DE PRENTEGARDE

EBAUCHES S.A. cherche, pour entrée immédiate ou à convenir,

un horloger complet ou
un rhabilleur
ayant quelques années d'expérience, pour s'occuper de divers
travaux de documentation et collaborer à la mise au point d'un
dictionnaire technologique.

s Ce travail nécessite de bonnes connaissances horlogères et pour-
rait convenir à personne ne pouvant plus exercer son métier pour
cause de troubles de la vue par exemple.

Faire offres à EBAUCHES S.A., Direction générale, a Neuchâtel.

meubles -perrenoud
engage

ébénistes
et

polisseurs
qualifiés.
Places stables
Conditions intéressantes, avan-
tages sociaux, semaine de 5
jours.
Faire offres à
MEUBLES PERRENOUD S. A.,
2053 CERNIER (NE)
Tél. (038) 713 41.

Quel atelier s'intéresse

au POLISSAGE
de pièces ou laiton de séries ?
Tout arrangement possible pour
le transport.
Tél. (038) 9 32 06.

Le Maloja cherche

SOMMELIÈRE EXTRA
pour 3 dimanches par mois.
Horaire de travail : de 8 h 30
à 24 heures.
Gain intéressant.
Téléphoner au (038) 4 09 12.

HHtflfVHl
En raison de l'extension de nos installations méca-
niques , nous engageons des

mécaniciens
d'entretien

capables et en possession du certificat fédéral de
capacité, ou titre analogue.

Nous offrons :
— Travail intéressant
— Salaire correspondant aux capacités
— Possibilité de formation interne pour respon-

sable d'installation
— Assurances sociales élargies

Prière de téléphoner ou de se présenter au service du personnel de
CHOCOLAT SUCHARD S.A, Tél. (038) 5 64 32.

HOSPICE GÉNÉRAL et ASTURAL à GENÈVE

cherchent

DIRECTEUR (trice)
d'établissement médico-pédagogique pour jeunes filles

(30 places)

ACCUEIL - OBSERVATION - TRAITEMENT
EN INTERNAT ET SEMI-LIBERTÉ

Expérience en rééducation et bonne connaissance en gestion
administrative exigées.

Dans une première étape, engagement à la vacation pour permettre
participation aux études et à la construction.

Puis engagement à temps plein 6 mois avant l'ouverture.

Faire offres à l'Hospice général, 7, rue des Chaudronniers, Genève,
en joignant curriculum vitae et photographie récente.

Discrétion assurée.

I 

MIKRON HAESLER

Secrétaire
BUREAU DU PERSONNEL (dès 25 ans)

Correspondance et travaux administratifs. Tra-
vail indépendant. Conviendrait à une personne
ayant le sens de l'organisation, des respon-
sabilités et de discrétion absolue.

Nous sommes une entreprise dynamique, affi-
liée au groupe MIKRON, qui est synonyme de
haute précision et de technique avancée.

Nos machines-transfe rts répondent aux exigen-
ces de branches les plus diverses (automobile,
robinetterie, serrurerie, appareillage, horloge-
rie, etc.)

Si vous aimez un climat de franchise et un
esprit ouvert aux nouvelles méthodes, et si
vous appréciez encore de nos jours le sens
de la responsabilité et l'intérêt pour de belles
performances, écrivez ou téléphonez à

MIKRON HAESLER S. A.,

fabrique de machines-transferts
73, rue du Collège, 2017 BOUDRY
Tél. (038) 6 46 52.

SIPOREX
Fabrication d'éléments de construction en béton cellulaire
autoclave cherche, pour son usine d'Estavayer-le-Lac

UN INGÉNIEUR MÉCANICIEN
OU ÉLECTRICIEN ETS

Ce nonvean collaborateur devra seconder notre chef
d'usine dans les projets et la réalisation des modifica-
tions et des nouvelles installations de notre fabrique.
Ce poste exige une bonne formation professionnelle et
beaucoup d'initiative.
Nous sommes à même d'offrir à un technicien possédant
la formation requise une situation stable, une grande
autonomie dans le travail et des avantages sociaux appré-
ciables, ainsi qu'un bon salaire.
Entrée le plus tôt possible.
Les offres manuscrites qui nous parviendront seront exa-
minées avec la plus grande discrétion.
Elles comprendront un curriculum vitae et seront adres-
sées à Tuileries Zurichoises, usine SIPOREX,
1470 Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 63 16 36, interne 13.

Noua cherchons, pour nos ate-
liers à Neuchâtel ou à Cornaux
des

SERRURIERS
*

OUVRIERS
sur machines.

Faire offres ou se présenter à
USINE DECKER S.A., Belle-
vaux 4, 2000 Neuchâtel 7.
Tél. (038) 514 42.

L'hôtel de Commune, à Cortail-
lod, cherche pour entrée immé-
diate une

SOMMELIÈRE
Semaine de cinq Jours.
Bon gain. Vie de famille et
congés assurés.
Se présenter ou téléphoner au
(038) 6 41 17.
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EBAUCHES S. A. chercha,

pour ta FONDATION EN FAVEUR DU PERSONNEL,

UN AIDE-COMPTABLE
Date d'entrée à convenir.

Faire offres de service, avec photographie et curriculum vitae, à

EBAUCHES S. A., Direction générale, a Neuchâtel. ,

Important grossiste de la branche

construction
. . >,: .y, ¦ O ¦ ¦ ' :; ¦

cherche, pour entrée à convenir, un
¦ • - 

¦¦

• . ' , .. ..

chef magasinier
Notre futur collaborateur aura pour tâche la
surveillance du personnel et du mouvement
des marchandises, et il veillera à la bonne
marche des affaires dans ce secteur particulier,
où il sera en contact permanent avec notre
clientèle.

Ce poste requiert du candidat outre la maî-
trise de l'allemand, de l'entregent et du dyna-
misme.

Nous offrons place stable dans un climat de
travail agréable, salaire approprié, prestations
sociales.

Prière d'adresser offres, avec les documents
habituels, sous chiffres 70 232 « ASSA » Annon-
ces Suisses S. A., case postale, 2501 BIENNE.

"i 
Nous engageons tout de suite ou pour entrée
h convenir i

— MÉCANICIENS faiseurs d'étampes

— MECANICIENS de précision

— PERSONNEL spécialisé ou non pour départements
étampage, perçage, tournage, polissage

— MANŒUVRES

— MENUISIER pour travaux d'entretien, de répara-
tions et d'aménagement dans nos immeubles loca-
tifs et industriels.
Place intéressante et indépendante.

— INSTALLATEURS serrurier ou tôlier pour travaux
d'entretien.
Poste indépendant et varié.

Logements a disposition. Avantages sociaux d'une
entreprise moderne.

Les candidats suisses ou étrangers sont priés d'écrire
ou de téléphoner au service du personnel, tél. (039)
8 21 91, interne 17.kummer

fabrique de machines

Nous cherchons, pour notre bureau technique,

dessinateur-constructeur
éventuellement

dessinateur technique
pour seconder le chef constructeur.

Sa tâche : établir des dessins de détail et listes de pièces
selon projets, construction et calculation d'équipe-
ments particuliers, préparation et surveillance des
essais.

BBIIHHBII
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LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales

Nous désirons engager pour entrée immé-
diate ou date à convenir

DEUX PERFORATRICES -
VÉRIFICATRICES

*expérimentées sur cartes perforées système
IBM 360/20

Nous proposons :
• bonne rémunération ,
# ambiance de travail agréable
• locaux modernes
• travail intéressant et varié

Nous désirons :
• caractère coopératif
• facilité d'adaptation
• une ou plusieurs années de pratique

dans la perforation

• Nous sommes également disposés à for-
mer, à nos frais, toute candidate possé-
dant une bonne instruction générale et
connaissant la dactylographie.

Nous invitons les personnes intéressées à
adresser leurs offres, à téléphoner ou à se
présenter à

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Bureau du personnel
Rue du Bassin 16
2001 Neuchâtel
Tél. (038) 5 74 44, interne 208.

BB^B^^**̂ ^ M̂B̂ B1

Nous engageons, pour entrée immédiate ou à convenir :

¦ • ¦ ¦ • •

TRANSCARAVAN S. A.
Transports de caravanes
2072 Saint - Biaise

Tél. (038) 3 36 06
cherche

chauffeur
cat. D,
pour la Suisse et l'étranger.
Salaire selon convenance.

NURSE
pour s'occuper d'un nouveau-né est
demandée, le matin ou éventuelle-
ment à temps complet. Tél. 5 36 72.

Nous cherchons, pour data à convenir,
unepersonne
de 25 à 40 ans, sachant tenir un ména-
ge, dans villa privée. Bon salaire.
Pour tous renseignements et visite sur
place, téléphoner au (021) 5312 15.

FABRIQUE D'HORLOGERIE

PRECIMAX
S.A.

MONRUZ-NEUCHATEL
'cherche, pour entrée le 3 août

ou date à convenir,

1 horloger complet
pour visitages et décottages ;

poseur de cadrans
emboîteur qualifié

pour pièces très soignées

ainsi que du

personnel féminin
pour travaux divers en atelier.
Faire offres ou se présenter :

Champréveyres 2,
Monruz-Neuchâtel.
Tél. (038) 5 60 61.

'• ¦¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦«¦¦¦ ¦̂¦¦¦̂ IHHH iBiHnHB

UfC HAEFUGER + KAESER S- A -
¦ H cherche, pour entrée à convenir ,
¦ ¦ une

EMPLOYÉE
' fi ' ' :: . ' • : ' ' ,:

pour ses bureaux, chemin des
Mulets.

Faire offres rue du Seyon 6, 2001 NEUCHATEL.
Tél. (038) 5 24 26.

I SB GALENICA S.A.

M' cherche pour son service expédition oBi

I 1 chauffeur cat. A I
I capable, expérimenté, consciencieux pour jJ MJ
j£| livraisons "journalières. W&

— Horaires réguliers et normaux. H
— Age : 25-40 ans. H
— Poste et salaire intéressants. E|
— Prestations sociales modernes. 19

Faire offres à Galenica S.A., Neuchâtel , ch. H|
des Tunnels 3, tél. (038) 4 11 61, case postale M*

LA RADIO SUISSE ROMANDE
cherche, pour son département technique du
studio de radiodiffusion à Lausanne :

1 ingénieur technicien
E.T.S.

ayant quelques années de pratique

1 radio-électricien
ayant quelques années de pratique

1 mécanicien-
électronicien

ayant quelques années de pratique

1 opérateur (trice)
Nationalité suisse. Entrée à convenir.

Faire offres manuscrites , avec curriculum vitae ,
copies de certificats et photographie , à la Radio
Suisse Romande , département administratif , Mai-
son de la Radio, 1010 Lausanne, ou téléphoner
au (021) 21 71 11, interne 248.

Entreprise de travaux publics cherche, pour entrée
immédiate ou à convenir, !

#\ MÉCANICIEN
pour entretien et réparations de véhicules et de
machines de chantiers.
Rayon d'activité : le Landeron - Neuchâtel - la
Neuveville.
Nous demandons personne sérieuse et stable, pos-
sédant le permis de conduire (véhicules légers).
Nous offrons travail varié, salaire correspondant

! aux capacités.
Prestations sociales et semaine de 5 jours.

Prière d'adresser offres manuscrites à
1 P. ANDREY & Cie S.A. / H.-R. SCHMALZ S. A.,

rue de l'Hôpital 11, 2000 Neuchâtel.

Grande maison de la place cherche, pour parc
privé,

I mécanicien sur uutos
sérieux et stable pour entretien et réparations
de voitures de livraisons.

— Travail varié et indépendant pour personne
capable et consciencieuse.

— Age idéal : 30 ans.
— Salaire intéressant.

— Avantages sociaux modernes.

Faire offres sous chiffres P 900,189 N à Publi-
citas S.A., 2001 Neuchâtel.

DU BOIS JEANRENAUD S. A.
engagerait un

magasinier-chauffeur
possédant permis A.
Semaine de 5 jours, entrée à convenir.
Se présenter aux entrepôts : Crêt-Taconnet 9,
ou téléphoner au (038) 5 63 63.

Importante entreprise de la Chaux-de-
Fonds cherche un

AIDE-
M É C A N I C I E N

pour travaux intéressants et variés.
Place stable, conditions de travail agréa-
bles dans entreprise moderne.

Discrétion assurée.

Prière de faire offres sous chiffres P. 11-
950090 à Publicitas S.A., 2300 la Chaux-
de-Fonds.

SINGER
JEAN SINGER & CO S.A.
FABRIQUE DE CADRANS

cherche :

MÉCANICIENS
FAISEURS D'ÉTAMPES
pour la construction de prototypes et de nou-
veaux outillages et pour différents travaux sur
machine à pointer.

MÉCANICIEN DE PRÉCISION
pour la construction et la modernisation de ma-
chines et la recherche de nouveaux procédés de
fabrication.
Places stables et d'avenir pour personnes ayant
une solide formation et une certaine expérience.

Prière d'adresser offres ou de se présenter rue
des Crètets 32, 2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 3 42 06. I

entreprise jeune et dynamique cherche,
afin de faire face à son expansion,

contremaîtres
pour diriger et former le personnel de
ton département accumulateurs ;

contrôleur
pour établir les plans et fiches de con-
trôle des pièces en matières plastiques,
et qui sera chargé par la suite du con-
trôle volant d'une partie de ces pièces,
et

personne s'intéressanî
au contrôle

d'appareils électroniques et de centraux
téléphoniques.

Formation assurée par nos soins.

Possibilité de visiter le département de
contrôle également le samedi matin, sur

*̂k rendez-vous.

r-l cnTnnM A Prière d'adresser offres, de se présenter
bLfcUIHUIMA ou de té |éphoner a

• 
ELECTRONA S. A., 2017 Boudry (NE)
Tél. (038) 6 42 46

aeux aicies ae cuisine
pour divers travaux au foyer de notre entreprise.

dames de nettoyages
pour faire quelques heures par jour dans nos locaux de pro-
duction et bureaux. v

. . .  i ; .. 
- . ¦¦¦ : ..-

Téléphoner ou se présenter à Ebauchés Electroniques S.A.,
: v * .-.>  _ 2074 Marin, tel; (038) 337 69 ou 3 39 54;

_

L'annonce
reflet vivant
du marché
????????????



Les automobilistes se suivent au banc des prévenus
TRIBUNAL DE POLICE DE LA CHAUX-DE-FONDSj

Le tribunal de police de ïa Chaux-de-
Fonds a siégé sous la présidence de M.
Daniel Blaser , suppléant , assisté du gref-
fier Mme S. Willener.

AUTOUR DU POT
M.B. est prévenu d'infraction à la LCR.

Alors qu 'il circulait au volant de sa voi-
ture, il fut intercepté par la police qui
lui signala une défectuosité de son pot
d'échappement . L'agent invita le prévenu

,à le faire réparer dans les trois jours , ce
que fit M.B. Il s'étonne d'être l'objet d'une
contravention et ne peut admettre un pa-
reil procédé de la part de la police. L'agent
cité comme témoin dit que le prévenu
roulait déjà depuis une dizaine de jours
avec un échappement faisant du bruit.
M.B. conteste cette accusation. Le tribunal
rend un jugement libérant le prévenu et
mettant les frais à la charge de l'Etat.

DÉPASSEMENT MALVENU
H.G. et Mme F.P. sont prévenus d'in-

fraction à la LCR. Le 25 mars, H.G. cir-
culait sur le plateau de Boinod , derrière
un camion . Mme F.P., qui suivait, action-
na son olignoteur pour dépasser. Au même
moment , H.G. déboîta , lui aussi. Pour évi-
ter une collision , Mme F.P. donna un
coup de volant , déséquilibrant sa machine
qui monta sur le trottoir. En reprenant sa
place sur la droite de la chaussée, Mme
F.P. heurta l'automobile de B.H. Six té-
moins défilent à la barre. Les débats éta-
blissent que H.G., qui a déj à subi sept
condamnations pour infractions à la LCR,

amorça sa manœuvre en actionnant en mê-
me temps son cli gnoteur. Le tribunal ren-
dra son jugement le 14 août.

A.B. a été intercepté par la police qui
lui fit remarquer que les feux arrières
de son véhicule ne fonctionnaient pas. A
la demande de l'agent, il ne put présenter
le permis de circulation et reconnut qu 'il
circulait avec l'automobile de son frère ,
la sienne étant en réparation. Son frère

possédant deux véhicules avec un seul jeuk
de plaques, il s'adressa au services des Au-
tomobiles qui lui fournit les indications né-
cessaires pour se mettre en ordre et négligea
d'accomplir cette formalité. Le président
déclare qu 'il rendra son jugement le 14
août pour permettre d'établir si la voiture
avec laquelle roulait A.B. est couverte ou
non par l'assurance R.C.

P.H. comparaît pour n'avoir pas répondu
à une convocation de l'Office des poursui-
tes. Le plaignant annonce que le débi-
teur s'est acquitté et retire sa plainte. Il
ne reste plus au tribunal qu 'à libérer P.H.
et mettre les frais à la charge de l'Etat.

Le 9 mars, G.R.-P. circulait sur la piste
centrale de l'artère sud de l'avenue Léopold-
Robert. Pour éviter une voiture qui se trou-
vait à sa droite , il fit un écart , sans toute-
fois empiéter sur la piste de gauche. En
effectuant cette manœuvre, il ressentit un
léger choc et heurta le véhicule se trou-
vant sur la piste de gauche conduit par
E.S. Les deux voitures subirent de légers
dégâts. Le tribunal estime qu 'aucun des con-

ducteurs n'a commis de faute , les libère
et met les frais à la charge de l'Etat.

ATTENTAT A LA PUDEUR
B.R. est prévenu d'attentat à la pudeur

des enfants. Le 25 février , accompagné de
sa femme et d'amis, il soupa chez les époux
S. Après le repas, B.R. se rendit dans la
chambre de deux enfants de 6 et 7 ans,
pour regarder la télévision. On lui repro-
che de s'être livré , en leur présence, à
des gestes obscènes. L'accusation repose sur
les déclarations des enfants. Par dénoncia-
tion , les faits sont parvenus à la police
qui enquêta. Lors de la première audien-
ce, B.R. a été vivement attaqué par plu-
sieurs témoins. Il ne nie pas, alors qu'il
faisait chaud dans la chambre, d'avoir sou-
levé son pantalon pour remettre sa chemi-
se à sa place. Plusieurs témoins déclarent
à cette audience que sa femme s'est ren-
due dans la chambre où il se trouvait
avec les enfants. Les faits reprochés à
R.B. sont très graves, dit le président , qui
se montre néanmoins sceptique sur le dé-
roulement de cette affaire. Après la plai-
doirie de l'avocat , le tribunal libère le pré-
venu et met les frais à la charge de l'Etat.

Piéton blesse
(c) Hier à 16 h 25, avenue Léopold-Ro-
bert, une voiture conduite par G. T. n'a
pas pu s'arrêter à temps et éviter ain-
si un piéton , M. René Delaloye, de Saint-
Imier, âgé de 55 ans, qui traversait en
courant sur le passage de sécurité. Heur-
té par la voiture le piéton a été violem-
ment projeté contre le parebrise. H a
été transporté à l'hôpital au moyen de
l'ambulance de la ville. Il souffre d'une
forte commotion, de plaies au visage et
d'une fracture du nez.

Les élèves loclois aménageront une
station d'observation de la nature

Les livres d'école, aujourd'hui , vieil-
lissent vite. D'arides systèmes de coor-
données qu'ils étaient, réglant tout à la
fois les connaissances et la manière de
les acquérir, ils deviennent , dans un mou-
vement qui ira en s'ampli f iant , de sim-
p les instruments d'appui ou de référence ,
laissant place à cette bonne-à-tout-faire
qu'est le polycopié et, surtout, à la
découverte et à l'expérimentation directe .

Ainsi, la réforme de l'enseignemen t
n 'a pas simplement changé le contenu

des programmes scolaires, elle a créé
un nouveau style, favorisant , particuliè-
rement dans les branches scientifiques,
l'observation et l'approche personnelles
et pratiqu es.

L'école secondaire du Locle, ne se
contentant pas de vœux pieux, a choi-
si, elle, dans le cadre de l'Année de
la nature, de réaliser une station d'ob-
servation naturelle , à proximité du ma-
rais du Col-des-Roches.

Il ne s'agira pas, en e f f e t, d'organiser

une reserve, en form e de pe ti t musée
propret et bien ratissé de la faune et de
la flore des marais, mais p lutôt de
permettre à la nature, avec quelques
aménagements facilitant une observation
systématique, de recréer, trois biotopes
qui pourraient exister à cet endroit, soit
une mare de 1 m 70 de profondeur ,
une tourbière et un bas-marais, avec
leur faune et leur f lore  spécifique.

D' une surface de 1200 mètres carrés
environ, dont 600 à 700 pour l'étang,
la sta tion d'observation sera — la par-
ticipation étant promotrice d'intérêt —
aménagée par les élèves eux-mêmes, pel-
les, p ioches et râteaux à la main, enca-
drés par quelques professeurs et maîtres
d'état.

Les premiers travaux débuteront cet
automne et, une fois la station terminée,
des observations régulières, menées aussi
bien par les classes des diverses sections
que par des professeurs spécialisés, per-
mettront une étude écologique de ces
milieux, étude autour de laquelle, d'ail-
leurs, pourront graviter diverses autres
disciplines scolaires et activités com-
plémentaires à options.

Bénéficiant de l'accord et d'une sub-
vention du département de l'instruction
publique, ce projet de station réclame
néanmoins — et encore une fois la par-
ticipation devrait susciter l'intérêt —
un appoint financier ; divers matériaux,
de la tourbe de la vallée de la Brévine
en particu lier, devant être achetés et
transportés. C'est pourquoi les élèves,
tous extrêmement favorables à la créa-
tion d'une station, s'en iront vendre,
dès demain après-midi, une brochure
consacrée à ce projet et, le jour des
« promotions » , un insigne qui sera la
marque officielle de la fête. Il est évi-
dent que le produit espéré de ces deux
ven tes, une quinzaine de milliers de
francs, sera utilisé exclusivement pour la
réa lisation de la station. L'enthousiasme
des élèves pour « leur » station et, p lus
généralement, l'intérêt qu'ils portent à
la défense de la nature méritent que la
population locloise ouvre largement son
escarcelle et leur fasse bon accueil.

G. S.

CREATION DE LA FONDATION < DONNE-FONTAINE >
L'acte de fondation « Bonne-Fontai-

ne », présidée par le conseiller commu-
nal Roger Ramseyer, et qui a pour but
de reconstruire deux maisons du dix-
huitième siècle en une, a été signé hier
après-midi à la Chaux-de-Fonds, plus
précisément au Musée d'histoire.

Ces deux bâtisses, qui avaient été

La cérémonie de signature de l'acte de fondation
(Avipress - Suter)

démolies pour des raisons d'édilité pu-
blique , abriteront, une fois reconsti-
tuées, treize logements pour personnes
Agées. La fondation englobe une bonne
dizaine d'institutions soit sociales, soit
de protection du patrimoine, soit com-
merciales. La maison sera édifiée aux
Eplatures, à côté du futur Musée arti-
sanal et paysan.

Assemblée de l'ADC
(c) Hier soir, en présence d'une belle
assistance, s'est tenue l'assemblée géné-
rale de l'Association pour le dévelop-
pement de la Chaux-de-Fonds. Cette as-
semblée, présidée par M. Châtelain n'a
pas amené de faits nouveaux sur le raip-
port d'activité que nous avons présen-
té mardi dans ces mêmes colonnes. L'as-
semblée a réservé un accueil confiant
au nouveau directeur, M. Berger, et a
pris acte des intentions et des projets
de l'association. Le président du Con-
seil communal, M. Payot, prit la parole
pour remercier et féliciter M. Châtelain
pour son dévouement à la cause de
l'ADC. Le budget de plus de 90,000 fr.
passa sans encombre.

Ce n'est que dans quelques années
que l'on pourra juger de l'efficacité de
la nouvelle direction dans laquelle s'est
engagée l'ADC. Jusque-là la confiance
s'impose.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
NAISSANCES. — Evard, Yolande-Isabel.

fille de Jean-Claude-Edmond, installateur
et de Sabastiana-Maria del Pilar, née Pair
mino ; De Michiel , Livio, fils d'Antor
Cirillio-Valentino, commerçant, et de 1
rie-Claire, née Dubois ; Jacot, FloreJ
Lucette, fille de Marcel-André, chauff
et de Lucette-Yvonne, née Aeschlima
Perrinjaquet , André-Claude, fils de Je
Gilbert , ouvrier , et de Renée-Madele
née Vaucher ; Soland , Natacha-Joëlle, i
de Jacques-Xavier , cheuffeur, et de Ginej
Michèle, née Stauffer ; Soland, MagL
Chantai , fille de Jacques-Xavier, chauffei
et de Ginette-Michèle, née Stauffer ; Mo
nin, Marie-France, fille de Pierre-André,
polisseur, et de Françoise, née Jôrin.

PROMESSES DE MARIAGE. — Nuvo-
lone, Giampiero-Gio-Batta-Ambrogio, mé-
canicien de précision, et Rodri guez, Maria-
Josefa ; Sissaoui, Ammar, ouvrier, et
Fiorio , Celeste-Alida ; Gigon, Raymond,
carrossier , et Ritter , Sylvia.

MARIAGE CIVIL. — Hasler, John-Da-
niel , professeur , et Monnier , Lucette-Nelly.

DÉCÈS. — Perret , René-Auguste, horlo-
ger, né le 29 mars 1904, dom. Doubs 17.

Permis séquestré
(c) Dans la nuit de mardi à mercredi
M. F. S. des Geneveys-sur-Coffrane,
circulait au volant de son automobile
de Coffrane en direction de Montmol-
lin. Peu après le Petit-Coffrane, alors
qu'il se trouvait complètement à gau-
che, il est entré en collision avec la
voiture conduite par M. C. Z. domici-
lié à Malvilliers, qui arrivait en sens
inverse en tenant régulièrement sa droi-
te. M. C. Z. a été légèrement blessé.
Les deux véhicules ont subi des dégâts
importants. M. F. S. a été soumis à
une prise de sang. Son permis de con-
duire a été séquestré.

Avec la fanfare
(c) Profitant d'un beau soir d'été la
fanfare « L'Espérance > sous la direc-
tion de M. C. Bardet, a donné mardi
soir, sur la place du village un concert
fort apprécié de la population.

Challenge de sportivité pour Yalangin
De notre correspondant :
Le tournoi de football organisé sur le

terrain de Breuil en faveur de l'hôpital
de Landeyeux a connu un très joli suc-
cès. C'est sous un soleil voilé mais chaud
et en présence d'un public intéressé, que
les matches se sont déroulés de manière
acharnée , mais sportive. Les 4 équipes
corporatives généralement renforcées , ont
présenté un jeu attrayant et de bonne
qualité. Le match-clé de la journée met-
tait aux prises l'équipe locale et Attinger

L'équipe Fuchs-Valangin qui a remporté le challenge « Fair-play »
(Avipress - Lorimier)

de Neuchâtel , qui n'ont pas réussi à se
départager. En fin d'après-midi , M. Samuel
Fuchs, au nom des organisateurs , et M.
Francis Hoffmann , au nom du comité can-
tonal de football corporatif , remettaient
les coupes aux joueurs et le challenge
« fair-play > à l'équipe Fuchs-Valangin qui ,
par sa bonne tenue , le méritait amplement.

Classement final : 1. Attinger ; 2. Fuchs ;
3. Esco ; 4. Rochette-Boudry. Challenge
fair-play offert par l'association cantonale :
Fuchs-Valangin.

CONCERT DE LA MUSIQUE SCOLAIRE :
PLUS QUE DES MUSICIENS EN HERRE

Les lieux qui recevront la station d'observation
(Avipress - Suter)

Les mittsiciens en herbe de la Musique
scolaire peu vent se développer grâce à
la compréhension des édiles qui savent
orienter aussi leurs ef for ts  dans le do-
maine de l'art. Compréhension avons-
nous dit ; pour être justes, après l'audi-
tion d'hier soir, il faut  parler de l'encou-
ragement que les autorités locloises ap-
portent à l'art musical. Sous la direction
de Marcel Schalk , cette compréhension,
s'est concrétisée et a porté les fruits
qu'un public attentif a pu apprécier.
Mme Jobin-Zepf a joué les accompagne-
ments avec autant de sûreté que de sen-
sibilité.

Il faut tout d'abord évoquer l'attaque
très sûre des f lû tes  à bec, la p ince très
ferme des grandes f lû tes. Dans Lœillet,
comme dans Telemann, les flûtistes dé-
montrent qu'ils ignorent les difficultés
de la mesure. Dans Anderson comme
dans Bizet, les souffleurs révèlent que
le problème des lèvres est définitivement
réglé, plus même, les pièces difficiles
(Carmen par exemple) démontrent que

les nuances commencent à apparaître
et que la sensibilité (Berceuse du trom-
pette) commence à poindre grâce au
vibrato. L'agilité des clarinettes, leur
vélocité, font  presque croire que l'instru-
ment n'o f f re  pas de difficulté ; la d i f f é -
renciation des registres indiq ue cependant
aux profanes que la clarinette exige de
sérieuses aptitudes pour supprimer juste-
ment cette différence et obtenir un tim-
bre homogène. Au hautboïste vont de
particulières félicitations ; le jeune musi-
cien n'obtient pas des sonorités unique-
ment caverneuses, il obtient aussi des
sons chauds et ronds. Sous la direction
de M. Schalk , il aura la satisfaction
d'acquérir un sty le qui révélera autant
ses ef for ts  que sa maîtrise. Tous ces
jeunes musiciens, méritent les encoura-
gements les plus vifs ; qu'ils se perfec-
tionnent encore et qu'ils continuent par
ailleurs à participer avec zèle à l'activité
enrichissante de la Musique scolaire.
Leurs parents en seront ravis ainsi que
le public. M.

Route coupée :
UN BLESSÉ

(c) Hier, à 13 heures , M. Robert Grand ,
domicilié à Vevey, circulait au volant de
son automobile sur la route cantonale de
Chézard en direction de Dombresson. A
la hauteur du café du Commerce, il bi-
furqua à gauche pour parquer son véhicule
devant cet établissement ; ce faisant, il
coupa la route à M. Luigi Orlando, ma-
nœuvre carrossier, domicilié à Saint-Mar-
tin , qui arrivait en sens inverse au gui-
don de sa motocyclette. Cette dernière
heurta violemment le flan arrière droit de
l'automobile. Sous l'effet du choc, le moto-
cycliste a été projeté à terre. Blessé au
visage et souffrant de douleurs à une
jambe, il a été transporté à l'hôpital, de
Landeyeux au moyen de l'ambulance du
Val-de-Ruz. Dégâts aux deux véhicules.

Les hiboux
(c) Depuis quelques nuits, les habitants
des quartiers du centre du village sont
régulièrement réveillés par des cris d'oi-
seaux. Ces appels sont ceux de moyens-
ducs nouveaux-nés qui , ayant quitté le
nid, attirent ainsi l'attention de leurs
parents. Et , comme cette année, les
souris ne manquent pas, une proliféra-
tion de cette esp èce de hibou a été en-
registrée.

Les exportations horlogères en mai
La Chambre suisse de l'horlogerie

communique que, pour le mois de mai
1970, les exportations totales de l'in-
dustrie horlogère se sont élevées à
217,289,024 fr. contre 218,162,480 fr.
en avril 1970 et 205,888,396 fr. en
mai 1968.

Pour janvier-mai 1970, les exporta-
tions ont atteint le total de 980,867,064
fr., soit une augmentation de 83,606,791
fr. ou de 9,3 % par rapport à la mê-
me période de l'année précédente.

Quant aux exportations de montres

et mouvements, l'évolution a été la
s u i v a n t e :  5,679,518 pièces pour
195,450,385 fr. en mal 1970, contre
5,718,186 pièces pour 194,123,056 fr.
en avril 1970 et 5,712,851 pièces pour
185,344,595 fr. en mai 1969. Au cours
des 5 premiers mois de 1970, les ven-
tes de ces produits à l'étranger se sont
élevées à 26,221,321 pièces valant
875,627,964 fr., chiffres reflétant une
augmentation de 3,7 % en quantité et
de 8,6 % en valeur par rapport à la
même période de 1969.

A l'usine «Lip» de Palcnte, en grè-
ve depuis le lundi 15 juin , les 600
ouvriers ont repris le travail mer-
credi après-midi. Les négociations
entre les syndicats et la direction se
sont déroulées en présence du direc-
teur du travail et de la main-d'œu-
vre.

Un incident a marqué cette grève.
La semaine dernière , les délégués
syndicaux avaient occupé les locaux
de l'usine et ceux du stockage des
montres. 51. Fred Lip a porté cette
affaire devant le juge des référés car
l'occupation des locaux de stockage
empêchait l'expédition des montres.
Le juge , en fin de semaine, a ordon-

I n é  
l'expulsion des occupants de ces

locaux.

Le travail a repris
chez « Lia »

.1*

«HmU ALCALINE UTHUIESKMW11'

Hennlez-Llthlnéo S.A. Sources minérale»

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wol/ rath
Rédacteur en chef : Je an Hostettler

Le pasteur Bauer
r • ¦ -

Le pasteur Charles Bauer, président
du Conseil synodal de l'Eglise réformée
neuchâteloise, s'occupe depuis long-
temps de l'aide aux handicapés. Autre-
fois animateur de la section locloise
de l'Association suisse des invalides, il
vient d'être appelé à la présidence de
cette association. Il est le premier Ro-
mand à occuper cette haute responsa-
bilité au sein du groupement fondé il y
a quarante, ans.

picsiuciit
de l'Association suisse

des invalides
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Un escroc se réclamait des infirmes cérébraux
et empochait l'argent de la vente d'insignes

AU T R I B U N A L  C R I M I N E L  DE LA SARINE

De notre correspondant :
Une grave affaire de mœurs a été jugée

à huis clos, hier après-midi, devant le
tribunal criminel de la Sarine , à Fribourg.
Un individu âgé de 33 ans, originaire du
canton de Lucerne, religieux « frère », et
non prêtre , occupé à l'époque des faits
dans un institut de Matran (Sarine), était
accusé d'attentat à la pudeur des enfants ,
d'attentat à la pudeur des mineurs âgés de
plus de 16 ans et de débauche contre na-
ture. Ce dernier chef d'accusation n'a d'ail-
leurs pas été retenu.

Ce nommé Pius F. s'en était pris de
façon révoltante à plusieurs élèves de
l'institut, où il fut responsable de l'exploi-
tation agricole et des volontaires jusqu 'à
fin novembre 1969, date à laquelle il fut
relevé de ses fonctions. Il donnait de l'al-
cool à boire à ses victimes, et il lui arri-
vait d'en consommer lui aussi à ces occa-
sions. Initié aux pratiques homosexuelles

alors qu 'il avait 22 ans , F. s'y était adonné
avec des personnes majeures , puis, dès l'été
1968, il s'en était pris aux jeunes gens
de l'institut, même après qu'il eut été
relevé de ses fonctions.

Pins F. a été condamné à une peine
de deux ans d'emprisonnement. Il se pour-
rait qu'un recours soit introduit , cette pei-
ne étant jugée trop faible.

L'ESCROC AUX INSIGNES
Hier matin , le tribunal criminel de la

Sarine a jugé par défaut le nommé Alexan -
dre L., 23 ans , originaire et domicilié à
Genève, accusé d'escroquerie.

Le 13 décembre 1968, L. avait mis en
vente à Fribourg, par l'intermédiaire d'une
douzaine d'étudiants , 3000 insignes à 1 fr.
portant l'inscription « Organisation interna-
tionale d'aide à l'enfance , infirmes céré-
braux , Noël 1968 >. Il avait fait imprimer
6000 insignes semblables à Genève et
comptai t les vendre à son seul profit. Il
parvÊnt à en écouler 338 à Fribourg et
garda l' argent , sauf 110 francs qu 'il remit
aux étudiants-vendeurs.

Le jour même de la vente, plusieurs
plaintes parvinrent à la sûreté, de nom-
breuses personnes s'étant doutées de la
tromperie. Arrêté, L. ne tarda guère à
avouer. Il avait pris la précaution de dres-
ser la liste des personnes — magistrats et
hauts fonctionnaires — chez lesquelles les
vendeurs ne devaient pas se présenter « pour
ne pas les déranger » ...

Alexandre L., qui ne s'est pas présenté
à l'audience, est victime d'une lourde hé-
rédité et est fort instable, si l'on en
juge par la brièveté des emplois qu'il a
occupés. Il gagna 50,000 francs à la Lo-
terie romande, ce que l'expert psychiatre
considère comme un facteur aggravant son
état. L. tenta de prouver sa bonne vo-
lonté en déclarant qu 'il avait versé, sur la
somme gagnée, 30 francs, à un foyer pour
handicapés où il avait résidé. Notons que
le solde de la vente des insignes à Fri-
bourg, soit 228 francs , a été versé au
Centre I.M.C. de Fribourg.

Le jeune homme a été condamné, par
défaut , à une peine ferme de 10 mois
d'emprisonnement.Fillette blessée

ESTAVAYER

(c) On a conduit hier , vers 19 heures,
a l'hô pital d'Estavayer, la petite Cathe-
rine Losey, âgée de hui t  ans, fille de
Jules, domiciliée à Montet , Broyé, qui
s'était élancée imprudemment sur la
chaussée au pasage d'un train routier.
La fillette souffre de multiples contu-
sions sur tout le corps.

Carnet de deuil
(c) On vient d'apprendre , avec stupéfac-
tion , à Estavayer, la mort de M. Michel
Chanez, décédé des suites d'une courte
maladie, à l'âge de 51 ans. Né à Estavayer,
où il passa toute son enfance, le déficit
poursuivit un apprentissage dans le génie
civil pour occuper depuis plusieurs années
un poste important à la direction de l'en-
treprise Stuag.

Concours de dessins: les
gagnants sont désignés

Semaine d'éducation routière

Les gagnants : de gauche à droite L.-Edith Frieden, d'Ipsach,
2. Andréa Cebel de Nidau, 3. Sy lvia Heiniger de Bienne, 4.

Charles Zeller, du techmicum de Bienne
(Avipress - Guggisberg)

De notre correspondant :
Dans le cadre de la semaine d'édu-

cation routière 1970 qui s'est dérou-
lée dans la région de Bienne du 8
au 12 juin dernier, les organisateurs
ont ouvert un concours de dessins
à l'intention des élèves des classes
de la région. Plus de mille travaux
ont été présentés, soit huit cents à
Bienne et deux cents à Nidau. Tren-
te-neuf dessins ont été retenus p ar le

Le dessin d'Edith Frieden, élè-
ve de l'école secondaire de
Nidau, qui a remporté le pre-

mier prix.
(Avipress - Guggisberg)

jury, 3000 francs de prix ont ré-
compensé les heureux gagnants. Le
premier prix est revenu comme d'ail-
leurs le prix du public (311 réponses)
à Edith Frieden, de Port. Se classait
seconde, Andréa Gebel , de Nidau
et troisième, Sy lvia Heiniger, de Bien-
ne, alors que le prix du cyclomoteur
revenait au jeune étudiant au Tech-
nicum de Bienne, Charles Zeller, de
Bienne. Pour ce dernier concours, on
a enregistré 200 réponses, dont 52
étaient justes, à telle enseigne qu 'il a
fallu tirer au sort pour désigner le
vainqueur. Cette distribution termi-
née, une conférence de presse nous
apprit que durant cette semaine d'édu-
cation, 160 postes avaient été créés.
On a distribué 7000 cartes de ren-
seignements aux automobilistes, l'exa-
men théorique a vu 400 personnes
répondre au questionnaire, alors que
77 conducteurs et conductrices de
véhicules automobiles effectuèrent les
tests de conduite accompagnés d' ex-
perts. Il ressort que dans son en-
semble, cette quinzaine a répondu
à ce qu'on attendait d' elle, on envi-
sage de la renouveler, mais aussi de
la porter sur deux semaines et cela
pour le bien de tous.

RnPrnuRT

(c) Hier après-midi, au moyen d'une grue,
une entreprise spécialisée a enlevé les restes
du camion qui s'était écrasé hier soir,
au centre du village de Boécourt, après
que ses freins eurent lâché dans la côte
de la Caqucrelle. Les dégâts sont impor-
tants : 70,000 francs pour le camion, et
plusieurs milliers de francs à diverses pro-
priétés placées sur le passage du véhicu '£.
En outre, quatre chiens de chasse apparte-
nant à un restaurateur du village ont pro-
fité de la brèche faite dans leur enclos
pour prendre la clé des champs. Trois
d'entre eux ont retrouvé leur chenil sains
et saufs, mais le quatrième, qui avait été
blessé dans l'accident, est revenu à la
maison la nuit passée, pour y périr. C'était
un chien de race de grande valeur.

L'accident du camion :
70,000 fr. de dégâts

Trafic paralyse
en gare de Delémont

(c) Tôt hier matin , une interruption de
courant provoquée par des perturbations
dans l'alimentation de la ligne à haute
tension des CFF, entre Longeau et Delé-
mont , a paralysé tout trafic en gare de
cette dernière ville. Entre 6 h 45, hcii.^: .
de la panne, et 7 h 19, heure à laquelle
le courant a été rétabli , aucun train n'a
pu quitter Delémont ou y arriver , et ceci
dans toutes les directions.

l'enseignement agricole dans
le canton de Vaud a 100 ans

De notre correspondant :
Le canton de Vaud fête le centenaire

de son enseignement professionnel dans
l'agriculture. C'est en effet en 1870 que
furen t institués les premiers cours agrico -
les. Ils furent à la base de l'école d'agri-
culture ouverte en 1891 au Champ-de-
l'Air, à Lausanne. Cette école devait être
transférée une trentaine d'années plus tard
à Marcelin-sur-Morges et , trente ans plus
tard encore, une seconde créée à Grangc-
Verney-sur-Moudon. 1970 est donc aussi
l'année du 50me anniversaire de l'école
d'agriculture et de viticulture de Marcelin
et du 20me anniversaire de celle de Gran-
ge-Vcrney. Ces deux écoles comptent ac-
tuellement 240 élèves. Il faut y ajouter
l'école ménagère rurale de Marcelin et
l'école cantonale de fromagerie de Mou-
don.

L'enseignement agricole vaudois est com-
plété par l' apprentissage , le compagnonna-
ge, la maîtrise et la vulgarisation. En ou-
tre, sur le plan intercantonal , une école
supérieure de viticulture , d'œnologie et d' ar-
boriculture a son siège à Lausanne. Il est
possible que le canton de Vaud accueille
plus tard un technicum suisse des bran-
ches spécialisées de l'agriculture (arbori-
culture , horticulture) . Enfin , Lausanne abri-
te une station fédérale de recherches agro-
nomiques, en voie de transfert à Chan-
gins-sur-Ny on.

Le siècle écoulé a été marqué par le
passage d'une économie familiale très au-
tarcique à un régime d'échanges prononcés ,
par la transformati on des structures, par
une pression sur les prix en même temps

¦

qu'une amélioration de la productivité. Si,
do 1S70 à 1970, la population paysanne
est tombée de 50 à 10 % dans le canton
de Vaud , l' agriculture reste une branche
économique essentielle . Bien plus, l'esprit
paysan garde en pays vaudois une influen-
ce bien supérieure aux données statistiques.

Magasin en feu :
80,000 fr. de dégâts

TAVANNES

(c) A 5 h 40, hier matin , la sirène
alertait les pompiers et les habitants
du village. Le feu avait pris au pre-
mier étage de l'immeuble des magasins
du Louvre , sis dans la Grand-Rue.
Les flammes sortaient par les fenêtres
d'un local qui sert de dépôt aux déco-
ratrices.

Les pompiers réussirent à maîtriser
rapidement le feu pendant qu'on aidait
à sortir les meubles et les tapis en Re-
posés là. Il y a pour 50,000 francs de
dégâts à l'immeuble et 30,000 francs
de marchandises abîmées. Le magydn
qui se trouve en dessous n'a pas souf-
fert et a nu s'ouvrir normalement.

Une jeune jurassienne
tuée en Allemagne

SA INT-IMIER

(c) La jeune Monique Baertschi, 19 ans,
de Saint-Imier, fille de M. Daniel
Baertschi, qui accomplissait en Allema-
gne un stage d'études pour se perfec-
tionner en langue allemande, a été vic-
time, mardi, d'un accident de la circula-
tion. On apprenait mercredi que la mal-
heureuse jeune fille était décédée des
suites de ses blessures. L'accident s'est
produit à Pforzheim, dans le pays de
Bade.

Deux Neuchâtelois disparus
dans le massif du Moléson
Les secouristes sont à leur recherche

Do notre correspondant :

Une voiture portant plaques ncuchâteloi-
ses 14,138, stationnée depuis mard i matin
à Moléson-Village et dont le propriétaire ,
M. Ernest Staldcr , domicilié au Loclc, n'a
toujours par reparu , a été le point de
départ de l'alarme donnée hier à de nom-
breux secouristes. En effet , M. Stalder ,
49 ans, a été vu pour la dernière fois,
mardi, vers 16 heures, au sommet du
Moléson, à 2006 mètres d'altitude. Il était
accompagné d'une amie de sa famille, Mme
Rolande Hainard , 36 ans, de la Chaux-de-
Fonds. Tous deux semblaient être nor-
malement équipés pour la montagne.

Les recherches entreprises hier ont été
provisoirement abandonnées à la tombée
de la nuit, et elles reprendront aujourd'hui ,
dès le point du jour. Les secouristes, pla-
cés sous la direction de M. Roger Pas-
quier, du CAS de la Gruyère, sont repar-
tis en plusieurs groupes : 4 du CAS de la
Gruyère, 3 du CAS neuchâtelois. Ils ont
sillonné toute la région, dans toutes les
directions, visitant sans succès tous les
chalets, toutes les anfractuosités.

Une équipe supplémentaire de secouristes
neuchâtelois doit se joindre, dès ce matin
aux sauveteurs déjà sur place. Hier soir,
le point a été fait à Plan-Francey en pré-
sence de M. Robert Menoud, préfet de la

Gruyère et de M. Hugo HeggH, directeur
G.M.V. Tout est mis en œuvre pour re-
trouver les disparus.

• Douleurs! j *% ^• Grippe! mÊÈ- m
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soulage vite
Nouveau ! "
Egalement présenté en comprimés effer-
vescents. Recommandé même pour les
estomacs délicats.

Président
du conseil d'administration :

Marc WOLFRATH-
Rédacteur en chef :
Jean HOSTETTLER

RECONVILIER

(c) Hier, à 14 heures, une collision s'est
produite entre un camion et une auto-
mobile. Une voiture qui circulait à la
rue du Bruy a coupé la priorité à une
machine qui circulait sur la route can-
tonale, en direction de Tavannes. Le
conducteur de cette dernière, en vou-
lant éviter l'automobile , donna un coup
de volant à gauche et vint emboutir un
camion roulant en sens inverse , La voi-
ture est hors d'usage et le camion a
subi des dégâts pour 5000 francs.

Auto contre camion
MOUTIER

(c) Hier, à 9 h 10, au carrefour de
l'hôtel Suisse, M. Joseph Sangsue, né
en 1895, retraité, domicilié à la rue du.
Midi 10 à Xfoutier , a été renversé par
une automobile alors qu 'il traversait la
chaussée hors du passage clouté . Souf-
frant  de blessures à la jamb e gauche,
il a dû être hospitalisé.

Piéton renversé

SAINT-AUBIN

que se déroulera à Saint-Aubin (Broyé
fribourgeoise) l'inauguration officielle du
Centre de recherches agricoles de la mai-
son Geigy. Les invités entendront plu-
sieurs allocutions, avant de visiter les
nombreuses installations de l'importante
entreprise.

Vers une grande
inauguration
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GRANGES-DE-VESIN

(c) M. et Mme Antoine Layaz, domiciliés
aux Granges-de-Vesin , ont fêté, en fin
de semaine, leurs noces d'or, en présence
de leurs enfants et petits-enfants. M. Layaz
travaille actuellement dans une entreprise
de génie civil.

Noces d'or

FRIBOURG

(c) Un ou deux inconnus ont pénétré dans
les locaux du Centre professionnel canto-
nal, à Fribourg, dans la nuit de lundi
à mardi. Ils ont saccagé des bureaux ,
sans parvenir à découvrir une somme de
70,000 francs qui s'y trouvait. Ils ont pu
emporter une somme de 2000 francs et ont
causé des dégâts assez importants.

Le centre
professionnel

cambriolé

(c) Selon certaines informations , les récen-
tes élections de l'assemblée générale du col-
lège Saint-Michel, à Fribourg, auraient été
truquées. Une demande d'annulation fut in-
troduite , et de nouvelles élections viennent
d'avoir lieu dans la section du lycée. Oi ,
le second vote, confirma les résultats du
premier. Le conseil , des élèves, par son
président , M. Dominique Dreyer, admet
qu 'il a pu commettre des erreurs lors du
premier scrutin. Il affirme, en revanche,
qu 'il n'y eut aucun trucage, ce que con-
firment les nouveaux résultats. Il semble
que la contestation ait été introduite par
un candidat qui est sorti bon dernier, au
premier , comme au deuxième vote.

Les élections n'étaient
pas truquées

(c) Dimanche soir, malgré la retransmission
du match de la coupe du monde, une
centaine de personnes ont assisté à l'au-
dition des élèves de Mmes Thilo-de-Vevey
(violon) et Butty (piano). Cette soirée , qui
eut lieu à l'hôtel de ville, remporta un très
vif succès.

Beaucoup d'émotion
pour rien !

(c) Lundi , de nombreux Staviacois ont été
surpris d'entendre les mugissements d'une
sirène du centre de la ville qui s'était
déclenchée inopinément dans une bijouterie.
Fort heureusement, cette alarme qui attir*
sur place maints curieux , ne dépistait
ni voleurs , ni incendie.

Audition de piano
et de violon

(C) uans sa séance nenaomaaaire oo
mercredi , le Tribunal de district de
Bienne sous la présidence de M. Dreier,
s'est occupé du nommé R. P., techni-
cien-mécanicien, né en 1930, marié, ac-
cusé d'abus de confiance pour une som-
me de 15,000 francs et de non-paiement
de cotisations AVS. Désirant entrer dans
une maison de commerce italienne, il
lui fallait  une mise de fond de 50,000
francs qu 'il emprunta à sa belle-mère.
Cette dernière prit une hypothèque sur
son immeuble et avec cet argent R. P.
acheta une automobile de 15,000 francs.
Ne tenant pas ses engagements de rem-
boursement, il fut dénoncé par sa fem-
me dont il est séparé. On procéda à une
saisie mais il ne déclara pas sa voiture.
Une somme de 35,000 francs a pu être
récupérée. D'autre part , alors qu 'il ex-
ploitait un petit atelier , il n 'avait pas
pay é les cotisations AVS. Pour ces deux
délits , R. P. a été condamné h six mois
de prison avec sursis pendant deux ans ,
au paiement des frais qui se montent à
700 francs. Cette affaire passait en se-
cond jugement .

Au Tribunal de district
Six mois de prison

avec sursis

A propos
de la Braderie

(c) Les journalistes et correspondants de
presse des quotidiens de l'extérieur domici-
liés à Bienne ont , une fois de plus , été sur-
pris de ne pas recevoir la documentation
concernant la Braderie 1970 qui se dérou-
lera à Bienne vendredi , samedi et dimanche
prochains. L'un d'eux s'adressant alors au
président pour savoir ce qui se passait , il
lui fut répondu que seule la presse locale
était invitée à la Braderie ! Il faut préciser
que l'on a invité la princesse Elisabeth von
Bayern et l'Oberbiirgermeister Gunter Einert
d'Iserlohn , Allemagne , et que le banquet
officiel est subventionné par les autorités
de la ville. Une fois de plus , on a de la
peine à comprendre de telles mesures vis-
à-vis de ceux qui doivent exercer leurs
fonctions en tant que Biennois.

UN JEUNE
HOMME SE NOIE

LA TOUR-DE-PEILZ

(c) Hier, vers 13 heures, M. Robert
Perny, âgé de 19 ans, commis de cuisi-
ne au Montreux-Palace , se baignait à
la' plage de la Maladière à la Tour-de-
Pcilz et nageait avec des camarades
lorsque soudain il coula à pic, par dou-
ze _ mètres de fond . Son corps n'a pas
été retrouvé.

Voleur arrête
mais policier blessé

YVERDON

(c) Pendant un service dans la nuit de
mardi a mercredi , M. Roland Layaz, bri-
gadier de police à Yverdon , venait de
procéder à l'arrestation d'un ressortis-
sant français ; ce dernier, qui se trou-
vait dans un local du poste, profita d'un
t ransfer t  dans une autre pièce pour
jouer la f i l l e  de l'air. Courageusement ,
sans hésiter , le brigadier parvint à rat-
traper l'intéressé qui se trouvait sur le
pont non loin du poste de police . Dans
la bousculade qui s'ensuivit, tous deux
tombèrent , chute  au cours de laquelle
M. Layaz se démit une épaule. Dans l'in-
tervalle , un collègue de la police vint
prêter main forte à l'agent qui n 'avait
pas lâché prise. M , Layaz a été trans-
porté à l'hôpital d'Yverdon. Notons que
l ' individu arrêté est un récidiviste con-
nu , qu 'il était  en possession d'une voi-
ture volée , qu 'il est connu des organes
de police et frappé d'interdiction dans
notre pays . Ln prise est donc bonne.

PAYERNE

\ ,j / roi .u, ,.-"'. ..\i i M. i .i , a ,*, JI.KI . i c., t bi-
chon sera l'hôte de l'Académie des scien-
ces, belles-lettres et arts de Besançon —¦
dont il est correspondant associé — et
prononcera au cours d'une séance publi-
que une conférence sur : «Relations f ran-
co-suisses : Paycrne et la France ». Un
représentant de la municipalité de Payer-
ne accomvaanera M.  Perrochon.

M. Perrochon à Besançon
/ _  i rr. T .. ..,7 ; itf j -..'_ n*- rr z T-> 

Enfant tué par
une voiture

ESSERTINES

(c) Un accident mortel de la circulation
s'est produit hier matin , vers 8 h 20,
sur la route principale Yverdon-Lausan-
ne, dans la traversée du village d'Esser-
tines-sur-Yverdon . Le petit Olivier
Schneider , âgé de trois ans, fils de Mi-
chel-André , d'Esscrtines, aul débouchait
d' un chemin et s'engageait sur la rou-
te principale, a été heurté et renver-
sé par l'aile droite avant d'une voiture
circulant en direction de Lausanne. Très
grièvement blessé, l'enfant a été trans-
porté à l'hôpital d'Yverdon où il est dé-
cédé à son arrivée dans cet établisse-
ment . Relevons que les parents ont en-
core une fillette âgée de six ans et
qu 'ils habitent la localité d'Essertincs
depuis un an environ. La maman ex-
ploite une épicerie, alors que le papa
travaille à Renens.

Un demi-million

Le comité du fonds du théâtre en Suisse
romande a accordé une série de garanties
financières au troupes de théâtre pro fes-
sionnelles lausannoises pour la saison
1970-1971 : 211,000 francs aux Artistes asso-
ciés de Lausanne, 206,500 francs au Centre
dramatique do Vidy (plus une garantie
complémentaire de 29,000 francs pour les
spectacles scolaires), 40 ,000 francs au Théâ-
tre-création et 40,000 francs au Théâtre
Boulimie. Cela repré sente un appui finan-
cier total de 526,500 francs.

pour les théâtres
lausannois

EPFL : les étudiants
quittent

les commissions

LAUSANNE

La direction et le corps professoral de
Ecole polytechnique fédérale de Lau-
anne regrettent la décision de l'Associa-
ion des étudiants de l'école de retirer ses
élégués des commissions auxquelles ils par-
icipaient. Dans un communiqué de presse,
i direction et le corps professoral de l'école
récisent que cette décision atteste du re-
j s de quelques < dirigeants > minoritaires
e cette association de participer à une
hase expérimentale qu 'ils avaient eux-mê-
îes prônée. La direction et le corps pro-
;ssoral font ensuite part do leur désir de
oursuivro le dialogue avec les étudiants.

Yverdon : les pêcheurs amateurs
contre les hécatombes de perches

Y aura-t-i l  une relance de la « guer-
re » entre les pêcheurs amateurs et les
professionnels ? Il semble que non , mais
un fait est certain : les pêcheurs ama-
teurs sont mécontents et ils l'ont crié
bien fort hier soir au cours d'une con-
férence de presse qui s'est tenue à
Yverdon.

Il y a longtemps que ces derniers dé-
plorent les hécatombes de perches de
chaque printemps, mais la coupe a dé-
bordé le 12 mai dernier. La goutte
d'eau d'une assemblée consultative qui
avait lieu à Portalban a fait déborder
le vase de leur colère. Ce jour-là, les
amateurs demandèrent que les dix nas-
ses dont peuvent disposer les cent pê-
cheurs professionnels soient ramenées
à un nombre inférieur. Le seul inspec-
teur cantonal présent à l'assemblée, M.
Corboud, de Fribourg, décida le main-
tien du statu quo pendant la fraie.
Mais ce qui irrite le plus les amateurs,
c'est que pendant cette période , il y a
pléthore de perches qui sont vendues
à vil prix (qusqu'à 50 centimes le kilo).
Il y a un problème effectif quand un
pêcheur ne parvient plus à écouler son
poisson, mais n'est-ce pas une question
de marché ? d'écoulement ? On a mê-
me trouvé des poissons sur les routes
et personne ne s'était donné la peine
de les ramasser. Certains pêcheurs ont
enfoui des perches dans leur ja rdin,
déclare M. Bignens, le bouillonnant pré-
sident de l'« Ecaille », la société des
pêcheurs amateurs du Haut-Lac à Yver-
don.

Pour M. Gerber, représentant la So-
ciété neuchâteloise des pêcheurs à la
traîne (SNPT), un tel état de fait est
contraire à une saine administration de
la pêche. Toutefois, il se déclare cons-
cient du fait que les professionnels doi-
vent gagner leur vie. En revanche, il
est anormal de capturer plus de cent

tonnes de perches en deux mois à une
époque de l'année où justement la
chair du poisson n'est ni savoureuse,
ni abondante pour les filets, ce qui ex-
plique partiellement sa mévente.

Qu'en est-il exactement ? Le point de
vue le plus valable semble avoir été
donné par M. Jacques Bovet, biologis-
te et membre de la SNPT.
.— Avec les égouts qui déversent des
tonnes de nitrate et de phosphate dans
le lac, il faut éviter de sortir les pois-
sons par quantités énormes, sous peine
d'engendrer un déséquilibre irréparable,
dit-il. Le plancton n'est plus dégluti
normalement et les nasses des pêcheurs
provoquent des remous très dangereux
pour les œufs de perches car la boue
se dépose en couche fine et empêche
l'action fertilisante de la laitance.

UNE SOLUTION ?
Il serait donc possible de trouver une

solution qui évite de mettre la faune
en péril en délimitant des secteurs à
ban sur certaines fraicres qui seraient
ainsi réservées à la reproduction. Pour
le reste, les professionnels pourraient
toujours se répartir les autres secteurs
en conservant chacun leurs dix nasses.

C'est davantage un cri d'alarme con-
tre la destruction du poisson qu'une
lutte engagée par les amateurs contre
les professionnels qui a provoqué la
conférence de presse d'hier soir. Si un
problème existe, il est certain que les
autorités des différents cantons inter-
viendront mais de là à prétendre que
« si les responsables voulaient éliminer
les perches et les brochets du lac, ils
n'agiraient pas autrement », ainsi que
l'ont écrit les pêcheurs amateurs de
l'« Ecaille » à trois inspecteurs canto-
naux , il y a une marge. Ou un « leur-
re » auquel il vaut mieux ne pas mor-
dre...

P. Le.

tn mars jyov, la presse eut a parier
à plusieurs reprises du projet de trans-
formation et de rénovation de l'église
Saint-Pierre , à Fribourg, qui ne date que
des années 30. Lors d'une assemblée pa-
roissiale houleuse, une majorité s'était dé-
gagée de justesse en faveur du projet de
transformation. Beaucoup jugeaient, en ef-
fet , qu 'on allait engager un montan t con-
sidérable , principalement pour satisfaire aux
besoin de la nouvelle liturgie.

La situation des paroisses pauvres avait
été opposée à celle , opulente, de certaines
paroisses de la ville.

En fin de compte , le Conseil d'Etat
a autorisé la paroisse de Saint-Pierre à
financer la transformation intérieure de
l'église. Il l' a fait sur préavis favorable
de la commission des monuments et édi*
fices publics , ainsi que de la commission
diocésaine des arts sacrés. Les transfor-
mations et rénovations sont devisées à
435,000 francs. Certaines exigences des
instances intéressées sont réservées , aux
plans technique et artistique.

L'église Saint-Pierre
sera transformée
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Le G" Rallye aérien
Deux grandes manifestations

international de la montre suisse
C'est en rentrant du Rallye international de Perpignan que

quelques membres du club biennois d'aviation songèrent à
mettre sur pied , à Bienne, un des centres de l'horlogerie suisse,
une compétition semblable. Nous voici déjà parvenus à la
sixième édition !

Il faut s'entendre lorsqu'on parle de rallye et de compéti-
tion. Il existe à l'étranger plusieurs manifestations de ce genre
dont le but est essentiellement gastronomique et touristique.
Mais le 6me Rallye aérien international de la montre suisse
a un aspect sportif qui séduit les participants toujours plus
nombreux.

Les participants qui viendront des quatre points cardinaux
d'Europe, quitteront leur pays pour venir se poser à Kappelen,
mais auparavant ils auront à affronter, vendredi de 8 h à
11 h, différentes épreuves d'observation, d'atterrissage notam-
ment à l'aérodrome de Colombier-Neuchâtel.

Après s'être posés à Bienne-Kappelen, ils s'en iront à la
découverte de Bienne et de sa région.

Ce rallye sera doté de magnifiques prix constitués par des
montres et garde-temps distribués à chaque participant.

Dimanche soir, dans les salons de l'hôtel Elite, grand souper
de gala et distribution des prix, avec la participation de hautes
personnalités du monde politique — dont M. Roger Bonvin,
conseiller fédéral, — de l'armée et de l'industrie.

Vue prise lors du rallye aérien de 1968

Ainsi, durant quatre jours Bienne-K appelen offrira à la po-
pulation de la région, le spectacle d'une véritable exposition
de l'aviation sportive européenne.

Les types d'avions les plus divers et les plus récents y
seront parqués. Une raison de plus d'y aller voir...

Les deux trophées mis en compétition

LE CLUB D'AVIATION A MOTEUR
Le Club d'aviation à moteur de Bienne fête l'année pro-

chaine ses 25 ans. Il a une centaine de membres dont cer-
tains pilotes de lignes chevronnés.

Grâce au nouveau terrain de Kappelen , l'activité , réduite
durant quelques années par suite de l'abandon systématique
du terrain de Boujean , où les constructions industrielles en-
travaient les atterrissages, reprend de plus belle.

Chaque jour les membres du club s'entraînent avec les cinq
appareils mis à leur disposition. D'autre part , sont organisés
des vols de taxi, des baptêmes de l'air.

Les membres du Club d'aviation à moteur participent régu-
lièrement aux rallyes tant en Suisse qu 'à l'étrange r, comme
d'ailleurs aux différents concours où, bien souvent , ils se
classent aux places d'honneur.

Actuellement, deux concours internes du club se disputent
chaque année, concours dotés de magnifiques coupes challen-
ges.

Durant ce quart de siècle, le Club d'aviation de Bienne a
transporté des milliers de passagers et effectué des dizaines
de milliers d'heures de vol.

L'AéC.S. Une belle histoire
Ce 6me Rallye aérien international va certainement donner

un nouvel essor à la section biennoise de l'AéC.S. (Aéro-club
de Suisse).

Forte de 200 membres, cette section est présidée depuis
peu par M. Jean-Iacques Reymond, qui assume du même
coup la présidence du club de vol à moteur.

Une date : 22 juillet 1894
Le groupement des aviateurs biennois a quarante-trois ans.

Cependant si la section fut fondée le 9 novembre 1927 , on
en trouve de plus lointaines origines : 22 juillet 1894, date
où le premier ballon s'envola de Bienne.

La chronique de l'époque dit qu'il fut gonflé à l'usine à
gaz (aujourd'hui disparue). Il avait comme capitaine Edouard
Schweizer et comme passagers, Gutknecht, Verdan, Blanchard ,
de Malleray, et Weil , de la Chaux-de-Fonds.

Ce premier envol fut bien sûr l'occasion d'une grande fête
à laquelle participa notamment l'« Union instrumentale ». Le
ballon fut lâché à 16 h, il traversa toute la ville et atterrit
sur la montagne du Raimeux, près de Moutier. Ce fut en
quelque sorte l'amorce de la création du Club d'aviation de
Bienne.

C'est le 1er décembre 1912 que fut fondée la Société des
aviateurs militaires ; 1913 fut l'année des Journées d'aviation.

Le 8 juin eut lieu celle de Bienne. Elle se déroula à la
Nidaumetten avec la participation d'Oscar Bieder, Emilio
Taddeoli. Arrivant de Berne, l'appareil de Taddeoli avait perdu
une roue. Il fut averti en vol par Bieder de cet accident ,
mais réussit tout de même a atterrir ! Le 1er avril 1920 fut
organisé le premier service postal aérien. Le 9 novembre 1927
se fondait à Bienne l'Aéro-Bienne qui adhéra à l'AéC.S.

De Bienne-Boujean à Kappelen
En 1920, on avait déjà pensé à une place d'aviation près

d'Ipsach, mais ce n'est qu'en 1928, lorsque Balain proposa à
Bienne de servir d'aérodrome intermédiaire pour le service
régulier Bâle-Lausanne, qu'on commença de parler de la place
de Boujean , aujourd'hui désaffectée et envahie de constructions
industrielles.

C'est les 14 et 15 avril 1928 que fut inaugurée la place

L'avion « Ville de Bienne » baptisé le 17 mai 1970 à Joinville

d'aviation de Bienne-Boujean. Bienne possédait ainsi , tout com-
me Bâle, Zurich et Lausanne, son propre terrain d'atterrissage.
Durant deux journées, plus de 500 passagers utilisèrent les
appareils et reçurent le baptême de l'air. C'est aussi à cette
occasion qu'un important courrier postal prit le départ de
Bienne , via Lausanne. Au cours des ans , il y eut même con-
currence entre Bienne et Berne en vue du service régulier
Lausanne-Bienne-Zurich.

Durant ces quarante années la place d'aviation fut l'occa-
sion de plusieurs rallyes aériens internationaux de la montre
suisse, de meetings intéressants. Des milliers de baptêmes de
l'air ont été effectués, les modélistes, les amateurs du vol à
voile, les spécialistes de l'acrobatie et une école d'aviation,
— d'ailleurs toujours en service — se sont succédé sur la
place de Boujean, jusqu'au jour où il a fallu déménager à
Kappelen.

Avec sa nouvelle place d'atterrissage, la section biennoise
de l'AéC.S. et ses sous-sections, auxquelles viennent de s'ajou-
ter les parachutistes , sont dotées d'installations qui , bien que
modestes, vont être agrandies et améliorées petit à petit.

De nofre rédaction biennoise :
Du 26 au 29 Juin, deux grandes manifesta-

tions se dérouleront à Bienne : le 6me Rallye
aérien international de la montre suisse et la
34me Braderie.

A vous pilotes, passagères et passagers,
visiteurs de la grande fête des fleurs, hôtes de
tous les pays, amis d'hier, d'aujourd'hui et de
demain, les organisateurs de ces deux mani-
festations, ainsi que toute la population de
Bienne et des environs vous souhaitent la plus
cordiale bienvenue et vous adressent leur
salut le plus chaleureux.

Le succès remporté par les cinq précédents
rallyes a incité les Biennois à récidiver en
organisant une nouvelle rencontre plus impor-
tante, plus passionnante parce que vous y
apporterez votre sportivité, votre enthousiasme.

A cet effeet, les organisateurs n'ont pas seu-
lement prévu des plaisirs touristiques et gas-
tronomiques, mais les pilotes seront obligés
de faire preuve de perspicacité à l'occasion
du concours d'observation, d'atterrissage de
précision, de régularité.

Quant à la Braderie, on nous a dit que
jamais encore les choses n'ont été prévues à
ce niveau, sans parler de l'ambiance créée
dans les rues pa: les nombreux stands de la
Braderie, les concerts, les batailles de confetti,
le corso fleuri qui défilera dimanche dans les
principales artères de la cité, comprendra 48
groupes, dont 10 fanfares, les majorettes de
Mulhouse et de Bienne, de nombreux groupes
folkloriques du Seeland, de la Neuveville, 18
grands chars fleuris et les vieilles voitures
participant au rallye automobile du Seeland.

La Braderie est faite surtout de liesse dé-
bordante. C'est en vérité la plus étonnante
kermesse populaire qui se déroule en cette
saison dans notre région.

Qu'il nous soit permis de remercier tous
ceux qui ont collaboré à la mise sur pied, une
nouvelle fois, de ces deux grandes manifes-
tations. C'est grâce à l'appui de tous, à leur
sympathie, que le 6me Rallye aérien interna-
tional de la montre suisse et la Braderie ont
pu se développer et grandir d'année eh année.

Cordiale bienvenue à tous.
Adrien GUGGISBERG
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Nous avons sélectionné
parmi notre grand choix
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Spécialité des plus beaux

TAPIS D 'ORIENT
Exceptionnellement avantageux

GRAND CHOIX DE TAPIS MACHINE, sur mesure

B. CLOTTU - BIENNE
Rue de la Gare 7, 1er étage

21
EPOX

sporlproof
La montre automatique tous sports

EDOX Era Watch Co Ltd
2501 Bienne Suisse

En vente chez :
G. Girardin, rue de Morat 45, 2500 Bienne
R. Bilat, route de Boujean 132a, 2500 Bienne
Châtelain-Dubois, rue Dufour 4, 2500 Bienne

L'école d'aviation et école de parachutisme
Bienne possède, en plus de tout un éventail d'écoles, un

centre d'instruction pour aviateurs et parachutistes.
L'Ecole d'aviation de Bienne a été fondée en 1946. Avec

la nouvelle place de Bienne-Kappelen, elle est repartie de plus
belle, le nouveau garage mettant à sa disposition une grande
salle de théorie.

Dès sa fondation, l'école de Bienne est placée sous la direc-
tion de M. Armin Eggimann qui durant 25 ans a formé plu-
sieurs centaines de pilotes de vol à moteur et de vol à voile.
Parmi ses élèves se trouvent plusieurs femmes et nombreux
sont les pilotes qui occupent des postes importants tant à
Swissair que dans l'aviation militaire.

Les cours donnés à Bienne ont pour but la préparation
élémentaire et la sélection des futurs pilotes militaires et can-
didats aux professions de l'aviation civile. Il faut avoir 17
ans révolus, être en bonne santé et avoir fréquenté l'école
secondaire pour pouvoir suivre les cours de l'école.

Deux cours sont Organisés : celui de vol à voile et celui
de vol à moteur. Ils ont une durée de 15 jours et compren-
nent 12 heures de vol. Les épreuves pratiques pour l'obten-
tion de la licence de pilote privé comprennent 12 h de théo-
rie.

Les jeunes gens ayant réussi les examens de ces deux cours
préparatoires sont ensuite astreints à un examen médical. Ce
n'est seulement qu'après l'école de recrues que le jeune hom-
me désirant se vouer à l'aviation civile ou militaire pourra
s'inscrire soit à l'Ecole militaire, soit à l'Ecole suisse d'aviation.

Le Phantom Para-club
Actuellement, le parachutisme passionne chaque année un

nombre toujours plus grand de jeunes gens et jeunes filles.
Bien avant l'ouverture de la nouvelle place d'aviation, on

comptait dans la région une équipe de parachutistes, qui s'est
baptisée « Phantom Para-club ». Depuis quelques mois, une
école, reconnue par l'Aé.C.S. a été ouverte à Bienne-Kappelen.
Pour devenir parachutiste, il faut avoir 17 ans au moins.
Tous les week-ends, trois instructeurs sont à la disposition des
élèves.

Le Phantom-Para-club de Bienne participe depuis sa créa-
tion à de nombreuses manifestations.

Rappelons qu'il a été chargé de l'organisation en août pro-
chain des championnats suisses qui se dérouleront sur la place
de Bienne-Kappelen.

Les « paras > biennois prêts au départ



La 34~ Braderie
ù Bienne en cette fin die semaine

ses festivités et son fastueux corso fleuri
De notre rédaction biennoise :
Il y a quarante ans, les Biennois n'avaient pas encore de

fête d'été. Mais ils en désiraient une , les commerçants sur-
tout. On pensa tout naturellement à leur offrir une Braderie.
Sans tarder, un comité se forma. Comme il était composé
d'hommes entreprenants et dévoués , les choses ne traînèrent pas

Bienne eut donc sa Braderie.
La première fut un succès complet. C'est que cette fête

convenait parfaitement au caractère biennois. Les suivantes
furent plus populaires encore. Aujourd'hui , Bienne ne pour-
rait plus se passer de sa Braderie. La fête est entrée dans
les mœurs.

La Braderie biennoise, il faut l'avoir vue, l'avoir vécue,
pour se représenter exactement ce qu 'elle est.

D'abord , ce sont les bancs où l'on peut acheter tout ce
que l'on désire en pareille occasion : des étoffes, des robes ,
des blouses, des souliers, des chapeaux ; des parfums, des
livres, des jouets, le bric-à-brac des bazars, tout enfin. La
Braderie , ce sont les saucisses qui grillent sur la braise , dont
l'odeur se mêle à celle des pains d'épice ; les poulets qui
rôtissent à la broche au coin des rues ; les jambons que vous
pouvez gagner à la roue de la fortune, toutes les friandises
qu 'offrent les pâtissiers et les confiseurs.

La Braderie , ce sont les bradeurs qui vantent leurs mar-
chandises , qui interpellent les passants , qui font le boniment
avec esprit. La Braderie , c'est le cortège des chars fleuris ,
confectionnés avec un soin extrême, avec beaucoup de goût ,
c'est ce cortège qui parcourra les principales rues de la ville ,
dans un nouveau circuit et qui ne manquera pas de soulever
l'enthousiasme et les app laudissements ; ce sont les fanfares ,
les majorettes, les cliques de tambours, dont les marches
n 'arrivent souvent pas à couvrir les chansons tonitruantes
répandues par les haut-parleurs.

L'année dernière , les organisateurs de la Braderie avaient
renoncé au cortège. Ce fut une erreur et il faut les féliciter
d'avoir , pour l'édition 1970, renoué avec le traditionnel corso
fleuri , car une braderie sans cortège, ce n'est plus qu 'une foire
à laquelle il manque l'apothéose.

La Braderie c'est aussi tout ce mélange de clameurs, d'appels ,
de rires, de chants, de boniments, de bruits , de fanfares et
de tambours .

La Braderie , c'est la jovialité , l'exubérance , toute la joie
du Biennois bon enfant , frondeur, rieur , c'est toute la bonne
humeur d'une population qui , après avoir bien travaillé , tient
à s'accorder quelques heures de liesse, quelques heures de
délassement avant les grandes vacances.

Un des beaux chars du corso, lors d' une précédente Braderie.

C' est aussi la Braderie...

UN RICHE PROGRAMME
Le comité d'organisation a préparé pour ces trois jours de

liesse un riche programme dont voici l'essentiel :
Vendredi 26 juin dès 20 h : Concerts publics rue du Mar-

ché, (Fanfare de la Ville), place Général-Guisan, (Union ins-
trumentale), rue Neuve (Fanfare de Madretsch), place Centrale
(La Filarmonica La Concordia).

Samedi 27 juin dès 8 h:  On brade dans le rayon de la
Braderie. A 18 h : Bataille de confetti et danse publique sur
les différents ponts de danse, avec des orchestres renommés.

Dimanche 28 juin : A 10 h 30, concert par la Fanfare
ouvrière sur la place du Général-Guisan , par la fanfare de
la Croix-Bleue sur la place Centrale, à la rue du Marché par
le groupe des accordéonistes « SPIELRING ».

A 13 h 45 : Auto-corso du 3me Rallye Seeland et à
14 h 15 grand Corso fleuri. A 17 h, bataille de confetti et
danse en plein air.

CE QUE VOUS VERREZ AU CORSO FLEURI
Le cortège de la Braderie 1970 sera composé de 46 groupes

différents emmenés par les MAJORETTES DE MULHOUSE
et de BIENNE , dix corps de musique, huit groupes folklori-
ques, jodlers-clubs , dix-sept grands chars dont certains, dit-on ,
seront des merveilles.

Le corso fleuri suivra un parcours modifié. L'itinéraire sera
le suivant :
rue Centrale, rue d'Argent , rue de Morat , rue des Marchan-
dises, rue Wyttenbach , rue Vérésius, rue de Morat , rue d'Ar-
gent, rue Centrale , rue des Marchandises. Il passera deux fois
dans le circuit. Autre innovation, il ne sera plus vendu de
plaquettes comme les autres années, mais des billets pourront
être obtenus pendant la braderie. Ils donneront droit à l'en-
trée sur le parcours du cortège.

Des places assises sont prévues près des tribunes et dans
différentes rues. Rappelons que toutes les places assises sont
situées à l'ombre.

D'autre part une grande tombola avec 5 voitures automo-
biles, et de nombreux prix de valeur sera organisée.

Voilà, en bref , ce que sera la 34me Braderie biennoise ,
à laquelle nous souhaitons plein succès et grand soleil.

Ad. G.

Samedi : 3me Rallye
automobile du Seeland

De notre rédaction biennoise :
On dit que toutes bonnes choses se comptent au nombre de

trois. Ce sera précisément le cas, vendredi , samedi et dimanche
prochains pour Bienne.

En effet , en plus du 6me Rallye aérien international de la
montre suisse et de la Braderie biennoise , 34me du nom, on
nous annonce l'organisation du 3me Rallye automobile du See-
land.

Organisé par l'écurie Belvédère, en collaboration avec
l'A.C.S. section Seeland-Jura, ce troisième rallye se disputera
le samedi et le dimanche 27 et 28 juin .

L'ÉCURIE BELVÉDÈRE
La ville dite de l'avenir compte deux écuries automobiles ,

la Biennoise et l'écurie Belvédère. Cette dernière a été fondée
il y a 4 ans par quelques mordus du sport automobile. De

Gucnin et Ritter sont les grands favo ris de celte épreuve.

17 membres à sa fondation , elle en compte aujourd'hui une
trentaine. La participation aux rallyes est son unique objec-
tif , compétitions auxquelles ses membres obtiennent d'excel-
lents résultats. Il est aussi donné à ses adhérents la possibi-
lité de bénéficier d'un entraînement approprié afi n de dis-
poser des meilleurs atouts pour ce genre de compétitions.

LE PROGRAMME
SAMEDI 27 JUIN

6 h 15, contrôle technique des véhicules.
7 h 30, départ du premier concurrent
9 h 45, réception des invités

11 h 00, neutralisation et déjeuner
15 h 00, ravitaillement intermédiaire
18 h 00, arrivée des concurrents à la Braderie
20 h 00, visite de la Braderie

DIMANCHE 28 JUIN
8 h 15, distribution des prix et banquet sur le « Berna »

12 h 30, retour du bateau
13 h 00, défilé des concurrents sur le parcours de la

Braderie
Rappelons pour terminer que ce troisième Rallye du Seeland

a réuni 128 participants inscrits dans les délais, qu 'il com-
prend 330 km, divisés en 4 étapes dont plusieurs spéciales
et deux gymkhanas qui se dérouleront à Lignières et à Kap-
pelen.

Aux organisateurs , aux concurrents nous souhaitons plein
succès et beau temps. Que les meilleurs gagnent les magni-
fi ques prix qui ont été réunis pour récompenser leurs efforts
et leur savoir.

A relever encore que les vainqueurs des deux premières
éditions , MM. Schwertfer-Friedrich , seront au départ.

Ad. G.

PHOTOS : Ad. GUGGISBERG
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LE BAGAGE IDÉAL

^™™*̂  et conseils au magasin
spécialisé

Samsonite __
Maroquinerie - Articles de voyage W^^^Œ

BI E iVf kJ E Rue de la Gare 24 NÉHIIC nn C  Rue Centrale 48 îfefclli M

Membre du Club d'aviation de Bienne

Les bonnes occasions
du spécialiste

FIAT 850 COUPÉ 1970, avec 4000 km, jaune
rayons spéciaux

VW 1200, MODELE 1960, bleue
VW 1300, MODELE 1966, blanche
VW 411 L, MODÈLE 1969, blanche
RENAULT R 10, 1968, blanche
SUNBEAM VOGUE, 1969, bleue
SIMCA 1100 GLS, 1969, verte, 30,000 km
SIMCA 1301 GL, 1967, 50,000 km
SIMCA 1301 GL, 1969, rouge, 36,000 km
SIMCA 1501 BREAK 1966, bleue
SIMCA 1500 BREAK, 1965, grise
PEUGEOT 404, 1964, gris clair.

Toutes les voitures contrôlées avec garantie.
Agence SIMCA et SUNBEAM
Rte de Brùgg 57, tél. 2 14 21.

¦ 

B U F F E T - S N A C K S
Pour les journées chaudes, nous vous proposons quel-
ques snacks délicieux, agréables ou assaisonnés,
ainsi que d'excellentes spécialités de viandes fumées .

Truites saumonées
Assiette Gourmet

Beefsteak Tartare
Smorrebrod avec crevettes

Club Sandwich
Beefburgers

et encore d'autres snacks que nous vous servirons
volontiers avec un La Côte léger ou un Rosé fruité
et pétillant.

Buffet de la Gare
Bienne
Nouveau gérant : Heinrich-A. Hoppeler.
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BRADERIE - BIENNE
26, 27 et 28 juin 1970

Dimanche après-midi

GRAND CORSO FLEURI
Majorettes de Mulhouse

tr
L'annonce
reflet vivant du marché
l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel
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Les conditions atmosphériques sont m*̂  — mk M mw w^m rn m̂ m 
particulièrement favorables à la cul- j  i j  r +% f\ture maraîchère et il y a, en ce ^eliBCi© pOlYUTlê©, ,a Pièce -,ZU
moment, surabondance de légumes 
du pays. Si les maraîchers de la | 2*frlJA le ka « 50région ne pouvaient écouler leur fcClBi tJt?/ 9 ~**J \J
récolte, ils se verraient dans l'obliga ^a 

- ——~ - _..—.- . ~—
tion d'en jeter .un. grande partie. CilOUX nOUVeaUX , '« kg -.50Nous avons décidé de leur venir en 
aide en vendant ces légumes de 1re e^l**%Beiw B%^IW^B%*^,« I * J O - JSLiftqualité à des prix extrêmement WilOUX-pOmmeS, le Paquet de 3 p.eces -.QU
avantageux. ~ ' " — 

PROFITEZ DE CETTE AUBAINE COUrgetteS, le k9 |20

V lU AN Ut DUCOMMUN ̂ TRANSPORTS
des dépotoirs, citerneaux, sépara- » .  |* x I
teurs d'essence et fosses septiques IMSUCNSTôI
avec un véhicule aspirateur de Draizes 78
boue ultra-moderne. Tél. 8 24 55

t̂Sk ̂ V .̂ m OPN 502/70 N
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Vente et service OPEL en Suisse romande : Aigle Garage des Mosses 2 14 14, Avenches J.-P. Divorne 75 12 63, Begnins Garage du Jura 66 14 58, Bienne Auto-Besch 4 55 66, Merz & Amer-
Droz S. A. 3 53 33, Bulle Garage Maj estic 2 84 84, Château-d'Œx Garage du Pont 4 61 73, la Chaux-de-Fonds Garage Guttmann S.A. 3 46 81, Delémont Garage des Eaux-Vives Périat S.A. 2 35 33,
Fribourg Garage de Pérolles 2 38 88, Genève Garage des Délices S. A. 44 71 50, Extension Autos S. A. 32 11 35, Lausanne Ets Ramuz et Garage Edelweiss S. A. 24 04 44, le Locle Garage du Ral-
lye 5 44 55, Montreux Garage Central et Montreux-Excursions S. A. 61 22 46, Moutier Garage Prévôtois 93 16 77, Neuchâtel Garage du Roc 3 1 1 44, la Neuveville Garage Belcar 7 95 59, Por-
rentruy Garage des Ponts 6 12 06, Rolle Garage Wurlod 75 17 25, Sion Garage de l'Ouest 2 81 41 , Saint-Maurice J.-J. Casanova 3 72 12, Tramelan Garage Alouette 97 50 40, les Verrières Garage-
Carrosserie Franco-Suisse 9 33 55, Yverdon Garage Bouby-Rolls 2 54 60, et nos agents locaux à : Attalens 56 41 10, Aubonne 76 53 04, Bercher 81 82 42, Bevaix 6 63 96, Bremblens 71 19 69, Bus-
signy 89 11 66, Cheseaux 91 12 29, Chermignon 4 25 10, Chexbres 56 11 56, Colombier 6 35 70, Cossonay 87 15 96, Court 92 91 50, Courtepin 34 12 14, Dombresson 7 18 40, Echallens 81 15 95,
Epalinges 32 53 66, Estavayer-le-Lac 68 10 08, Fahy 7 63 20, Fully 5 35 23, Genève 22, rue Carteret 34 42 00, 2, rue Michel-Servet 46 08 17, 9, boulevard d'Yvoy 25 28 00, Glovelier 3 71 29,
Granges-Marnand 64 10 57, Lausanne 21, place du Tunnel 23 72 17, 7, route de Chavannes 24 26 10, le Crêt 3 65 82, Martigny 2 29 01, Mézières 93 12 45, Montana 7 23 69, Morat 71 21 21,
Morges 71 26 48, Naters 3 24 40, Nods 7 96 17, le Noirmont 4 61 87, Onex 43 22 26, Orbe 7 21 77, Payerne 61 29 80, Petit-Lancy 42 99 84 , le Pont 85 12 50, Prilly 24 62 63, Pully 28 94 94,
Rarogne 5 16 66, Renens 34 01 94, Romont 52 22 87, Savigny 97 1 1 55, Soyhières 3 01 36, Sainte-Croix 6 26 76, Saint-lmier 4 21 55, Vallorbe 83 13 35, Versoix 55 16 94, Vevey 51 88 60, Veyras
sur Sierre 5 26 16.

Seau choix de cartes de visite à l'imprimerie de ce journal

m BALANCELLE UXfns S
à partir de Fr. 178.— ou à 4 places à partir de Fr. 230.— S

COLOMBIER - Tel. 6 3312  Parcage facile - Livraison immédiate I

Baignoires en mauvais état I
sont réparées par spécialiste avec 100 % de garantie. Nouvelle
stratification de baignoires ayant subi de gros dégâts d'acide et
d'émail. Réparation sur place sans desceller la baignoire. |

REPABAD, Hans Brulhart - Zosso
BERG- 3815 Schmitten

Agent général pour les cantons de Fribourg et Neuchâtel |
0 (037) 36 17 14 ou carte postale.

fk 
Retard des règles Éfa

f PERIODUL est efficace en cas Wjjfj?
de règles retardées et difficiles, ¦Hj
En pharm. Lehmann-Amrein, spéc. pharm. I

OBL 3°72 Os'ormundUlcn JS&Ê

Prêts
express
de Fr.500.-àFr.10000.-

• Pas de caution :
. Votre signature

suffit
• Discrétion

totale
Banque Procrédit

g! 2001 Neuchâtel
av. Rousseau 5
Tél.: 038/54404

X 

Tout peut se
régler par posta.
Ecrivez aujour-
d'hui.
Service express

Nom
Rue

* Endroit

LITS DOUBLES

IP̂ . 325!
DIVANS-LITS tous genres

L I T E R I E
Beau choix de

DUVETS - OREILLERS
COUVERTURES DE LAINE S

| COUVRE-LITS , JETÉS, etc.
La bonne qualité reste

la meilleure réclame

B E N O I T
Maillefer 2o Tél. 5 34 69

Facilités de paiement
^BWBala l̂ —HWWI

p̂ ËSSI

PAffQl/ETm
Philippin & Rognon

PARQUET LINOLÉUMS
Imprégnation PLASTIQUES
Réparation

TAPIS DE FOND
tendus ou collés

Moquette — Bouclé — Tufting
Tapisom • Siftor - Stammflor, etc.

Neuchâtel - 56, Pierre-à-Mazel
? 5 52 64



Profils parallèles (De Pascal à Teilhard de Chardin) DE P--L, BOREL
par Jean Guitton de l'Académie française

Ces Profils parallèles (1), de Jean GuiUon , nous présen-
tent symétriquement, quelques grands esprits à la fois appa-
rentés et opposés les uns aux autres : Pascal et Leibniz ,
Renan et Newman ; Bergson et Teilhard , Claudel et Hei-
degger , comme s'ils venaient se rendre visite et dialoguer
ensemble. Inutile de préciser que si ces visites imaginaires
avaient eu lieu en réalité , elles n 'auraient sans doute « rien
donné » , comme le remarque fort justement Jean Guitton.
Les lions ne se visitent pas dans leurs tanières !

Ce livre si intéressant à tant d'égards est étrangement iné-
gal. Jean Guitton banalise Leibniz comme Pascal ; il ne
semble pas avoir senti ce qu 'il y a de souverainement sé-
duisant , je dirais même de musical , dans l'universalisme de
Leibniz , ni non plus ce qu 'il y a de fulgurant dans le tra-
gique de Pascal , basé sur le tout ou rien. Ou s'il l'a senti ,
il a fait comme s'il n 'en savait rien.

Claudel est autant dire absent ; on ne voit guère appa-
raître que le catholique intransi geant , pourfendeur d'hérésies
— l'hérésie se confondant avec l'opinion d'autrui , sur quel-
que sujet que ce soit. Quant à Heidegger , Jean Guitton ,
comme tous les intellectuels français d'aujourd'hui , le sures-
time ; il ne semble pas discerner ses faiblesses , ses limites ,
ni ses contradictions. Heidegger est un symbole commode ;
c'est le type même du philosophe allemand blotti dans la
brume obscure d'une pensée indéchiffrable et qui ne sait
elle-même où elle va, le plus allemand des Allemands, un
concentré d'Eckhart , de Hôlderlin et de Nietzsche.

C'est l'ours de la Forêt-Noire , vivant dans sa hutte per-
due dans les neiges, comme un ermite dans sa caverne. Tail-
lant comme un bûcheron, à grands coups de hache, dans
la forêt de l'être, le philosophe de l'angoisse est-il angoissé ?
Même pas. Car loin d'être verticale , comme chez Pascal ,
qui est l'homme de l'abîme , son angoisse est horizontale ;
elle est chez lui une « habitation extatique dans la proxi-
mité de l'être ». En fait , au lieu d'extase, il vaudrait mieux
parler d'en-stase, cette solitude sacrale permettant au phi-
losophe de jouir tout son saoul du mystère de l'être, • inef-
fable mais doux ».

Ajoutons que cette farouche solitude , Heidegger la par-
tage avec sa femme, qui est une bonne catholique , et avec
une foule de visiteurs et de disciples. C'est dire qu 'il y
aurait bien des retouches à apporter tant sur l'homme que
sur le philosophe , mais Heidegger étant aujourd'hui à la
mode, il est interdit de le discuter. Il faut benoîtement
adorer.

RENAN ET LE SCEPTICISME

Mais voici que soudain , en abordant Renan et Newman ,
Jean Guitton révèle comme un don de seconde vue, tant
il est ici pénétrant et profond. Renan, comme on le sait ,
a eu une enfance très pieuse, puis, ayant perdu la foi , il
n 'a plus vu que légendes dans les récits évangéliques qu 'il a
soumis à une critique très serrée. Résultat : un scepticisme

Jean Guitton en compagnie de son épée
d'académicien qu'il a reçue en 1962.

universel. C'est le vague qui est le vrai. Ainsi , par un
étrange paradoxe , l'esprit , qui est un instrument d'une
extrême précision , partout où il passe , dissout le réel en
une brume évanescente et insaisissable. Désormais, plus de
Dieu, plus de vérité , mais comme dans la mythologie des
Celtes, un univers réduit à l'état de rêve, où surgissent
toute sorte de symboles , un cygne mystérieux , un tyran
noir , un dragon , un brouillard magique. On se croirait
chez Wagner.

Le scepticisme de Renan a pris des formes ludiques et
même vulgaires. Il imagine saint Paul, vieilli , désenchanté ,
désespéré, avouant qu 'il s'est trompé ; il salue la femme ,
clé de voûte de la Création , adorable dans tous ses emplois ,
depuis la fille de joie jusqu 'à la mère vénérable. Est-ce
le remords d'avoir tant joué et blasphémé qui l'a amené,
tout proche de la mort , à prononcer ces phrases étonnantes :
< Mieux vaut la tristesse sombre de la mort chrétienne
que le néant. J'aime mieux la chance de l'enfer que le
néant. » Et à sa petite-fille : c Immortalité. Impossible de
ne pas y croire. Crois-y. N'écoute rien même si on te cite
des phrases de moi. »

En comparaison , quelle grandeur chez l'honnête Newman ,
qui vient lentement , précautionneusement , mais sûrement et
infailliblement à la vérité. La créature est penchée sur un
abîme ; elle est libre. Dieu écoute. Il attend. Saura-t-elle
le trouver ? Converti au catholicisme, Newman reste un
esprit libre , un mystique rationnel , plus proche des Pères
grecs que du juridisme romain dont il a pris pourtant ,
quand il le fallait , la défense contre les Anglicans. C'est
de cette fidélité si loyale que Léon XIII l'a récompensé
lorsque en 1879 il le fit cardinal.

Dernier parallèle admirable : Bergson , le prudent , l'homme
aux yeux de chouette , cet animal qui selon Jean Guitton
serait si intelligent ; Bergson , l'optimiste mystique , qui a
tant admiré saint Jean de la Croix , sainte Thérèse d'Avila ,
ainsi que Péguy (mais après sa mort) , et qui pourtant se
réserve et doute , la Création étant semblable à un geste
qui se défait , à une main levée et qui retombe, ce qui tout
de même ménage au mal une place considérable , source
de découragement et de pessimisme. Et Teilhard, l'impru-
dent qui d'un bond saute jusqu 'à la fin des temps, là où
le Christ cosmique sera tout en tous. N'est-il pas bien
significatif que le Père Teilhard ait été enlevé le soir de
Pâques ?

1) Fayard.

René Quellet: «Un art incomparable...»

Avec Fialka, l'éclatement du mime.

Après le spectacle de Ladislav Fialka

Le mime neuchâtelois René Quellet connaît bien Ladislav Fialka pour
l'avoir rencontré à Prague, lors du Festival mondial de la pantomime, en
1969, et pour suivre de très près les recherches du « Théâtre sur les balus-
trades », souvent parallèles à celles que mène en solitaire le père du Turlu.

Le spectacle que la troupe tchèque a présenté récemment à Neuchâtel, pour
des raisons de politique commerciale évidentes, a été un spectacle d'initiation,
de démonstration et de virtuosité, au point qu'il n'est certainement pas par-
venu à donner du mime tel que le pratique aujourd'hui Fialka une image
véridique. II nous semble donc intéressant de publier l'opinion d'un profes-
sionnel, René Quellet, qui ne tient compte ici que de spectacles comme « Les
Fous » « Le Bouton » ou « Le Chemin », que le « Théâtre sur les balustrades »
met à l'affiche dans les théâtres où il s'est déjà produit - et à Prague, évi-
demment. (Réd.)

On ne peut pas dire qu 'il y ait , dans
les pays de l'Est, une véritable tradition
de mime. Le fait que Jean-Gaspard
Debureau soit né à Kolin , à 80 kilo-
mètres de Prague, n'explique rien. Si
le Père Debureau avait planté sa tente
ailleurs , le grand mime du XIXe siè-
cle aurait très bien pu naître en Ba-
vière ou dans les Vosges, Et pourtan t
en Bul garie, en Hongrie, en Roumanie
et, surtout, en Pologne et en Tchéco-
slovaquie, de nombreux mimes et trou-
pes de mime existent , jouent et vivent
de leur art. Cela gTâce aux subventions
qui leur sont accordées, mais surtout
grâce à un public très vaste qui sem-
ble apprécier énormément cet art.

Cet intérê t pou r un art si méprisé
en Occident n'est-il pas une preuve
supplémentaire de l'éclectisme qui rè-
gne dans les pays de l'Est dans le
domaine de l'expression artistique ?
Alors que dans les pays latins tout sem-
ble se résumer au théâtre et à la litté-
rature et toute expression se voit jugée
uniquement sur des critères d'ordre in-
tellectuel , le Tchèque, le Polonais ou le
Roumain se passionne pour le mime,
le cinéma d'animation, les marionnettes
et pour tout ce qui touche à l'insolite,
au burlesque et à la féerie sans avoir
besoin pour cela de références littérai-
res. Son plaisir est essentiellement vi-
suel et sensitif , et ses réactions sont
d'autant plus vives et spontanées. Quel
merveilleux public 1

AUCUNE INFLUENCE
Cet intérêt pou r le spectacle visuel

a provoqué la naissance d'une multi-
tude de styles et de formes allant de
la pantomime pure jusqu 'aux alliages les
plus audacieux, tels que le « Théâtre
noir de Prague » ou la € Laterna Ma-
gika ». Dans le domaine du mime, la
troup e de Ladislav Fialka, et peut-être
aussi celle de Henrik Tomaszewski, (Po-
logne), ont atteint un niveau exception-
nel et jouissent d'une réputation mon-
diale. Fialka, inconnu en France et en
Suisse romande , n'a-t-il pas, avec sa
troupe, fait plusieurs fois le tour du
monde ?

L'art de Ladislav Fialka ne peut être
comparé à aucun autre. Aucune influ-
ence, pas même celle de Marceau , n'ap-
paraît dans ses spectacles. A peine quel-
ques gestes, quelques éléments techni-
ques nous rappellent que c'est Etienne
Decroux qui a posé les bases du mime
contemporain , mais il me semble bien

qu 'aucu n des membres de la troupe n'ait
travaillé chez Decroux. Fialka a donc su,
au prix d'une longue recherche et d'un
intense travail , insuffler à sa troupe un
style propre et créer un langage d'une
très grande originalité.

Loin d'appauvrir l'art du mime, Fial-
ka le fait éclater et utilise toutes ..les
ressources de la scène : „décor, costu-
mes, couleurs, jeux d'éclairages, son. Il
ne se gêne pas de mélanger différentes
techniques : mime, danse, acrobatie, et
ne craint pas les ruptures de ton : d'une
scène burlesque, il nous plonge dans
une atmosphère d'intense poésie où af-
fleure parfois le symbole, puis nous en-
traîne dans un tourbillon 'joyeux de fête
foraine. Fialka ne se prive de rien
pour nous donner , à chacun de ses
spectaoles, une fête de l'oeil et de l'es-
prit.

Ce qui frappe chez Fialka, en plus
de la qualité artistique et de la perfec-
tion techniqu e de chacune de ses réa-
lisations , c'est l'homogénéité exception-
nelle de toute la troupe. Ce qui suppose
une entente parfaite entre tous et une
grande humilité de chacun . Une humi-
lité qui transparaît sur chaque visage,
se reflète dans le spectacle et lui donne
un ton profondément humain. Et au-
delà de la perfection artistique , c'est
bien par là que les comédiens de Fial-
ka nous touchent le plus : par le re-
gard plein de tendresse qu 'ils posent sur
leurs personnages, par cette indéfinissa-
ble tristesse joyeuse (ou joie triste) com-
mune à tous les hommes unis dans le
meilleur mais surtout dans le pire, par
cette générosité propre à tous les Tchè-
ques.

Une extraordinaire atmosphère d'ami-
tié se dégage de la troupe de Fialka et
il est impossible de ne pas y être sen-
sible.

Peut-être est-ce là le secret de la
popularité de Fialka dans son pays.
Car tout le monde le connaît , je puis
vous l'assurer. A la frontière tchécoslo-
vaque , le douanier examinant mon
passeport s'exclame : « Ah ! Sie sind
Pantomime... wie unser Fialka ê »  Un
pompiste , un agent de police, la dame
de réception de l'hôtel : « Vous êtes mi-
me... comme notre Fialka I »

Son nom est sur toutes les lèvres
et chacun a vu jouer cette merveilleuse
troupe qui a su rendre à l' art du mime
une place qu 'il avait perdue, celle d'un
véritable art populaire.

René QUELLET

Les Néo-Impressionnistes par Jean Sutter

Le grand volume magnifiquement illustré de Jean Sutter
sur Les Néo-Impressionnistes, (1) rédigé avec la collabora-
tion d'un certain nombre de critiques d'art , a le mérite de
nous renseigner sur des peintres que nous connaissions mal
ou même pas du tout : Henri Edmond Cross, Charles
Angrand , Albert Dubois-Pillet , Lucien Pissarro , le fils de
Camille , Louis Hayet , Cavallo-Peduzzi , Maximilien Luce,
Léo Gausson. Henri Delavallée . Anna Boch. Frantz Charlet ,
Alfred-William Finch , Georges Lemmen , Dario tic Rcgozos ,
Jan Toorop, Théo van Rysselberghe , Henry van de Veldc ,
Guillaume Vogels.

Tous ces artistes ont été influencés très fortement par
la composition subtile et raffinée comme par le pointillisme
de Seurat et de Signac. Parmi les œuvres les plus
représentatives , signalons La Plage du Midi, et La Clairière ,
tourbillon de nudités poétiques , de Cross. La Seine à
l'aube, perdue dans un subtil brouillard , d'Angrand , La Seine
à Mantes, de Delavallée, le mystérieux Portrait d'Auguste
Descamps ainsi que les Gros Nuages, d'une extrême densité
chromatique, de Théo van Rysselberghe, le charmant Auto-
portrait de Lemmen, et bien d'autres, en couleurs ou en
noir et blanc.

UN SEURAT SOLITAIRE
Mais, bien sûr, les deux principaux restent Seurat et

Signac. La dernière biographie du grand Henri Perruchot
dépeignait un Seurat en quelque sorte maudit , qui , durant

Autoportrait de G. Lemmen, 1890.

sa courte vie, était resté désespérément solitaire et incom-
pris. L'impression qui se dégage du texte de Jean Sutter
est tout à fait différente. Très vite , il fait scandale , donc
il est remarqué , discuté, et considéré comme un maître ,
il donne naissance , sans même l'avoir voulu , à tout un
groupe de disciples.

Humainement parlant , Seurat était un grand beau garçon ,
barbu , très doux , un peu triste , peu liant et peu communi-
catif ; enclin à la méditation solitaire , il croyait au pouvoir
des théories et même à leur valeur absolue. Il était silen-
cieux , obstiné et pur. Etant allé voir une fois van Gogh
et lui ayant demandé comment il fallait commencer un
tableau , le peintre hollandais lui répondit : « Comme un
fruit , par le noyau. » En janvier 1890, Vincent van Gogh
écrivait à son frère Théo : « Je me le suis souven t dit
que s'il y a deux ans j'eusse eu un tempérament plus
calme comme Seurat par exemple , j' aurais pu résister. »
Ce qui semble bien indiquer qu 'il portait à la personnalité
comme à l'œuvre de Seurat une réelle admiration.

Admirateur des Egyptiens , conférant aux êtres une austé-
rité hiératique , et attribuant , comme le dit Jean Sutter , à
la Nature le calme endormeur de l' extase , Seurat , dans
sa recherche de la rigueur , est-il allé jusqu 'à créer des
« abstractions vivantes » ?  Le mot me paraît un peu excessif ,
car si l'on examine le célèbre tableau aujourd'hui à Chicago,
Un dimanche après-mid i à l'île de la Grande .latte , on est
frappé par l'ironie subtile qui l' amène à styliser fort drôle-
ment l'attitude de ses personnages ; c'est presque de la
caricature. Ainsi la vie rentre dans une œuvre d'une archi-
tecture raffinée , et qui , par ailleurs , est très chaude de
couleur. .

Quant à Signac, s'il est moins mystérieux , c'yj.i un grand
magicien de la . composition et de la couleur. On le voit

dans son Portrait de Félix Fénéon, enchanté par de multiples
arabesques, comme aussi dans La Jetée de Flessingue et
dans La Passerelle Debilly, où le paysage, noyé dans une
lumière diffuse , acquiert un charme surnaturel.

P.-L. BOREL

1) Ides et Calendes.

L'œuvre la plus célèbre de Seurat : « Un dimanche
après-midi à l'Ile de la Grande-Jatte », peinte

entre 1884 et 1886.

A la Bibliothèque Marabout Université

Le crime , acte éni gmatique , à la fois
profondément humain et antisocial , a
toujours fasciné les esprits. Aussi, la
criminolog ie tend-elle à démistifier ce
phénomène en mesurant son ampleur ,
en décelant ses causes , en déterminant
les remèdes, en suggérant enfin que le
criminel n'est pas nécessairement « l'au-
tre ».

Science jeune , née en réaction contre
les excès d'un droit pénal conçu dans
l'abstraction , la criminologie s'est vu
longtemps dénier tout caractère scien-
tifique. Pourtant le crime est un phé-
nomène spécifique et susceptible d'ana-
lyse : il peut donc être l'objet d'une
science exacte , ouverte à la mesure et
à l'expérimentation.

La criminologie se présente au carre-
four de multiples disciplines : sociologie,
anthropologie , psychologie, statistique ,
droit , etc.

Les deux volumes de l'ouvrage « Le
crime et la criminologie » d'E. Yama-
rellos et G. Kellens, édités par la Bi-
bliothèque Marabout Université étudient
les variétés de crimes , classés alphabéti-
quement. Les auteurs abordent les sujets
brûlants qui font la « une » des jour-
naux : attentats politiques , avortements,
infanticides , enlèvements , mafia , toxico-
manie , viols , etc , et ils traitent des
moyens de prévention ou de répression
la police technique, ou scientifique, les
tribunaux et les prisons.

Cet ouvrage est l'occasion d'une dé-
couverte d' autant , plus passionnante
qu 'elle dévoile le mécanisme des com-
portements humains. Le principe de la
criminologie y est bien mis en lumiè-
re, principe qui tient dans une formule
proche du serment d'Hippocrate : « S'il
faut punir , infliger le minimum effica-
ce des peines ; traiter médicalement le
criminel lorsqu 'il s'agit d'un malade ;
prévenir le crime plutôt que punir. »

Le crime et la criminologie

«La confession du pasteur Burg et autres récits»
Kaléidoscope-Chessex :

Six récits (La tête ouverte, Copains comme cochons, Der
Gartner, Reste avec nous, L'institutrice qui mourait sous
les sapins, et La confession du pasteur Burg). Six départs ,
six aboutissements. Une poussée formidable vers le point
final , une langue épaisse qui lèche toutes les miettes
d'un repas bactériolog ique.

Ces bactéries , c'est l'amour, c'est la mort , c'est l' absence
d'amour — donc de nouveau la mort. C'est le désir,
l'oisiveté , la défaillance , l'esprit qui vagabonde, virevoltant
autour de la plume, de la création.

C'est l'ivresse autour d'une table où le verre de vin ,
panache blanc, scelle l'alliance d'un soir de rencontre-
débauche. L'absence de remords. (Copains comme cochons).
C'est le cahotement de l'omnibus se traînant vers le plaisir
bucolique de l'institutrice, avec ses haltes à l'obstination ,
à l'hésitation , à la surprise ; et le galop final , la provo-
cation , l'enfoncement du corps dans la glu de l'inéluctable.
la résignation , le déséquilibre du pasteur Burg entre l'amour
humain et l'incantation. C'est la parodie de la mort. Deux

fois. Les bricelets craquant sous les dents des vivants
comme le gravier sous le cercueil , les souvenirs, la
curiosité.

C'est chaque fois un instant saisi , savouré à tra-
vers chaque sens, et ce chavirement constant du pôle de
la vie à celui de la mort , une projection exacte des
sensations où la poésie se livre dans un veloutement
discret. Six fois on refait un chemin « je », et cette
rigueur dans chaque détail , cette réalité féroce à se tenir
debout , c'est le saisissement !

Regardez dans la lunette Chessex : les éléments inva-
riants se tordent sur eux-mêmes, éclatent , se chassent à la
manière de particules d'un kaléidoscope... nous restituant
une vue d'un être pétillant.

Récits accompagnés de dessins d'Etienne Delessert
qui s'intègrent au texte avec passion.

A.-L. G.
« La confession du pasteur Burg et autres récits »

Le livre du mois, Lausanne

A vec un article concernant Marcel
Raymond , professeur de littérature fran-
çaise, auteur du livre « De Baudelaire
au surréalisme », nous avons publié par
erreur, dans notre dernière page Arts et
Lettres, un portrait du philosophe Mar-
cel Reymond.

NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE O NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE • NOTES DE LECTURE

Emmanuel Roblès. Un printemps d'Italie.
Roman. (Editions du Seuil.) En février 1944,
Jacques Sainte-Rose, pilote de bombardier ,
réussit à sauter de son appareil en flammes,
et sauvé par des paysans, il est conduit à
Rome chez la Marchesa Vitti , où il va
mener une existence clandestine. La Mar-
chesa qui a été une femme romanesque ,
éprise d'intrigues galantes, vit avec son fils
et sa belle-fille , Sandra , qui se montre très
provocante à l'égard du bel aviateur. Mais
Sainte-Rose d'abord se dérobe , jugeant indi-
gne de prendre la femme d'un homme qui
le cache et qui risque pour lui la mort ;

Emmanuel Roblès
mais très vite ses scrupules s'envolent, et
comme Sandra ne considère pas l'adultère
comme un péché, comme d'autre part elle
a déjà eu trente-huit amants , il se dit qu 'il
n 'y a pas grand inconvénient à être le tren-
te-neuvième. Il aura d'ailleurs d' autres
amies , Marie, et la belle Sofia , si dure et
si cruelle que si elle avait été un homme ,
elle aurait désiré s'engager dans la Waffen
SS. Sainte-Rose cependant aspire à rejoin-
dre les Alliés qui tiennent l'Italie du Sud ,
l'amour n 'étan t à ses yeux qu 'une sorte de
• repos du guerrier » .

Dans ce roman vif , intéressant et pitto-
resque , crises et conflits individuels se dé-
roulent sur un fond d'événements histori-
ques , comme la tragédie des Grottes ardéa-
tines , où les nazis assassinèrent plus de
trois cents otages..

Georges Bernanos. La France contre les
robots. (Pion) Réédition d'un livre bien con-
nu , suivie de textes inédits tels que : Le
Monde moderne est un monde humilié, La
France dans le monde de demain , La Révo-
lution de la Liberté, etc. En 1789, durant
un petit nombre de jours d'un été radieux ,
la France a vu fleurir la liberté , puis de-
venue réaliste et nationaliste , la Révolution
a renoué avec le vieil absolutisme,
aboutissant ainsi à l'égalité imposée,
c'est à dire à l'impuissance des citoyens
devant la loi , qui elle-même a rendu possi-
ble l'avènement des systèmes totalitaires.
On vivait mieux autrefois , affirme Bernanos :
€ Je suis un homme de l'ancienne France,
j'ai la liberté dans le sang. » Aujourd'hui ,
dans certains Etats , un garçon est dressé
dès l'enfance à devoir prouver qu 'il n 'est
ni un assassin, ni un voleur , ni un espion ,
c'est-à-dire qu 'il acquiert la mentalité de
ces pensionnaires de prisons ultra-modernes.
Cependant , Bernanos se refuse à désespérer ;
il n'y a de salut que dans la liberté. « Car
l'idée de la liberté , qui a réconcilié tous
les Français , doit être capable de réconci-
lier tous les hommes. » Ainsi les puissan -
ces de l'âme en sommeil connaîtront un
splendide réveil.

Karl Barth. Derniers témoignages. (Labor
et Fides.) Ces textes et interviews nous ap-
portent les dernières réflexions que Karl
Barth a été amené à formuler , et qui , bien
entendu, sont exactement dans la ligne de
ce qu 'il a toujours pensé et affirmé ; le con-
traire eût été inconcevable. Naturellement
Mozart y figure , ce qui ne me choque nul-
lement ; je comprends parfaitement que
Barth ait aimé Mozart par dessus tous les
autres compositeurs. Par contre , je suis un
peu agacé par cette espèce de consécration
théologique dont il le fait bénéficier , com-
me s'il avait été un meilleur chrétien que
Haydn ou Haendel. On sait que Barth , théo-
logiquemcnt parlant , n'appréciait guère Bach
et qu 'il t rai tai t  Beethoven d'idolâtre. On voit

le danger qu 'il y a à mêler la théologie
à la musique. A part cela , Barth affirme
— et c'est tout à son honneur — que la
Révélation est le don et l'œuvre de la liber-
té, son origine étant la liberté de Dieu.

Suzanne Lassicr. Gandhi et la non-violen-
ce. Maîtres spirituels. (Editions du Seuil.)
Cette biographie qui souligne très forte-
ment toute l'action de Gandhi sur le plan

Gandhi en 1906, à Londres, à la têle
de la délégation contre la Loi noire.

de la non-violence montre avant tout ce
qu 'est l'homme lui-même : nullement un pu-
ritain , ni un rabat-joie , mais un être lim-
pide, au sourire délicieux , au rire conta-
gieux, qui , lorsqu 'il entrait dans une pièce,
y apportait une brise d'air frais qui allé-
geait l'atmosphère.

Dorothy Clarke Wilson. Ces doigts qui
guérissent. (Labor et Fides.) L'auteur racon-
te ici la vie personnelle et professionnelle
du Dr Paul Brand , ce médecin anglais de-
venu un spécialiste de réputation mondiale.

« Ces doigts qui guérissent » sont à la fois
ceux du chiru rgien qui soulage et ceux des
malades qui retrouvent leur dextérité.

La Tapisserie de Bayeux. Texte d'Anna
Maria Cetto. (Payot, Lausanne.) Exposée
dans l'ancien palais épiscopal de Bayeux ,
cette tapisserie, vieille d'environ 900 ans, est
unique en son genre et d'une valeur artis-
tique exceptionnelle. Planches en couleurs.

Peintures rupestres du Sahara. Tassili-n-
Ajjer. Par René Gardi et Jolantha Neukom-
Tschudi. (Payot , Lausanne.) Datant de 5000
ans environ , ce sont là des peintures de pas-
teurs et de chasseurs ; les plus merveilleuses
qui surprennent par leur extrême raffine-
ment se cachent dans des cavernes de grès,
à l'ombre des rochers surplombants. Plan-
ches en couleurs.

Sur parole. Supplément littéraire du Jura
libre. No I. Printemps 1970. Au sommaire :
André Malraux , Le discours de Niamey.
Jacques Chessex, On est de Berne. Jean
Cuttat , Quatre complaintes. Francis Bour-
quin , Poèmes. Alexandre Voisard , Entre
chien et loup. Couverture de Coghuf. D'une
qualité littéraire qui s'impose.

P.-L. B.



MAISON EVTEIUVATlOïVAIiE CHERCHE

2 SECRÉTAIRES
(dames ou messieurs)

adjointes au chef du service du contentieux.

Nous offrons : Ambiance de travail jeune et
agréable.
Travail indépendant.
Salaire intéressant.
Cantine à disposition.
Horaire de travail individuel.
Semaine de 5 jours.

Nous demandons : Correspondance sous dictée
en français et en allemand.
Sténographie en allemand
facultative.
Contact téléphonique sympa-
thique.
Entrée immédiate ou
à convenir.

Faire offres écrites à case
postale 1089 Saint-François,
1000 Lausanne, ou renseigne-
ments par téléphone au
(021) 22 09 16.

La Reliure Industrielle

DELÀCHÀUX&NIESTLÉ S.À. NEUCHÂTEL
cherche à engager

AIDES-RELIEURS
habiles de leurs mains, capables d'ini-
tiative.

Formation complète pour les candidats
qui ne sont pas de la partie.

Travaux variés dans une ambiance
agréable . Nombreux avantages so-
ciaux . Bon salaire. Horaire de travail i
5 jours (44 heures).

Les candidatures de personnes âgées
sont appréciées également.

Faire offres à : Delachaux & Niestlé
S. A., 4, passage Max-Meuron ,
2001 Neuchâtel - Tél. (038) 5 18 75.

L'INSTITUT ROMAND D'ÉDUCATION
cherche, pour compléter son équipe éducative,
un

ÉDUCATEUR ASSISTANT SOCIAL
chargé principalement des relations avec les
familles des élèves
et un

ÉDUCATEUR MAÎTRE DE TRAVAUX MANUELS
chargé principalement de l'enseignement des
travaux manuels.
Faire offres à la Direction de l'Institut,
1672 Serix , sur Oron (Vaud). Tél. (021) 93 77 66.

La Boucherie - Charcuterie

UriJJ' m 026 08
+S Hôpital 15, Neuchâtel

engagerait tout de suite on
f pour date à convenir une

employée de maison
à plein temps ou à mi-temps.

% Etrangère pas exclue. \

I Pour tous renseignements, se
i présenter ou téléphoner :
\ commerce (038) 5 26 05
; privé (038) 5 27 17

ou (038) 9 72 82
H lP̂ BMMfLAC^C TiStt îJie ^B

On cherche
1 chauffeur
1 aide-
chauffeur
1 manœuvre
Tél. (032) 2 19 04.
Je cherche :
couple
garçon
de cuisine
femme
de chambre
Nourris-logés , bons
salaires , et deux
serveuses
pour bon restaurant.
Nourries logées.
Gros gains assurés.
Faire offres :
Restaurant de la
Gare Satigny,
Genève.

1 PROFITEZ DE L'ÉTÉ I
I FAITES DU SPORT 1
¦ SKI NAUTIQUE 1
D IK5 Abonnement de 10 tours la
fiw de 4 minutes Fr. 40.— I
H NATATION I
WL 8 leçons de 30 minutes Fr. 12.— I
gj* Séance d'information PS
H§| vendredi 26 juin 1970 m̂
1 TENNIS I
¦ 5 leçons de 1 heure Fr. 30.— I

Wk Pour tout renseignement : tél. 5 83 48 m&

1 ÉCOLE-CLUB MIGROS 1
fi NEUCHATEL M

Hôtel du Vaisseau
Petit-Cortaillod plage,
engagerait

sommelière remplaçante
2 à 3 jours par semaine, selon
entente.
Tél. 6 40 92.

On sortirait
à domicile
posage
de cadrans
et
emboîtages
Tél. 5 80 54.

Entreprise de menuiserie et
d'ébénisterie cherche

MENUISIERS
pour entrée immédiate ou à
convenir.
S'adresser à Félix Pizzera,
2013 Colombier. Tél. 6 34 35.

Médecin-dentiste de la ville cherche

DEMOISELLE DE RÉCEPTION
connaissant si possible la dacty-
lographie. Adresser offres écrites
à B. S. 1626 au bureau du journal.

Atelier de polissage
de boîtes or

est à vendre , éventuellement
association avec fabrique d'hor-
logerie.
Adresser offres écrites à G. A.
1647 au bureau du journal.

Monsieur
seul
d'un certain âge,
en bonne santé ,
cherche personne
soigneuse pour
tenir son ménage.

Adresse r offres
écrites à DX 1644
au bureau du journal.

La papeterie
Reymond ,
5, Saint-Honoré ,
à Neuchâtel , cherche

une dame
à la demi-
journée
soit les matins du
lundi au vendredi.
Cette dame devrait
avoir des notions de
travaux de bureau.
Se présenter ou
téléphoner au
5 44 66.

PSfl BALANCIERS RÉUNIS S.A.
gjSrj 2024 SAINT-AUBIN

engagent

OUVRIERS et OUVRIÈRES
pour travail propre en atelier uniquement
(éventuellement à la demi-journée)

Suisses et étrangers avec permis C.

Se présenter ou téléphoner au (038) 6 74 58

DEGATECNIC S.A.
cherche ouvrier pour travaux en atelier.
Semaine de 4 % jours (du lundi matin au ven-
dredi à midi).
Faire offres à la Direction : Saint-Nicolas 8,
Neuchâtel. Tél. 4 09 20.

cherche pour ses services commerciaux
¦i. ¦

une employée
de bureau

'¦- \¦ ' ¦¦ i i  ; .
éventuellement à la demi-journée pour divers
travaux de préparation et de facturation.
Nous offrons place stable, bonne rémunération
et avantages sociaux d'une grande entreprise.

Prière de faire offres écrites, avec curriculum
vitae et copies de certificats, au service du per-
sonnel. Pour de plus amples renseignements,
prière de téléphoner au No 5 72 31.

Qui donnerait des

leçons de dessin de mode
pendant la journée ou le soir,
à jeune dame ? /
Faire offres sous chiffres
80'003673 Annonces Suisses S.A.
« ASSA », 2501 Bienne.

Médecin-Dentiste
cherche

demoiselle
de réception
pour fin août.
Débutante serait
formée.
Faire offres sous
chiffres AT 1641
au bureau du journal .

r \
BULLETIN D'ABONNEMENT

Je m'abonne dès ce jour à

• LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

• L'EXPRESS
* Jusqu'à fin septembre 1970 pour Fr. 16.50

* jusqu'à fin décembre 1970 pour Fr. 30.—

(îfc souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance , nous vous enverrons une carte de versement

Nom :

Prénom :

No et rue :

.ocalilé : No postal :

Localité :

Signature ; 

Veuillez retourner ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe
non collée, affranchie de 10 centimes , à la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL ou à L'EXPRESS

Service des abonnements 2001 NEUCHATEL

V. J

MANUFACTURE DE PAPIERS
CH. BURKART
Sablons 48, Neuchâtel, engage

UN AUXILIAIRE D'ATELIER
OUVRIÈRES

pour travaux propres et faciles.
Eventuellement à la demi-jour-
née. Débutantes seraient for-
mées. Etrangères en possession
du permis C ou B acceptées.

UN MAGASINIER
ayant le sens de l'organisation ,
capable de prendre des respon-
sabilités.
Places stables , bien rétribuées.
Semaine de 5 jours.
Faire offres écrites , avec curri-
culum vitae et copies de certi-
ficats.

B engagerait, pour entrée immédiate ou date

H à convenir,

I COUTURIÈRES -
I RETOUCHEUSES
f i  Places stables et bien rémunérées. ;
p Téléphoner pour rendez-vous au (038) 5 43 46.

cherchent

personnel féminin
pour leur atelier de montage d'articles mi-
niatures destinés à la reproduction du son.

Mise au courant de débutantes.

Faire offres ou se présenter sur rendez-
vous : Rouges-Terres 23, 2068 Hauterive
(arrêt trolleybus 1, Rouges-Terres).

Cherchez-vous enfin une place stable ?
Si tel est le cas, nous vous l'offrons

Dans le cadre d'un atelier moderne, salubre,
nous engageons tout de suite ou pour date
à convenir

auxiliaire
d'imprimeriem

c'y.» ~

NOUS DEMANDONS : collaborateur débrouillard
ayant de l'initiative , pour seconder nos compo-
siteurs typographes.

NOUS OFFRONS : place stable , bien rémunérée,
semaine de cinq jours , 44 heures , ou service
de nuit de 41 heures.

Téléphonez au chef technique, No 5 65 01
(Interne 253), qui se fera un plaisir de vous
fixer un rendez-vous.

W 

Brasserie du
Cardinal S. A.
Entrepôt de Neuchâtel
cherche

CHAUFFEUR
POIDS LOURDS
Etranger accepté

p?B Semaine de 5 Jours.

$'¦'§ Caisse de pension.

pt/ji Se présenter ou télép honer à la Di-
jSsI rection régionale de Neuchâtel , Crêt-

|d Taconnet 14, tél. (038) 5 11 04.

e

Le département comptabilité de notre siège
central à Zurich travaille d'après les mé-
thodes les plus modernes (ordinateur type
IBM 360/25). Pour compléter l'équipe, nous
cherchons une collaboratrice qualifiée à
qui nous pourrions confier la

surveillance des comptes
de nos clients

en Suisse romande ; une tâche faisant
appel à l'initiative et au sens des respon-
sabilités.

Nous sommes en mesure de vous offrir
une activité indépendante. Semaine de cinq
jours ; horaire anglais (7 h 30 à 16 h 30).

Restaurant pour le personnel et tous les
autres avantages d'une entreprise moderne.

Les intéressés sont priées de nous adres-
ser leurs offres manuscrites avec les an-
nexes habituelles.

Shell (Switzerland), département du per-
sonnel, 8002 Zurich, Bederstrasse 66,
tél. (051) 36 1100.

I S I N G E R  I
JEAN SINGER & CO S.A. \
FABRIQUE DE CADRANS [

engagerait

S E C R É T A I R E
Travaux intéressants et variés, pouvant convenir ?
à personne connaissant bien la sténographie ;

[ française et la dactylographie, et capable de rédi- i
ger seule.

Les candidates sont priées d'adresser leurs offres ?
ou de se présenter en nos bureaux, rue des
Crêtets 32, 2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 3 42 06. j

Couple suisse romand , d'âge moyen , sans
enfants , avec résidence à Bâle, cherche pour la
mi-août bonne

cuisinière
connaissant la cuisine française.
Poste de confiance, bons traitements et cham-
bre moderne dans l'appartement.
Aide de ménage à disposition.
Tél. Bâle (061) 33 58 40, interne 226.

gp^MMBMMW^MMMBBBaBP ĴiWiil*A«J^WUIlUMiMIWB

W&É&ÊKÈÊBÉËËÈB Êm
cherche un ;;

ELECTROPLASTE
expérimenté ou désirant une formation complète
et souhaitant, après avoir suivi les cours
nécessaires, obtenir le certificat fédéral de
capacité.

Rétribution pendant la formation. g

Faire offres , téléphoner ou se présenter à

PORTESCAP, 157, rue Jardinière , !
2300 LA CHAUX-DE-FONDS.
Tél. (039) 3 42 67.

mKmmimmammmmamimmtmmmmiim sBBmamss

On demande
personne de
confiance
aup rès de dame
âgée. (Aidée par
femme de ménage).
Tél. 039 3 37 31,
avant 9 h 30 le matin.



IRRÉVOCABLEMENT ! 1
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26 fuin 27 fuin

1 DERNIERS JOURS |

IDE " LIQUIDATION TOTALE
officiellement autorisée jusqu'au 30 juin —g

4% mitâ' s^Ek JLy iWB Neuchâtel

! &j f a  rfuiP J[ *Â \+.̂ A S Saint-Maurice j

LES DERNIÈRES ROBES
LES DERNIERS MANTEAUX
LES DERNIERS COSTUMES

S LES DERNIERS PULIaOVERS I
1 LES DERNIERS PRIX ! i

UNE DERNIÈRE VISITE S'IMPOSE

rî  ̂ _^7/rfT^i 
rue 

Saint-Maurice 10

Nos cintres pour robes : 5 pièces 1 fr.,
pour manteaux : 3 pièces 1 fr.

Nouvelle victoire Opel!
_ Opel

s0-\ ¦ B V Opel, la voiture de confiance -
ĵpi A H H 

m. Un produit de la General Motors
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R a ll ye de Genève
vainqueur dans la catégorie de voilures tourisme de série (et meilleure équipe des voitures tourisme) :

. Ragnotti -Thimonier sur Opel Kadett Rallye.
Equipe suisse la mieux classée dans le groupe voitures tourisme (victoire de catégorie pour le championnat

suisse) : Vogelsang - Quenin sur Opel Kadett Rallye 1900 Steinmetz.

A partir de
Fr. 50.—
par mois

! il vous est possi-
ble de louer, avec
réserve d'achat, un

i petit piano neuf .
j moderne, qui trou-

vera tout naturel-
lement sa place

! dans votre appar-
| tement.

Grand choix
d'instruments

de toutes marques.

j Musique
Neuchâtel
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Tapissier - Maîtrise fédérale j !
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3Patience.

Humour.
Et un sourlr.
Tiffany.
Autoradio
OL, OM, OC, OUC.
Equipé de deux
sélecteurs
automatiques.
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Importeur général:
Autovox(Suisse)SA
6,rue John-Grasset
1200 Genève
Tél. 022 25 7373

Distributeur
Suisse-Ouest:
Clar-Radio
23, rue Pierre-
à-Mazel
2000 Neuchâtel
Tél. 038 413 61

Notre tuyau
pour nos prêts

personnels
Le nouveau crédit ultra-rapide vous devez accorder toute
Renco présente des avan- votre attention à nos derniers
tages décisifs. C'est pourquoi «tuyaux».

Tuyau no 4 N'examinez pas seulement Et rappelez-vous: il existe déjà
le coût des intérêts, mais aussi des crédits Renco avec un
la largeur de vue de votre intérêt de 5%% seulement sur
partenaire pour le cas où il le capital initial, c'est-à-dire
vous arriverait de ne pas 93/4% par an. Toute personne
pouvoirtenir vos engagements se trouvant dans une situation
ponctuellement. Tout retard financière ordonnée peut
peut sans cela vous coûter obtenir chez nous un prêt de
beaucoup d'argent et beau- fr. 1000.- à fr. 25000.-.
coup d'ennuis.

Crédit Reneo
1211 Genève, 16, pi. Longemalle 8021 Zurich, Strehlgasse 33
Téléphone 022 24 63 53 Téléphone 051 23 03 34

Bulletin da commande
Veuillez m'envoyersansretard, formules de demande de
et sans engagement, vos crédit

Nom 

Prénom 

Rue 

NP Domicile T/ 391

/
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Vous qui vous intéressez
aux professions
paramédicales
infirmières, infirmières-assistantes
laborantines, etc.

vous pouvez obtenir tous ren- Bureau ouvert à la Chaux-de-
!ï: seignements auprès du Bureau Fonds, rue du Collège 9, les ven-

d'information pour les professions dredis 12 et 26 juin prochains,
paramédicales, Croix-Rouge Suis- de 16 à 18 heures. ;
se, ler-Mars 2, Neuchâtel,
tél. (038) 5 42 10.

t I

Particulier vend

Austin 1100
modèle 1964,
expertisée , bon état ,
2000 fr.
Tél. 3 33 25, heures
des repas.

A vendre

Volvo PV 544
Année 1963,
88,000 km.
Tél. (038) 9 19 28
de préférence le soir.

A vendre
2 CV
pour bricoleur.
Tél. 5 30 55.

A vendre

Mercedes
230 SL

1964, moteur neuf ,
expertisée , état
impeccable , radio.
Tél. (066) 6 1124,
7 15 88.

Garanties - Expertisées
DAF 44 LUXE 1969 5 CV, verte, toit ouvrant, inté-

rieur simili, 15,000 km.
OPEL 1900 L 1966 10 CV, rouge, 4 portes, inté-

rieur simili, 40,000 km.

TAUNUS 12 M 1968 7 CV, blanche, 2 portes, inté-
rieur simili, 35,000 km.

VW 1200 1969 7 CV, blanche, 2 portes, intérieur
simili, 35,000 km.

OPEL KADETT RALLYE 1968 6 CV, coupé gris métal-
lisé, 2 portes, intérieur simili, 38,000 km.

HONDA N 600 1969 3 CV, blanche, 2 portes, inté-
rieur simili, 4000 km.

Facilités de paiement - Essais sans engagement
Demandez liste comp lète avec détails et prix

M. et J.-J. SEGESSEMANN & Cie - NEUCHÂTEL

, Distributeur Peugeot

; Pierre-à-Mazel 51 - Tél. (038) 5 99 9 1 / 9 2

apprenti
compositeur-typographe

serait engagé

par l'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de Neuchâtel

Formation excellente, dans imprimerie moderne, bien équipée.

Durée de l'apprentissage : 4 ans, avec possibilités
d'une formation complémentaire dans la quatrième année.

Nous demandons jeune homme intelligent,
ayant de bonnes connaissances du français et du goût pour le dessin.

Pour tous renseignements et inscriptions,
écrivez-nous ou téléphonez-nous pour fixer un rendez-vous.

Adresse : Chef technique de la FAN Rue Saint-Maurice 4, 2000 Neuchâtel

A vendre , pour
cause de double
emploi , de première
main ,

TRIUMPH VITESSE
6 cyl., 1700 cm3
80,000 km , modèle
1964, 9 pneus.
Racing english green,
très bel aspect.
Prix , 2400 fr.
Tél. 8 56 40, après
17 heures.

R E S T A U R A N T
de l'Avenue de la Gare

Bar LE MAMBO
restauration

pour pensionnaires
3 fr. 20 -(- service, à l'abonnement

Tél. 5 12 95

A vendre

SIMCA 1500
avec 4 pneus neufs - 4 pneus neige
avec spikes, neufs - Taxes payées
jusqu'au 31 décembre 1970 - Assu-
rances payées jusqu'au 30 juin 1971.

Magnifique occasion.

Tél. (039) 3 43 57.

A vendre
VESPA
en bon état , oédée
à 50 fr .
Tél. 3 17 62,
heures des repas.

A vendre

Porsche S 90
cabriolet
hardtop, 1959,
mécanique
complète récente.
Accessoires.
Tél. (038) 5 06 10.

A vendre

Morris 1000
1968-69. 14,000 km,
expertisée , facilités
de paiement.
Tél. 8 72 50.

A vendre
vélomoteur
plaque jaune
Taxes et assurances
payées pour 1970,
130 fr.
Tél. 3 25 57.

A vendre

BATEAU
DE COMPÉTITION

4 m 70, avec moteur Hilley 3
litres. Prix avantageux.
Paiement par acomptes possible.

S'adresser à Rémy Kohler, rue
Centrale 51 a, 2500 Bienne.
Tél. (032) 3 23 53.

w
i OPEL COMMODORE I
I 4 portes, 1969, gris métallisé I i

Fr. 9900.— j !

Cockers,
Malamut
Bergers
Belges
Chiots
de 1 mois à réserver.
Tél. (037) 61 44 35.

Pour le pique-nique

I Azam 6 I
WL 68,000 km, 1965. M
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COUTURE
Transformations
et retouches de tous
vêtements dames

DAIM-CUIR
retouché , réparé, etc.
par spécialiste
Veston - Pantalon
Toutes retouches
Remise à la taille
Pitteloud , couture
Temple-Neuf 4
Neuchâtel
Tél. S 41 23.

Caisse
enregistreuse
National électrique
avec un tiroir.
Bas prix.
Hermann , alimenta-
tion générale,

les

saucisses
sèches

de la boucherie
charcuterie

GUTMANN
Avenue

A , ,  !,:„• M.,.,

Mécanicien-électricien
cherche

montage
mécanique, électrotechnique, éven-
tuellement dans bureau technique. A
suivi cours Onken. Région Saint-
Biaise, Hauterive, Neuchâtel.
Faire offres à P. Landry,
2074 Marin-Préfargier.A vendre

Opel
Record C
1967, 4 portes,
6 places, 66,000 km,
avec OK garantie
epxertisée.
Garage Belcar,
Reto Gabriel ,
la Neuveville,
Tél. (038) 7 95 59,
7 90 58.

ffiiBTMwnnrn
A vendre
Superbe
occasion

Citroën ID
Tvpe 20
Modèle 1969
16,000 km
Première main
Limousine
5 places j
Expertisée
Grandes facili-
tés de paiement
Echange
possible
Garage
R. WASER
rue du Seyon
34-38
2000 Neuchâtel

A vendre

Renault 8
1100 cm3, 1968,
50,000 km,
expertisée,
excellent état. Prix
intéressant. Faci-
lités de paiement-
Tel. 8 77 56.
heures des repas.

A vendre

RENAULT
4 CV, 20,000 km,
en bon état.
Expertisée. Bas prix.
Tél. (038) 4 36 51.

A vendre

Mercedes
250 SE

coupé 1967, radio,
toit ouvrant
(électricité)
intérieur cuir naturel.
Tél. (066) 6 61 24,
7 15 88.

A vendre
Peugeot 204
en parfait état.
Tel (038) 3 39 94,
nnrpc 10 VIPMIV»C

Simca 1000
GL
1966, pneus radiaux,
ceintures de sécurité ,
expertisée, 2200 fr.
VW 1300 L
1969, différents
modèles avec ou
sans radio.
Expertisée. A partir
de 4950 fr.
Pierre Gross,
automobiles,
2013 Colombier.
Tél. (038) 6 21 73.

Je cherche, pour entrée immé-
diate ou date à convenir,

APPRENTI CUISINIER
GARÇON ou

FILLE DE CUISINE
(horaire d'usine), ainsi que

NETTOYEURS (EUSES)
Horaire de travail : de 13 à

20 heures. Bon salaire.
S'adresser à Georges Rosset,
restaurant de la raffinerie de

Cressier, 2088 Cressier.
Tél. (038) 7 75 21, interne 277.

Jeune fille de
1S ans, possédant
bonnes notions de
sténodactylo,
cherche place
d'employée
de bureau
débutante.
Entrée immédiate ou
pour date à convenir.
Adresser offres
écrites à 1C 1649
au bureau du journal.

Jeune Suissesse
allemande 22 ans,
sachant parfaitement
le français , cherche
place comme

aide
de bureau
Adresser offres
écrites à JB 1635
au bureau du
journal.

Elève
de 16 ans,
avec connaissances
de français, chercho
place de vacances
pour n'importe quel
travail , du 12 juillet
au 23 août 1970.
Faire offres à
Aloïs Niederberger ,
maître cordonnier ,
6386 Wolfenschiessen
(NW).
Tél. (041) 65 13 56.

S. BOURQUIN
Dr médecin-

dentiste

ABSENTE
jusqu'au 28 juin

Ayant termine i apprentissage
commercial à Zurich, je cher-
che une place à Neuchâtel ou
aux environs dans

BONNE FAMILLE
pour une demi-année, pour y
surveiller et soigner les en-
fants.
Samedi + dimanche congés.
Denise Schmid, Segantinisteig 4
8049 Zurich.

Employée de commerce
langue maternelle allemande, parlant
couramment le français, expérimen-
tée dans tous les travaux de bureau,
cherche place dans la région de
Saint-Biaise, Marin, Hauterive.
Faire offres sous chiffres 256-306 au
bureau du journal.

MÉCANICIEN
outilleur et constructeur en petite et
moyenne mécanique, plusieurs années
de pratique en horlogerie, désire, pour
date à convenir, changement de situation
région Vignoble neuchâtelois.
Adresser offres écrites à CW 1643 au
bureau du journal .
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Il faut l'avoir connu, ce feu qui brûle
Jusqu'au tréfonds de soi-même, à l'entrée
d'une courbe que l'on a décidé de passer
« pied au plancher ». Il faut avoir senti ces
gouttes froides qui glissent insidieusement
le long des joues, lorsque l'on tente déses-
pérément de laisser le pied au fond de
l'accélérateur, alors qu'il se relève sans
qu'on le veuille. Il faut aussi avoir vu ce
mur qui fonce contre la voiture, entendu
ce grand bruit de tôles déchirées, de verres
brisés, connu ce réveil dans une chambre
aux murs blancs, le creux des bras relié
par de sinistres tuyaux de plastique à des
bouteilles aux liquides incolores, la tête
entourée d'une épaisse couche de ban-
dages.

Il faut avoir connu encore bien d'autres
sentiments mêlés à l'odeur de l'huile de
ricin tels que celui que l'on ressent lors-
que, la ligne d'arrivée franchie, on décro-

Harry Shell, un Joyeux drille, fut égale-
ment une victime des circuits.

che la sangle du casque, si l'on veut com-
prendre l'homme qui s'aligne au départ
d'une compétition automobile.

Des fous du volant, diront certains. Des
conquérants de l'inutile, diront les littérai-
res. Des snobs qui veulent faire parler
d'eux, diront les envieux. Ils tentent de
juger ainsi une chose qu'ils sont incapables
de faire et s'excusent de la sorte...

LA LISTE EST LONGUE
Sur la plage, le soleil est brûlant, le

sable est juste assez grossier pour que l'on
ait envie de remuer doucement, afin de se
sentir. Il fait bon. Un poste de radio porta-
tif envoie ses airs à la mode, entrecoupés
de « flash » que l'on écoute distraitement.
« Le pilote néo-zélandais Bruce MacLaren
vient de trouver la mort sur le circuit de
Goodwood, en essayant une voiture. Son
véhicule a heurté une glissière de sécurité,
alors qu'il roulait à une vitesse de 300 kilo-
mètres à l'heure. La voiture a explosé,
et le pilote a été tué sur le coup. »

D'autres noms surgissent aussitôt à la
mémoire : Rosier, l'un des premiers Fran-
çais à avoir trouvé la mort sur un circuit,
le célèbre Jean-Pierre Wimille, vedette de
Simca-Gordini, les jeunes lions italiens
Luigi Musso et Eugenio Castelotti, le sym-

pathique américain Harry Schell, Pierre
Levegh qui provoqua la catastrophe des
24 Heures du Mans, Alberto Ascari, que
la mort avait averti quelques jours plus
tôt, Jean Behra et son casque à damiers,
qui avait perdu une oreille sur le circuit
de Bremgarten, Mike Hawthorn, champion
du monde, qui se tua sur une artère à
grande circulation, Jim Clark, l'un des
meilleurs pilotes de tous les temps, Ricardo
Rodriguez, l'un des plus forts en « grand
tourisme », Bandini, Scarfiotti, Bianchi,
Spychiger, et beaucoup d'autres, car la liste
est trop longue pour ressurgir aussitôt. Des
mécaniques les ont trahis, ils ont parfois
commis des fautes de conduite mais, dans
la plupart des cas, ces pilotes ont tenté
d'aller au-delà d'eux-mêmes, de garder le
« pied au plancher ».

Le sable de la plage devient alors rocaille
et le soleil n'est plus un ami ; on cherche
où se trouve le mal, où se trouve le respon-
sable. Pourtant , tous les hommes, s'ils veu-
lent se prouver qu'ils sont eux-mêmes,
devraient être en mesure d'oser passer les
difficultés de la vie « pied au plancher ».
Certains prennent ce risque en « négo-
ciant » un virage, d'autres en gravissant
une face nord, d'autres encore en prenant
des décisions qui mettent en péril jusqu'à
leur existence même. Il paraît donc injuste
que ces chevaliers des temps modernes
soient punis de la mort, alors que les
couards passent des nuits tranquilles, des
boules « Quies » enfoncées dans leurs
oreilles.

SÉCURITÉ
Depuis quelques années, de nombreuses

Bruce MacLaren, qui vient de trouver
la mort lors d'un essai à Goodwood.

ÉDITORIAL

Jean Behra qui se tua sur le circuit de
l'Avus à Berlin. On le reconnaissait aisé-
ment, grâce à son casque à damiers.

mesures de sécurité ont été prises dans les
courses automobiles : les extincteurs sont
obligatoires à bord des véhicules, les pilo-
tes doivent avoir bouclé leur ceinture de
sécurité, les combinaisons qui les équipent
sont ignifuges, les circuits sont munis de
glissières de sécurité, bien plus efficaces
que les bottes de paille. Les casques eux-
mêmes enveloppent le crâne. Mais, bien

sûr, lorsqu'un véhicule explose, ces pré-
cautions sont inutiles. MacLaren s'est tué
alors qu'il était seul sur le circuit. Ce
n'est donc pas la fièvre de la course qui
l'a saisi, mais bien ce désir de passer
« à fond », d'aller au-delà de lui-même.
Pendant un instant, il n'a pas pensé que
sa machine, elle aussi, avait des limites
infranchissables, qu'il était incapable de
vaincre.

CONSCIENTS
On tente souvent d'excuser les victimes

de la compétition automobile en invoquant
le problème de la recherche technique. Ce
prétexte est valable, mais surtout pour les
ingénieurs qui préparent les voitures que
les pilotes essaieront ensuite. Quant au
conducteur lui-même, lorsqu'il prend place
dans l'habitacle, il n'a pas conscience de
faire progresser l'industrie automobile. Son
unique désir est de passer le plus vite
possible, de faire le meilleur temps.

Dans le cas de Bruce MacLaren, le pro-
blème est un peu différent, car ce pilote
essayait une voiture de sa conception, por-
tant son nom. Il était donc doublement
conscient : de ses possibilités et de celles
de sa voiture. On entend souvent dire,
d'ailleurs, lorsque l'on parle des champions
du sport automobile : « ce sont des incons-

Le Suisse Tommy Spychiger qui se tua
lors des 1000 kilomètres de Monza, en

1965.

cients ». C'est totalement faux, car s'il
existe des conducteurs qui prennent des
risques consciemment , ce sont bien eux. Et
ce risque est calculé, jusqu'au-delà de ses
limites. Le pilote sait qu'en passant un
virage deux kilomètres à l'heure plus vite
qu'il ne l'avait pris précédemment, alors
que son véhicule paraissait être au bout
de ses possibilités, il s'expose à la catas-
trophe. Mais, s'il le faut, il sera capable de
passer tout de même « pied au plancher »,
pour gagner les quelques centièmes de se-
conde nécessaires.

Car pour eux, passer « à fond » n'est
pas seulement une façon magistrale de
conduire, mais aussi et surtout une manière
de vivre. Jean-Pierre NIKLÈS

LE «PED AU PLANCHER» :
UNE NIANÈRE DE VIVRE!

Les servicemen ne font leur travail qu'à moitié
Quelques centaines de stations-service de Suisse sont la propriété

des compagnies pétrolières et exploitées sous leur marque, générale-
ment par des gérants ou, plus rarement, par leur propre personnel.
Non seulement ces stations vendent aux automobilistes de l'essence,
des accessoires ou d'autres objets plus ou moins utiles, mais elles
sont en grande partie aussi installées pous assurer l'entretien des
véhicules.

Elles possèdent des locaux de lavage et de graissage, un stock
de lubrifiants courants, un large assortiment d'outillage et de nom-
breuses petites pièces détachées. Outre l'équipement pour le service
des pneus, les appareils de contrôle s'y trouvent en nombre toujours
grandissant. Les sociétés pétrolières s'efforcent d'attirer la clientèle
vers ces « Services Centers » par une variété de travaux de plus en
plus grande ; chacun d'elles promet les meilleures prestations et le
client n'a que l'embarras du choix I •

Que vaut donc en réalité le travail effectué dans les stations-ser-
vice auxquelles nous confions nos voitures ? La FONDATION POUR
LA '.PROTECTION DÈS CONSOMMATEURS ( FPC), le TOU-
RING-CLUB SUISSE (TCS) et la SECTION DE ZURICH DU
TCS: ont procédé sur ce point, en septembre 1969, à une analyse
fondée sur un test.

Les personnes chargées de ces essais se sont rendues dans toutes
les localités importantes de Suisse, où leur contrôle a porté sur
128 stations-service.

Avant de les présenter à chacune des stations choisies, dix points
de contrôle étaient « préparés » sur les voitures utilisées pour les con-
trôles :

1. Huile du moteur (colorée en noir) ; 2. Filtre à huile ; 3. Niveau
d'huile de la boîte de vitesses et du pont arrière ; 4. Liquide de
frein (abaissé au-dessous du niveau minimum dans le réservoir) ; 5.
électrolyte de la batterie (niveau abaissé jusqu'aux plaques dans l'un
des bacs) ; 6. Eau du radiateur (niveau abaissé jusqu'aux lamelles) ;
7. Liquide de lave-glace (réservoir vidé) ; 8. Pression de gonflage des
pneus (diminuée de 0,4 à 0,6 kg/cm2 dans l'un d'eux) ; 9. Grais-
seur de la dynamo ; 10. Graissage du mécanisme de direction.

RAPPORT D'ESSAI
L'exécution du programme complet de service a nécessité de 5

à 50 minutes suivant les stations. Les stations-service testées n'ont
en moyenne détecté que la moitié environ des « défauts » (52,1 %).
Pour le changement d'huile, après la vidange, la plupart des stations
ont fait usage d'huile en boîte, d'un prix un peu plus élevé que
l'huile « ouverte ». Toutes les qualités, de la simple huile HD aux
huiles super-multigrades avec additifs synthétiques ont été employées.
Pour des raisons commerciales évidentes, c'est la qualité la plus chère
qui a été utilisée, ou du moins chaudement recommandée à l'auto-
mobiliste * censé être peu méfiant et profane en matière de techni-
que » !

Le remplacement du filtre à huile a été l'un des points les plus
négligés par les stations : 55 % d'entre elles n'ont pas  fait , ni pro ~
posé le changement.

Le contrôle du niveau d'huile dans la boîte de vitesses et le pont
arrière a été opéré dans la grande majorité des stations (98 %).

En revanche, la vérification du niveau du liquide des freins a été
nulle dans 27 % des stations visitées.

Le contrôle du niveau du liquide dans la batterie et dans le ra-
diateur a aussi laissé à désirer. Détail fâcheux : 46 % des stations
n'ont pas rempli le réservoir vide du lave-glace. Et la pression de
gonflage des pneus à été elle aussi fortement négligée (dans 86 %
des cas).

La dynamo des voitures d'essai — montée de manière très acces-
sible en haut du moteur — était pourvue d'un graisseur qui , pour
la plupart des stations (76 %) n'a pas existé. Le mécanisme de direc-
tion n'a pas été vérifié non plus dans 84 % des cas.

Une mésaventure catastrophique est arrivée à l'un des « contrô-
leurs > dans une station : un serviceman a rempli le réservoir du
frein d'huile minérale contenue dans un bidon de liquide pour frein...
Si l'erreur n'avait pas été constatée aussitôt, elle aurait pu provoquer
la mise hors service du système de freinage. La compagnie, infor-
mée de cette méprise, a immédiatement pris toutes les mesures pour y
remédier et éviter qu'elle puisse se reproduire.
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Les voyages
à la carte...

C'est à bon droit que l'automobiliste se défend de deve-
nir une vache à lait que le fisc peut traire à sa guise. Les
contributions qui lui sont imposées, à commencer par les droits
de douane et l'impôt sur le chiffre d'affaires lors de l'achat
du véhicule, puis les taxes de circulation, suivies à leur tour
des droits et surtaxes sur les carburants, finissent par repré-
senter des sommes considérables.

Or, ce même automobiliste fait preuve d'une curieuse indif-
férence lorsqu'il entreprend un» grande randonnée ou voyage

à l'étranger. Il suit docilement les panneaux indicateurs des
grandes routes et aboutit immanquablement à des villes, à des
croisées en pleine campagne, à des secteurs encombrés et,
notamment lors du franchissement des frontières, à de lon-
gues colonnes qui avancent lentement ; il perd ainsi du temps,
s'énerve et perd le bénéfice des plaisirs qu'offrent les voyages.

Pourquoi donc ne pas préparer soigneusement chez soi les
grands voyages, comme le faisaient nos ancêtres avant de
partir à pied ou en diligence ? La plupart des usagers de
l'automobile ont soin de se munir au cours des années d'un
grand nombre de cartes routières ; c'est donc pour s'en servir !
L'amateur de cartes, lorsqu'il en possède une au 1 : 100,000me
pourra facilement constater qu'il lui est possible d'éviter un
difficile passage et que les quelques secondes qu'il perd à ser-
penter pour atteindre un poste secondaire se trouvent vite et
largement compensées. De même, à l'époque des vacances, lors-
que des colonnes compactes de touristes rentrent du Midi, il
lui sera facile de s'écarter des grandes routes et des passages
obstrués.

On peut encore appronfondir et améliorer ses connaissances
de géographie en procédant à des reconnaissances. Mais qui,
de nos jours, a le temps de s'y livrer ? A chaque voyage
on découvre, parallèlement aux grandes artères surchargées,
des itinéraires empruntant des routes secondaires. Non seule-
ment on y découvrira du nouveau, des curiosités inconnues,
mais encore, grâce à un trafic beaucoup moins dense, on
pourra circuler de façon plus détendue. Si par la suite, l'au-
tomobiliste tombe sur l'un de ces « nœuds inextricables », son
travail de reconnaissance préalable lui permettra de s'en déga-
ger par une voie détournée et bien moins fréquentée.

Un exemple sur ce point nous est fourni les dimanches de
fort trafic par l'entrée à Berne sur la N 1 qui conduit à
Zurich et à Bâle, entrée où s'immobilisent de longues colon-
nes de véhicules. Si l'on vient de la Suisse romande, on ne
se rendra pas à la place du Wankdorf , mais rejoindra Schôn-
biihl par Zollikofen , où l'entrée sur l'autoroute s'effectue avec
beaucoup plus de facilité.

Avec le temps, ceux qui savent se servir de leur connais-
sances géographiques constateront qu'ils peuvent presque tou-
jours se tirer d'affaire. Les conducteurs chevronnés établissent
leur stratégie aussi dans le temps : en modérant leur allure,
en réduisant leur moyenne ou en s'accordant une petite halte
supplémentaire, ils éviteront les grosses affluences, sachant en
effet que celles-ci se produisent de préférence à des heures
relativement fixes et sont limitées dans le temps.

Cette manière de pratiquer l'automobilisme s'accompagne de
satisfaction réelles ; elle rappelle un peu l'époque des pion-
niers et permet de supporter plus allègrement la camisole de
force à laquelle peut se comparer bien souvent le trafic actuel.

Autoroutes : où se trouve
8*5  ̂le téléphone ?

Poteau de balisage de
l'autoroute Genève -
Lausanne portant l'éti-
quette autocollante
« direction du télé p ho-
ne de secours le p lus

proche >.

D'entente avec le service cantonal
des routes, la section vaudoise de l'Au-
tomobile-club de Suisse a mis au point
un dispositif de signalisation des bor-
nes téléphoniques de secours sur l'au-
toroute Genève-Lausanne. Il s'agit
d'une étiquette autocollante inaltérable
qui est posée sur tous les poteaux de
balisage de l'autoroute, distants de 100
mètres, sur le bord droit de chaque
chaussé. L'extrémité de ces poteaux
se présente sous la forme d'un plan
incliné, sur lequel est posée l'étiquette.
Celle-ci porte sur sa partie supérieure
une flèche noire sur fond jaune , dont
la pointe est dirigée soit à gauche soit
à droite. Au-dessus figure le symbole
international € téléphone » . Le sens de
la flèche indique la direction dans la-
quelle se trouve la borne téléphoni-
que de secours la plus proche par rap-
port au poteau sur lequel elle est pla-
cée. Les bornes téléphoniques sont
distantes les unes des autres d'environ
1500 à 2000 mètres.

Les 3000 étiquettes autocollantes né-
cessaires au balisage complet de l'auto-
route Genève-Lausanne ont été remises
récemment au Service d'entretien de
l'autoroute et leur pose (qui ne peut
se faire que lorsque la température
ambiante est supérieure à 12 degrés) a
commencé ces jours derniers. Il suffira
donc, désormais, à un conducteur
tombé en panne ou victime d'un acci-
dent , de consulter la première balise
venue pour savoir dans quelle direc-
tion il doit marcher pour appeler à
l'aide, avec la certitude de ne pas faire
un parcours inutile.

Un nouveau cabriolet
Triumph

La British Leylnnd présente une fougeuse voiture de
tourisme de grand luxe spécialement étudiée pour les mar-
chés étrangers. Dessinée par Michelotti, la Stag, avec sa
carrosserie monocoque à quatre places (2 + 2), possède
les performances et la maniabilité des voitures de sport
alliées au luxe et à la qualité des véhicule de grande classe.

La Stag est offerte avec une capote souple ou un pavil-
lon dur amovible. Son moteur V8 de 3 litres développe
une puissance de 145 CV à 5000 t min, avec une vitesse
de pointe de 190 km/h. La suspension indépendante sur les
quatre roues est analogue à celle de la Triumph 2,5 PI.

L'équipement d'origine comprend des sièges séglables en
profondeur et en hauteur, des pneus à carcasse radiale, une
paire de phares à halogène, des freins assistés, des glaces
latérales commandées électriquement, une colonne de direc-
tion avec verrouillage pour le parking et une liste impres-
sionnante d'instruments : tachymètre, compteur de vitesse,
indicateur de batterie, jauge à essence et nombre d'autres
témoins lumineux. Le réservoir a une contenance de 63,5
litres, ce qui assure au véhicule une autonomie importante.

Actuellement, plus de la moitié de la production Triumph
est exportée. Avec la Stag — qui est construite dans la
nouvelle usine de la compagnie à Speke près de Liverpool
— les ventes à l'étranger vont sans doute encore augmenter.

Chevrolet Corvette
à moteur central

Chevrolet a présenté au Salon international de l'auto-
mobile de New-York un prototype à moteur central basé
sur le modèle de sport Corvette. Ce prototype illustre les
recherches constantes de la division Chevrolet dans le do-
maine des voitures de sport à moteur central. Cette voi-
ture, dont la production en série n'est pas envisagée, reflète
la préoccupation des ingénieurs de la filiale GM quant aux
impératifs d'habitabilité pour le pilote et les passagers, du
conditionnement d'air, d'espace pour les bagages et d'ins-
tallation d'une transmission automatique.

Le châssis est conçu de façon à recevoir n'importe quel
moteur Chevrolet Y-8. La lunette arrière à persiennes a
trois fonctions : visibilité vers l'arrière, refroidissement du
moteur et promotion de l'aérodynamisme. Les quatres roues
spéciales en magnésium coulé sont, comme sur la Corvette
de série, à suspension indépendante. Le freinage est assuré
par quatre disques alvéolés.
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Quelques belles voitures
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' Concessionnaires depuis 1931 pour les districts de Neuchâtel, Boudry, Val-de-Ruz et Val-de-Travers :

M. et J.-J. SEGESSEMANN & Cie-GARAGE DU LITTORAL;
Pierre-à-Mazel 51 - Tél. 5 99 91 - NEUCHÂTEL *

' Agents i Garage de la Place-d'Armes, P. Jos», Fleurier i
E. Richard & Fils, la Neuveville '

l A. Germond, garage, Dombresson
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H JARDINS DE L'ÉCOLE NORMALE H
BK 1er et 2 juillet, faubourg de l'Hôpital 68, à 20 h 45, || |
««H les étudiants de l'école présenteront : !w§

i MONSIEUR DE POURCEAUGNAC i
§1 DE MOLIÈRE, MISE EN SCÈNE S. PUTHOD M

Hl Location : Agence Strûbin, librairie Reymond, tél. 5 44 66. p|
|§i Places à Fr. 4.— et 6.— Mj \

f j S B  En cas de pluie, les spectacles auront lieu au THÉÂTRE. £jj |

République et canton de Genève
Département de l'Instruction publique

$%rWV> ¦ ; "
'i ¦ ', .

Inscriptions pour les fonctions

d'INSTITUTRICE, d INSTITUTEUR
et de MAÎTRESSE DE CLASSE ENFANTINE

Une inscription est ouverte du 15 juin au 10 juillet 1970 au secrétariat de
l'enseignement primaire, rue du 31-Décembre 47, 7me étage, pour
l'admission aux études pédagogiques
préparant à l'enseignement primaire, enfantin et spécialisé.

Toutes les personnes de nationalité suisse, âgées de moins de 40 ans et en
possession d'un des titres énumérés ci-dessous ou d'un titre jugé équiva-
lent par le département de l'Instruction publique, peuvent s'inscrire.
Les personnes étrangères de langue maternelle française ou celles âgées
de plus de 40 ans peuvent obtenir éventuellement une dérogation.

Ecole primaire (classes ordinaires) :

! — certificat de maturité du Collège de Genève ou
— certificat de maturité de l'Ecole supérieure de commerce de Genève ou
— certificat fédéral de maturité.

Ecole enfantine :

— certificat de maturité (voir ci-dessus) ou
— diplôme de culture générale et d'éducation féminine du Collège Voltaire

(Collège de Genève) ou
— diplôme de l'Ecole supérieure de commerce de Genève ou
— attestation délivrée après la réussite de l'examen de culture générale

organisé par le département de l'Instruction publique du canton de
Genève.

Ecole primaire (classes spécialisées) :

— certificats ou diplômes ci-dessus ou titres reconnus équivalents par le
département ou

— attestation délivrée après la réussite de l'examen de culture générale
: organisé par le département de l'Instruction publique du canton de

Genève.

Début des études : 7 septembre 1970.

Durée des études : 3 ans.

Indemnités d'études : pendant leurs trois années d'études, les candidats
reçoivent une indemnité mensuelle.

Une allocation d'études spéciale peut être accordée aux personnes qui en
font la demande, après examen de leur situation.
Le règlement des études pédagogiques peut être obtenu au secrétariat de
l'enseignement primaire qui fournit tous renseignements complémentaires.

Le conseiller d'Etat
chargé du département de l'Instruction publique

André Chavanne

•¦is I 
¦ .., ¦. ?j;;j
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CHAMBRE A COUCHER, avec lits jumeaux,
prix modéré, + 1 lit français. Tél. 5 74 43.

MEUBLES DE JARDIN table 65 X 100 cm,
4 chaises vertes, le tout en parfait état , pour
cause de double emploi. Tél. 5 55 50 ou
5 70 55 aux heures des reaps.

LONGUE ROBE DE MARIÉE. Taille 38-
40. Tél. (038) 6 15 85.

FRIGO MARQUE SILO, 140 litres , en par-
fait état. S'adresser à Alex Pieren , Portes-
Rouges 139, Neuchâtel.

CANAPÉ-LIT, 1 place, 100 f r. ; 1 Ut oom-
plet, 1 place. Tél. 3 17 00.

CUISINIÈRE ÉLECTRIQUE, 3 plaques,
50 fr. Tél. 8 31 13.

APPAREIL (ONDESE) surélévation des jam-
bes, neuf , 100 fr. ; machine à laver automa-
tique, 50 fr. Tél. 4 16 83.

PIÈCES DÉTACHÉES pour DK.W junior.
Tél. 4 27 37.

CANAPÉ-LIT Louis-Philippe, refait à neuf.
Tél. 6 35 56.

MACHINE A LAVER automatique , Bosch ,
5 % kg, à l'état de neuf. (Cause de démé-
nagement). Tél. 5 14 90.

TABLE DE SALLE A MANGER en noyer
clair 123 x 87 cm, plus rallonges , parfait
état. Tél. 5 14 90.
ARMOIRE MODERNE, longueur 2 m 40,
penderie, tiroirs, rayons, place pour 2 duvets.
Tél. 8 17 81.

BATEAUX AVEC BACHES, en très bon
état. Tél. 4 22 59.

MEUBLES DIVERS, cuisinière à gaz, prix
avantageux. Tél. 8 55 75, entre 12 et 14
heures.

UNE FAUCHEUSE Agriette 4 CV avec
prise de force, dispositif de fauchage , barre
de coupe moyenne 120 cm, avec roues à
pneus 6-6 AM. Prix à discuter. S'adresser
à Prasa , tél. 8 51 51 (interne 28).

URGENT salle à manger et chambre à cou-
cher complètes, bas prix. Cité-Suchard 6,
Serrières , M. Pellegrini.

ROBES MODERNES, taille 38, bas prix.
Tél. 7 76 75.

PIÈCES D'OR de 10 fr. 1922-1914. Adres-
ser offres écrites à BV 1642 au bureau du
journal.

CHAISES, TABLES ET ARGENTERIE.
Walder , Grand-rue 1, Neuchâtel. Tél. 5 20 49.

TENTE JAMET 4 places, excellent état.
Prix à discuter. Tél. (038) 3 14 34.

UN DIVAN AVEC MATELAS NEUF,
80 fr. F. Spichiger, Neubourg 15. Tél.
5 15 12.

GRANUM en très bon état. Tél. 5 38 36.

POUSSETTE moderne en bon état , avec lite-
rie. Tél. 8 73 74.

TABLE ANCIENNE en noyer, avec rallon-
ge. Tél. 5 62 57.

CHAMBRE INDÉPENDANTE pour mon-
sieur. Grillons 14.

CHAMBRE INDÉPENDANTE au centre.
Tél. 5 66 15.

STUDIO MEUBLÉ pour fin juillet à
monsieur. Auvernier. Tél. 8 43 14.

CHAMBRE INDÉPENDANTE dans quar-
tier tranquille, part à la salle de bains. Télé-
phone 5 16 36.

CHARDONNE, SUR VEVEY, 2 y2 pièces ,
tout confort, meublé, pour juillet. Tél. (037)
63 13 12 dès 19 heures.

BELLE CHAMBRE, part à la salle de
bains, à monsieur cultivé et sérieux, travail-
lant à l'extérieur pendant la journée. Etu-
diant exclu. Libre dès le 10 juillet. Télé-
(IlLUIIl, .> LU AU.

CHAMBRE INDÉPENDANTE, à louer à
Colombier, pour 2 personnes, possibilité de
cuisiner. Tél. (038) 6 38 15, dès 13 heures .

CHAMBRE à demoiselle sérieuse. Téléphone
5 18 42.

URGENT, 3% PIÈCES, neuf à Cornaux ;
confort , loyer 375 fr., charges comprises.
Tél. 7 78 61.

CHAMBRE INDÉPENDANTE MEUBLÉE,
cabinet de toilette , 1er juillet. Tél. (U3S)
4 07 72.

VACANCES, BEL APPARTEMENT, 5 lits
libre juillet , beau studio 3 lits , libre mainte-
nant. Altitude 1000 m, Jura. Tél. 8 69 13.

CHAMBRE indépendante ensoleillée , bains ,
à jeune homme, dès le 15 juillet. Téléphone
5 66 32.

PERDU MONTRE bracelet or, rue du Châ-
teau. Récompense. Tél. 5 75,60.

TROUVÉ A LA RÉCEPTION de la Feuil-
le d'avis 2 parapluies homme , gants en cuir ,
lunettes de soleil , fourre bleue pour para-
pluie de dame. S'adresser au bureau.

JEUNE DAME cherche travail à domicile.
Tél. (038) 6 15 85.

BACHELIER CHERCHE TRAVAIL pour
le mois de juillet. Tél. 5 55 71.

BARMAID cherche place pour juillet - août.
Tél. 7 76 75.

PETIT CHAT à donner contre bons soins.
Tél. 6 42 78.

QUI GARDERAIT UN GARÇON de 2 ans
à la journée, pour une durée de 6 mois
environ (région Beauregard-Poudrières). Télé-
phono prof. 5 75 05, interne 18 ; privé 4 68 48.

TABLE DE JARDIN usagée, bas prix.
Tél. 8 61 16.
PIANO BRUN, en bon état. Tél. 8 43 14.

KIMONO DE JUDO, taille 5, large. Télé-
phone (038) 7 84 96, dès 12 heures.

JOUETS ANCIENS (jusqu'en 1900) consti-
tuan t une collection ; nous remercions d'avan-
ce toute offre de vente. Tél. (038) 4 65 45.

LIVRES ANCIENS, éditions originales, bel-
les reliures, bibliothèques entières, estimations
achats. Tél. (038) 4 65 45.

JULES VERNE, livres édités chez Hetzel
sont achetés aux meilleurs prix. Merci d'a-
vance. Tél. (038) 4 08 72.

FEMME DE MÉNAGE sérieuse, 3 demi-
jours par semaine, à Serrières. Tél. 8 39 78.
aux heures des repas.

JEUNE FILLE est cherchée pendant les
vacances, dans ménage rural. Eventuellement
au pair pour travail facile. Tél. (038) 9 14 42.
A SERRIÈRES, on cherche femme de
ménage 2 fois 3 heures par semaine. Télé-
phone 4 00 34.

INFIRMIER MARIÉ (Suisse), place stable,
cherche appartement de 3 %-4 pièces à
Colombier , éventuellement avec poste de
conciergerie ou différents petits travaux à
exécuter. Date à convenir. Tél. (038) 6 29 56.

CHAMBRE POUR JEUNE FILLE, dès le
11 juillet et jusqu 'au 8 août , sans pension ,
(pendant le cours d'été de l'Ecole supérieure
de commerce). Prière d' adresser offres à
Dr R. Schâllibaum, Schallenstrasse 12,
9008 Saint-Gall.

SI uuiu MIï UBLE, avec aoucne et cui-
sinette , est cherché par jeune étudiant , au
centre ou environs de Neuchâtel. Début juil-
let, ou début septembre 1970. Tél. (038)
5 45 75.

CHAMBRES ET PENSION (ou demi-pen-
sion) sont cherchées par l'Université de Neu-
châtel pour des étudiant(e)s américain(e)s.
Période : Septembre 1970 à juillet 1971.
Adresser offres écrites à EY 1645 au bu-
reau du journal , jusqu 'au 1er juillet

PERSONNE SÉRIEUSE, solvable, cherche
appartement non meublé de 3 pièces avec
cuisine et salle de bains installées + garage,
à Neuchâtel ou aux environs , pour date à
convenir. Adresser offres écrites à HB 164S
au bureau du journal.

APPARTEMENT 3 PIÈCES en ville, au
plus tôt. Adresser offres écrites à HZ - 1633
au bureau du journal.

URGENT, chambre meublée est cherchée par
monsieur, région Boudry. Tél. 6 47 45, après
19 heures.

APPARTEMENT ou studio meublés, Neu-
châtel ou environs, libra immédiatement Té-
léphone 5 47 65.



L'Allemagne a su justifier ses prétentions
Le bilan technique de la coupe du monde

L'Allemagne, qui avait bénéficié d'une
partie des pronostics, a pleinement justi-
fié ses prétentions en prenant une excel-
lente troisième place (1). Il s'en est fallu
de fort peu qu'elle fît encore mieux puis-
qu'elle manqua d'un rien l'accession à la
finale. Après un succès laborieux devant
le Maroc, qui joua, à cette occasion, le
« match de sa vie », l'équipe allemande
trouva sa cohésion, surtout en attaque où
le vétéran Uwe Seeler (34 ans) comprit
qu 'il lui fallait jouer en retrait pour laisser
la place d'avant-centre au « battant » Gerd
Muller. Dès son second match, contre la
Bulgarie, le « onze » germanique fit preu-
ve d'une redoutable efficacité et Mullcr
s'installa en tête du classement des mar-
queurs pour ne plus abandonner cette pla-
ce de choix.

Le milieu et les ailiers
Les bonnes performances de l'Allemagne

furent surtout l'œuvre des hommes de mi-
lien du terrain, Beckenbauer, distributeur
clairvoyant et grand technicien, et Overath ,
inlassable pourvoyeur des attaquants de
pointe, ainsi que de ses ailiers. Les lignes
arrières ne tinrent pas tout à fait ce qu'on
pouvait attendre d'elles et il fallut le re-
tour de Schnellinger pour leur donner plus
d'assise. Ainsi, éliminée en demi-finale par
l'Italie (après prolongation) au terme d'un
match d'une rare intensité, l'Allemagne n'a
nullement démérité au Mexique. Son pal-
marès impressionnant (titre mondial en 1954,
quatrième en 1958, quart de finaliste en
1962, finaliste en 1966, troisième en 1970)
en fait l'un des pays les plus réguliers en
coupe dn monde et elle figurera encore
parmi les favoris de 1974, devant son pro-

pre public. Il faudra, certes, pourvoir au
remplacement des Seeler, Schnellinger et
autre Schulz, tandis que Beckenbauer et
Mullcr, notamment, approcheront de la
trentaine. Mais les responsables allemands
ont toujours su découvrir des éléments de
valeur parmi les joueurs aguerris par le
dur championnat de la ligue fédérale.

Etrange Uruguay
L'Uruguay, quatrième, obtient son meil-

leur classement depuis 1954, en Suisse.
La « céleste » fut loin, pourtant, de faire
l'unanimité des spécialistes en raison d'un
souci exagérément défensif et de l'art, re-
grettable, de ses joueurs de casser le jeu
et de s'opposer à l'adversaire par des moyens
souvent illicites, allant de l'obstruction au
tirage de maillot ou à la poussée. Il est
vrai que privés de Pedro Rocha, blessé
dès le premier match, et, partiellement, de
Morales, les Sud-Américains manquèrent de
finisseurs et appliquèrent la seule tacti-
que qui pouvait leur permettre de se ti-
rer d'affaire. Mais il faut reconnaître que
les Uruguayens sont d'excellents manieurs
de balle et ils le prouvèrent lors des mat-
ches à élimination directe au cours des-
quels ils abandonnèrent partiellement leur
tactique de prudence.

Manque de précision
Maîtresse dans l'art de «geler » le bal-

lon à partir d'une solide organisation dé-
fensive et d'une bonne concentration de
joueurs au milieu du terrain, la sélection
uruguayenne a administré la preuve qu'elle
était également capable d'attaquer avec le
maximum d'éléments. Elle disposa, ainsi
de l'URSS avant d'inquiéter le Brésil et
de dominer l'Allemagne en match de clas-
sement. Il manqua, malheureusement, aux
Cubilla, Esparrago, Cortes, Montero-Cas-
tillo, la précision et aussi la réussite pour
terminer leurs attaques. C'est donc la dé-
fense, avec le gardien Mazurkiewicz, les ar-
rières Mujica, Ubinos, Matosa et les de-
mis Cortes et Montero-Castillo, qui cons-
titua le meilleur compartiment du « onze ».
Dans quatre ans, la « céleste » aura peut-
être trouvé les attaquants lui permettant de
rechercher une troisième victoire.

L'Angleterre décevante
L'Angleterre, détentrice du titre, n'a pu

franchir les quarts de finale, ayant échoué
devant une excellente équipe d'Allemagne
qui prit ainsi sa revanche de la finale de
1966 à Wemblcy. Les Anglais, pourtant ,
faillirent l'emporter puisqu'ils menèrent par
2-0 et firent figure de vainqueurs pendant
les deux tiers du match. Mais le relâche-
ment général d'une équipe fatiguée, évo-
luant dans une ambiance sinon franche-
ment hostile tout au moins défavorable,
explique la faiblesse soudaine d'une défen-
se qui avait, jusque-là , constitué le point
fort du « onze ».

Toutefois, si l'Angleterre n'a pu conser-
ver la couronne mondiale, c'est surtout —
et ce fut assez inattendu — en raison de
l'inefficacité et de l'imprécision de ses at-
taquants, pourtant renommés pour leur puis-

sance de tir. Il est vrai que l'entraîneur
Ait Ramscy sacrifia trop à la défensive et
ses avants, isolés, ne purent que rarement
s'imposer aux défenses adverses. Hurs, no-
tamment, qui avait été le grand réalisa-
teur de l'équipe, il y a quatre ans, ne fut
que l'ombre de lui-même et il ne réussit
qu'un seul but , contre la Roumanie. D'ail-
leurs, les Anglais n'en ont obtenu que qua-
tre (dont un sur penalty) en quatre rencon-

tres et ils furent surtout l'œuvre des de-
mis Mullery et Peters.

Quelques satisfactions
Les satisfactions dans l'équipe anglaise

vinrent , principalement , de Banks, consi-
déré comme le meilleur gardien du tour-
noi mais qui, blessé, ne put jouer contre
l'Allemagne en quart de finale et qui,
peut-être , aurait pu préserver la qualifica-
tion de son équipe, et des arrières New-
ton , Moore et Cooper. En revanche, le cen-
tre du terrain et l'attaque ont souffert du
rendement plus qu 'intermittent de Bobby
Charlton dont c'était la dernière coupe du
monde et qui fut très loin de ce qu 'il avait
été en 1966, notamment.

(à suivre)

(1) Lire notre édition du 24 juin.

PAS SVPERSTICIEUX.  — L'avant-centre allemand Millier gui
marque ici le 3me bttt contre l'Italie, portait le numéro 13. II

révélé extrêmement redoutable au Mexique.
(Téléphoto AP)

Quatre millions de Cariocas en délire
pour fêter les vainqueurs de la coupe

Les quelque quatre millions d'habitants
de Rio-de-Janeiro sont descendus dans les
rues de la ville pour acclamer l'équipe
brésilienne.

Les joueurs et leurs dirigeants, qui avalent
été reçus par le président de la République
dans la matinée à Brasilia, sont arrivés
dans la soirée à Rio, seconde étape de
leur tournée à travers le pays. A leur
arrivée à l'aéroport de Rio, les joueurs
sont montés sur les plateaux de trois ca-

mions qui, en cortège, les ont menés à
travers la ville.

L'accueil des Cariocas a surpassé en
splendeur, en enthousiasme et en joie,
toutes les fêtes qu 'a jamais connues Rio.
Depuis les premières heures de la jour-
née, les rues ont été le théâtre de scènes
de joie populaire telles qu'on n'en avait
jamais vues au Brésil. Même le célèbre
carnaval n'a jamais attiré une telle foule
dans les rues, jamais il n'a été à l'origine

de tels mouvements de joie, d'enthousiasme
et de chaleur populaire.

CONFETTI A GOGO
Comme' à Brasilia, les immeubles étaient

décorés de drapeaux aux couleurs du Bré-
sil et des principaux clubs de football de
la ville, tandis qu'aux fenêtres, des grappes
humaines se pressaient en jetant des mil-
lions de confetti, sur le cortège et sur la
foule qui dansait et chantait dans les rues.
Dans le port, les navires faisaient hurler
leurs sirènes.

Malgré la pluie, qui s'est abattue dans
la soirée, l'enthousiasme populaire n'a pas
diminué. Pendant des heures et des heu-
res, des milliers d'automobiles ont fait la
ronde dans la ville, toutes décorées avec
des drapeaux et les photographies des
joueurs de la sélection brésilienne.

L'armée elle-même a participé à la liesse :
dans l'après-midi, l'escadrille acrobatique de
l'armée de l'air a réalisé de nombreuses
figures au-dessus de la ville, tandis que des
hélicoptères lâchaient des tonnes de confetti
sur la foule. On estime d'ailleurs à des
dizaines de tonnes, la quantité de papier
transformé en confetti et jeté dans les rues.

Devant cette joie populaire, cependant,
les autorités avaient pris leurs précautions :
dix mille policiers et soldats avaient été
mobilisés pour protéger les héros.

IL  ÉTAIT SUR SOJV CHAR. —
Pour les protéger de l'enthou-
siasme de leurs admirateurs,
les Brésiliens ont été hissés
sur un camion à leur retour

de Mexico
(Téléphoto AP)

La Rhodésie et le président à l'affiche
LONGUE DISCUSSION AU CONGRÈS DE LA FIFA

La réélection de Sir Stanley Rous com-
me président pour quatre ans à l'unani-
mité moins deux voix (Uruguay et Séné-
gal), la suppression pour deux ans de la
Rhodésie jusqu 'au prochain congrès où elle
devra présenter une demande d'affiliation
conforme aux statuts de la FIFA, ce sont
là les principales décisions prises au cours
du 37me congrès de la fédération interna-
tionale de football , tenu à Mexico.

Toutefois au cours des débats , de nom-
breuses interventions ont été enregistrées de
la part des délégués de la confédération
africaine qui ont contesté la composition
actuelle des différents comités ou com-

missions. Pour les représentants africains,
la répartition et le partage des responsabi-
lités ne sont pas actuellement équitables.

CONTRAIRE AUX STATUTS
C'est au sujet de la Rhodésie que la

discussion a été la plus longue (plus d'une
heure trente). Sur une question de principe
posée par l'Ethiopie et appuyée par l'Algé-
rie et la R.A.U., M. Halim, représentant
de la confédération africaine, a contesté
la décision du comité exécutif confirmant
l'adhésion de la Rhodésie, qui était con-
traire aux statuts de l'organisme interna-
tional.

Finalemen t, après de nombreuses inter-
ventions , M. Maouche (Algérie) a proposé
que l'on vote sur la résolution suivante :
la Rhodésie est suspendue pour deux ans
jusqu 'au congrès de 1972, en l'attente d'une
affiliation régulière de sa part , conformé-
ments aux statuts. Par 38 voix contre 26,
la résolution fut adoptée , 22 pays s'étant
abstenus sur les 86 représentés au congrès.
D'ici à 1972, la Rhodésie ne. pourra donc
participer à aucune compétition internatio-
nale , ni faire acte de candidature pour
une épreuve officielle. Cela sous-entend
donc que la Rhodésie ne pourra être in-
cluse dans les préliminaires du tournoi

olympique de 1972 et dans celles du cham-
pionnat du monde de 1974.

L'URUGUAY EN COLÈRE
Après que le congrès eut , par 39 voix

contre 25, refusé de considérer le portu-
gais comme langue officielle , M. Granat-
kine a fait procéder à la réélection de
M. Stanley Rous. A l'unanimité moins deux
voix , le président sortant a été réélu. Le
représentant uruguayen, M. Alfredo Fer-
nandez , après avoir fait remettre à la pres-
se une déclaration , a précisé que le vote
négatif de sa délégation était motivé par
des questions sportives durant le « mun-
dial » 1970. L'Uruguay reproche à Sir
Stanley Rous d'avoir, d'une part fait par
trop crédit aux rumeurs qui ont circulé
avant le match de son équipe contre la
Suède et entraîné à la dernière minute le
remplacement de l'arbitre brésilien De Mo-
raes par M. Landauer (E-U), et d'autre
part d'avoir agi trop autoritairement pour
la désignation des lieux des demi-finales.

Quant au représentant du Sénégal , il a
indiqué .avoir voté contre la réélection du
président pour protester contre la manière
« peu conforme aux règles démocratiques »
dont la FIFA et le congrès sont dirigés.

Le prochain congrès de la FIFA aura
lieu à Paris le 23 août 1972.

Un parcours taillé à la mesure d'Eddy Merckx
y^g ^ 

Le 57me Tour de France débute samedi déjà

Le départ du 57me Tour de France
sera donné samedi matin de Limoges, quand
les coureurs s'élanceront sur la route qui
doit les conduire à la Rochelle, terme de
la première étape. Auparavant , les 150
concurrents — un chiffre record avec 15
équipes de marque — auront participé à
l'habituel prologue contre la montre, qui ,
aux dires des organisateurs, est destiné à
fournir un embryon de classement général.

EN BELGIQUE ET EN ALLEMAGNE

Comme l'an dernier, la caravane contour-
nera la France en visitant d'abord l'ouest
du pays (seuil Rennes, en Bretagne, accueil-
lera le peloton), puis s'en ira sillonner le
nord avec une incursion et ville étape en
Belgiqu e (Forest), puis en Allemagne (Saar-
louis) avant de « descendre » vers les Al-
pes par Divonne et Thonon-les-Bains. Pour
les coureurs, commencera alors une dure
période de haute et moyenne montagne,
avec, comme principales difficultés, le mas-

sif de la Chart reuse, le Mont Ventoux
(arrivée au sommet) et les grands cols py-
rénéens de l'Aubisque et du Tourmalet.
Les rescapés mettront alors le cap sur le
nord et ne le quitteront plus jusqu'à Pa-
ris, en passant par Bordeaux , Tours et Ver-
sailles. La dernière étape, comme c'est éga-
lement devenu la tradition, sera courue
contre la montre, mais il est peu proba-
ble que ce genre d'épreuve, qui permit,
par le passé, à Anquetil et à Janssen de
remporter la course, respectivement devant
Poulidor et van Springel , soit nécessaire
cette année pour sacrer le 57me vainqueur.

PARCOURS SUR MESURE
On ne sait trop, en effet , qui ou quoi

pourrait empêcher Eddy Merckx d'inscrire
son nom pour la deuxième fois consécuti-
ve au palmarès. Comme on peut le re-
marquer, le parcours conviendra particu-
lièrement au champion belge. Les arrivées
en montées, telles celles du Ventoux et
de la Mongie, comme les brèves épreuves

contre la montre (Limoges, Forest , Divon-
ne-les-Bains et Bordeau x) font la . partie
belle aux exceptionnelles qualités athléti-
ques et au « punch » de Merckx. Alors,
que peuvent espérer ses principaux rivaux
qui , une nouvelle fois, auront noms van
Springel , Pingeon , Poulidor , Aimar, j ans-
sen , Eric de Vlaeminck et surtout Luis Oca-
na ? On le verra demain , dans l'avant-
première de notre envoyé spécial , Serge
Dournow. Dans la même édition, nos lec-
teurs trouveront une carte géante de ce
57me Tour de France.

Des ennuis
pour Paul Gutty

Le contrôle antidapage auquel a été
soumis le Lyonnais Paul Gutty, vain-
queur dimanche dernier du champion-
nat de France professionnel à Pont
Réan, s'est révélé positif , annonce le
président de la Fédération française de
cyclisme. Voici les résultats enregistrés hier,

dans le district de Neuchâtel :
Catégorie C : Estudiantes ETN - Gym-

nase '2-0 ; Ecole de commerce - Favag
5-0. Le classement final est le suivant :
1. Estudiantes 8 points ; 2. Ecole de
commerce 6 ; 3. Gymnase 4 ; 4. Favag
2 ; 5. Clos Rousseau 0. Le vainqueur
participera à la finale cantonale, en
automne.

Championnat cantonal
scolaire neuchâtelois

Un ancien vainqueur mord la poussière
PEU DE SURPRISES À WIMBLEDON

(si) Le tournoi de Wimbledon a vécu
mercredi une morne journée. En effet , ce
troisième après-midi fut à plusieurs reprises
interrompu par une pluie fine qui pertur-
ba un programme par ailleurs peu allé-
chant. Toutes les tètes de série ayant déjà
joué leur second tour mardi , ne figuraient
au programme de la troisième journée que
les dernières rencontres du second tour du
simple messieurs et du simple dames.

Un seul match captiva les spectateurs
de Wimbledon , qui avaient rempli les tri-
bunes : celui qui opposait l'ancien grand
champion australien Lewis Hoad au jeune
professionnel égyptien Ismael el Shafei.
Malgré des ennuis vertébraux , l'ancien vain-
queur de Wimbledon remonta un handicap
de deux manches et tint tête longtemps
à son adversaire , mais finalement s'inclina
après une fort belle rencontre devant le
jeune Egyptien, vainqueur à deux reprises
cette année de Rod Laver.

TOUS DANS LA COURSE
Si l'on excepte les éliminations d'ailleurs

peu surprenantes du Hollandais Tom Okker
et du Tchécoslovaque Jan Kodès , on re-
marquera que toutes les têtes de série sont
encore en course au moment d'aborder le
troisième tour (16mes de finale), ainsi que

des joueurs de bonne valeur , tels les Amé-
ricains Charles Pasarell , Bob Lutz et Mar-
tin Riessen , le Britannique Mark Cox,
l'Espagnol Manuel Orantes ou l'Egyptien
Ismael el Shafei.

Selon une tradition bien établie , Austra-
liens et Américains se retrouvent en force
puisque huit joueurs de chacun de ces deux
pays sont au nombre des 32 derniers qua-
lifiés. En revanche ,les Sud-Africains sur-
prennent en plaçant cinq et peut-être même
six de leurs représentants. Le tennis euro-
péen se retrouve une nouvelle fois très
handicapé , tant qualitativement que numé-
ri quement , avec sept joueurs seulement.

Pas plus qu 'au cours des deux premiers
tous, il ne devrait y avoir de surprises dans
les 16mes de finale qui seront jouées jeu-
di. En effet , les meilleurs devraient fran-
chir ce nouvel obstacle sans trop de diffi-
cultés.

Résultats de la 3me journée :
Simples messieurs. 2me tour : Riessen

(E-U) bat Scott (E-U) 6-4 6 -2 6-3 ; Lutz
(E-U) bat Dent (Aus) 6-2 6-1 6-2 ; Da-
vidson (Aus) bat Holmberg (E-U) 6-4 6-4
6-2 ; Mandarino (Bré) bat Metreveli (URSS)
5-7 6-4 6-4 6-4 ; Loyo-Mayo (Mex) bat
Korotkov (URSS) 3-6 6-1 6-2 2-6 6-4 ;
Corman (EU) bat Curtis (GB) 6-2 4-6 6-4

6-1 ; El Shafei (RAU) bat Hoad (Aus)
6-3 6-3 4-6 4-6 6-1 ; Addison (Aus) bat
Bowrey (Aus) 6-8 6-1 6-3 4-6 6-3 ; Pasa-
rell (EU) bat Holecek (Tch) 6-1 6-2 6-0 ;
Mcmillan (Af-S) bat Giltinan (Aus) 3-6 5-7
6-4 6-1 6-2 : Ryan (Af-S) bat Koudelka
(apatride) 4-6 6-2 6-4 3-6 6-3.

Simple dames. 2me tour : Bakker (Ho)
bat Schildknech (AU-O) 5-7 6-4 11-9; Chau-
freau (Fr) bat Williams (GB) 6-3 6-2 ;
Walsh (EU) bat Gourlay (Aus) 6-2 6-4 ;
Bartkowicz (EU) bat Goolagong (Aus) 6-4
6-0 ; Durr (Fr) bat Curtis (EU) 6-1 6-4 ;
Wade (GB) bat Du Plooy (Af-S) 6-4 7-5 ;
Court (Aus) bat Alcxander (Aus) 6-0 6-1 ;
Melville (Aus) bat Morozova (URSS) 11-9
7-5 ; Emanuel (Af-S) bat Graebner (EU)
7-5 5-7 6-3 ; Krantzcke (Aus) bat Truman
(GB) 6-1 6-8 7-5.

Le calendrier de l'équipe suisse
Pour les < mondiaux > de 71

L'ordre des rencontres des tournois A et B des championnats du monde, qui se
dérouleront en Suisse au printemps prochain, a été définitivement établi. Nous publions,
ci-dessous, le calendrier de l'équipe suisse, qui évoluera dans le tournoi B. Rappelons,
à ce sujet, que les rencontres de ce groupe se joueront sur les patinoires de Berne,
la Chaux-de-Fonds et Lyss, alors que les confrontations du groupe A (deux tours)
se dérouleront à Berne (premier tour) et Genève (second tour) .

Dans le tournoi B, 11 est prévu d'engager l'Italie en tant que premier remplaçant
au cas où le Canada renoncerait à sa place.

Voici le programme de l'équipe suisse :

Vendredi 5 mars, à Lyss (20 heures) : Suisse - Autriche ; samedi 6 mars, à Lyss
(20 heures) : Norvège - Suisse ; lundi 8 mars, à la Chaux-de-Fonds (20 h 15) : Pologne -
Suisse ; mardi 9 mars, à la Chaux-de-Fonds (20 h 15) : Suisse - Yougoslavie ; jeudi
11 mars, à la Chaux-de-Fonds (20 h 15) : Suisse - Japon ; samedi 13 mars, à Berne
)20 heures) : Suisse - Canada (Allemagne occidentale) ; dimanche 14 mars, à Lyss
(16 heures) : Suisse - Allemagne (Italie).

Les « 200 milles de Nuremberg > qui se-
ront courus pour la première fois , di-
manche prochain , sur le « Norisring > , ou-
vrent une nouvelle série de compétitions
aux voitures de sport , prototypes et voi-
tures de course bi-places , exclues des cham-
pionnats du monde des marques en rai-
son de la limitation de cylindrées à 3 li-
tres à partir de 1971.

Les 200 milles de Nuremberg auront lieu
en deux manches de 41 tours sur le cir-
cuit plat de 3 km 940. Les plus puissantes
et plus rapides voitures de compétition du
monde seront sur la ligne de départ : six
Porsch e 917, deux Ferrari 512, deux Mac
Laren M 12, huit Lola T-70, sept Porsche
908, une Mac Laren M 8 et une Alfa
Roméo 33-3.

Cette épreuve s'inscrit dans le cadre de
six compétitions dites « intersérie » compre-
nant six courses qui doivent se courir en
Allemagne occidentale , en Grande-Bretagne
et en Finlande.

Compétition originale
pour les plus de 5 litres

(si) La fédération suisse de ski a sélec-
tionné trois coureurs, Kurt Schnider, Adolf
Rœsti et Heini Hemmi, pour les courses
internationales en Australie. Les trois Suis-
ses seront engagés les 30-31 juillet à Falls
Crcck (slalom), les 3-4 août (slalom géant)
ainsi que les 5-7 août (slalom géant et
slalom) à Thredbo.

Du 6 au 11 juillet , 16 filles et 21 gar-
çons (années 1953-57) suivront à Montana
un cours central. Dans la même station ,
sept autres skieuses « espoirs » participeront
à un cours d'entraînement d'été.

Hiver australien
et préparation d'espoirs

BOXE
L'Italien Franco Zurlo a conservé son

titre de champion d'Europe des poids coqs
en battant son compatriote Enzo Farinclli
aux points en quinze reprises, à Naples.

Souffrant  du dos et des reins, le
coureur belge Ferdinand Bracke est
actuellement alité et a été contraint de
déclarer forfai t  pour le Tour de France.
Bracke a avisé îs dirigeants du groupe
Peugeot de sa décision.

Bracke : forfait
pour la grande boucle

(si) Les organisateurs du Grand prix suisse
de la route communiquent que le contrôle
antidoping a donné des résultats négatifs
pour l'ensemble des différents coureurs tes-
tés.

Contrôles négatifs
au Grand prix suisse

de la route

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NETJCHATKL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolfrath
Rédacteur en chef : Jean Bostettler

Des bruits et des cert i t udes
Nom du Joueur

ou de l'entraîneur Ancien club Nouveau club

JOUEURS :
Baumgartner Young Boys Zurich
Heer Young Boys Zurich
VVïniger Zurich Young Boys
Hansen Copenhague Lugano
Blaettler Lugano club étranger ?
Holcnstein Grasshoppers club étranger ?
Messerli Grasshoppers club étranger ?
Hasanagic Servette La Chaux-de-Fonds
Docrfel Eintracht Brannselmcig Servette
Ferdinand Chiasso club Allemand
Lusenti Chiasso Bienne
Wcrnlé Wettingen Fribourg
Adamac Tchécoslovaquie Young Boys
Chiandussi Xamax ?
P. Stierli Xamax ?
Reisch Bruges Bâle
Clerc Fribourg Martigny
Heutschi Servette Young Boys, Lucernc ?
Tippelt Fribourg Lugano
MadI Aarau Fribourg
Kaminde Allemagne Fribourg
Madaschi Wettingen Chiasso

ENTRAINEURS :
Foni sans activité Bellinzone
Maurrcr Bellinzone équi pe nationale ?
Skiba Grasshoppers Young Boys

Comment
je suis devenu
espion soviétique

Un Américain trop curieux révèle

son ancienne fonction d'agent sovié-

tique. Il veut maintenant dévoiler

les méthodes que les Russes ont

adoptées pour le forcer à exécuter

cette tâche ingrate. Lisez les péripé-

ties de cet espion dans Sélection de

juil let  du Reader 's Digest. En vente

à votr e kiosque avec 20 autres arti-

cles captivants.

Sélection
du Reader's Digest

Entre lacets et crampons
% A la suite de leur victoire dans le

champ ionnat da monde, les footbal-
leurs brésiliens ont reçu une somme
d' un montant approximatif de 270,000
francs , estiment les dirigeants de la
confédération brésilienne des sports.
D' autre p art, chacun des 22 joueurs de
la sélection a reçu à Brasilia, des mains
du président de la république , M. Emi-
lio Garrastazu Medici , un chèque de
20,000 francs.  Antérieurement, Us
s'étaient vu o f f r i r  par la confédération
brésilienne des sports l'é quivalent de
7000 francs .
0 La victoire du Brésil dans la f inale

du championnat du monde face à l'Ita-
lie a coûté la vie à 9i personnes au
cours des nombreuses fes t iv i tés  qu 'a
engendré ce triomphe. Plus de deux
mille personnes ont été hosp italisées ,
victimes d' agressions , de crises cardia-
ques ou de blessures provoquées par
l'éclatement des p étards.

Néanmoins, les autorités s'estiment
satisfaites quant au c h i f f r e  réduit des
victimes , compte tenu de l'intensité des
réjouissances.

Un restaurateur brésilien, Hercillo Soa-
res, grand amateur de football , qui avait
demandé l 'intercession de la Vierge en
faveur de l'équipe de son pays, en cou-
pe du monde, doit tenir aujourd'hui ce
qu 'il a prom is.

Il avait juré , en échange d' une vic-
toire des Brésiliens sur les A nglais, en
éliminatoires, de se rendre à pied , de
Sao Paulo au sanctuaire d 'Aparecida no
Norte, distant de 200 km, en portant
une croix sur le dos.

Soares, qui a confié aux journalistes
ne pas être un catholique pratiquant ,
s'est mis en route après avoir fabriqué
une croix de bois pesant 35 kilos, qu 'il
a mise sur le dos. Il espère arriver à
A parecida no Norte d'ici à dimanche.

Soares a déclaré que le football l'en-
thousiasmait tellement qu 'il s'abstenait
d'assister aux matches des équipes loca-
les, par crainte d'être terrassé par une
crise cardiaque.

« Je n 'écoutais même p lus les retrans-
missions à la radio, a-t-il dit ; mais
pour le match Brésil-Angleterre, j e  n'ai
pu tenir. Il fallait que je fasse quelque

L'ennui des paris :
il faut les tenir !
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La Ford Escort gagne
le rallye de la coupe du

-S "&&&1̂ l&% 
Un hasard ? Non. Une preuve

Hltf^MflÉ^ llv «il  renouvelée de l'étonnante robustesse
ABI^FABWB'W ukW m \3 de la Ford Escort - une voiture qui

encaisse mieux que toutes les autres.
Londres-Mexico. Le rallye le plus Dans la vie quotidienne,
dur du monde. 26000 kilomètres. elle fait preuve des mêmes qualités
96 voitures dont 24 seulement ont techniques absolument remar-
atteint le but. 5 Ford Escort parmi quables. Elle est d'un entretien écono-
les huit premières. Ford Escort mique et l'automobiliste éprouve
gagne sur toute la ligne. un véritable plaisir à la conduire.

Ford reste le pionnier ^Ĥ >
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Voici Un exemple. Nous vous offrons des livrets d'épargné, t \
Dans cette annonce, nous irau. lépôt et de versement. fe|

comment votre capital augmente lorsque vous Dans quelques cantons, nous avons introduit gS
épa> nt 5ans, des livrets d'épargne spéciaux

à 4% d'intérêt: pour la jeunesse, avec des taux d'intérêt intéressants. j
Vous gagnez environ fc 309.- d'intérêt et disposez Peut-être désirez-vous apprendre à épargner

d'un capital final de plus de fr. 3300.-. automatiquement?
Le compte privé ou le système d'épargne banque-poste

vous le permettent.

J 
Je vous prie de m'âdresser sans engagement une offre I ĝ  ̂BM  ̂é/tjk Bltf'fCPHPIMfc ÉP k̂ MU  ̂I » 8
pour des versements d'épargne avantageux. ! M-M HTM^—Bl Ĥ S3P ^^MH''* r̂ T W| Nom I ̂ §#C&E |P1 Î ï |
I Adresse ' 1 ^̂ ^̂ "^̂ ^̂  ̂ Jfaî P ...

Veuillez s'il vous plaît envoyer le coupon à: MH Ĵ ^vK ̂ ^^M n̂ ^A

Direction générale . tM^BL J^B TBfm 
MBf

^ËL^JBÊ ^^"™**3001 Berne Boite postale \?^m ̂ &ï :
^& *̂$L l W r  ̂ ff?W  ̂̂ S

Vous recevrez des renseignements et la documentation 
JQ,* flSlCin^̂directement auprès de chacune Cl y<iyilv»I

de nos 07 succursales. ¦ ¦ *%Ê\0\plUS ClG oUU.—

La grande banque efficiente au service
du commerçant et du client privé t-:̂

 ̂
Banque Populaire Suisse J§

H sans caution
A de Fr. 500.— à 10,000.—
l̂ A - _ Formalités slmpll-
ijflÛ  UggĴ ^,.<̂ . ,iées - Rapidité.
;j \ ^̂ ^ySS!^̂  Discrétion
yjpj.in0 tg»-.'a-"|5"J.saËS absolue.

Envoyez-mot documentation sans engagement
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MACHINES À LAVER
le linge et la vaisselle

Riber, Miele, Hoover, Indesif,
Siemens, Rotel, Zoppas, Neff.

20 modèles au choix

Reprise jusqu'à

Fr. 600.-

CENTRE
HAEFUGER+KAESER S.A.
CENTRE _

VII-LE ^£r~--_~~**"̂ ^̂  " —"»~~_

^38)4.33.44 
|J M

QUINCAILLERIE !¦ ¦ %
OUTILLAGE g |j

Outils de jardin
en tous genres

Cisailles à haies électriques
Charbon de bois

Tondeuses à gazon
à main, à moteurs électriques à

EChemin des Mulets 1-3, Neuchâtel. g

lai Place de parc |

HHnHHHBBOSBHHi^HIIS.W!nBK

/pL Le magasin spécialisé
*nQffi vous offre le plus grand

gggg  ̂ IS«4a choix et les meilleures

^OT VOLAILLES
W W toujours f raîches

? ^i« '"^W d^ son abattage quotidien

Poulets - petits coqs-poules
lapins frais du pays entiers ou au détail

Lehnhetr frères
Neuchâtel Place des Halles Tél. (038) 5 30 92

Confectionnez
vous-même et à

votre goût vos col-
liers. 210 sortes de
perles différentes,
fil de nylon, fer-
moirs, etc., chez

Reymond, rue
Saint-Honoré 5,

à Neuchâtel.

¦T«¦J
L'annonce
reflet vivant du marché

I f Complets messieurs I
¦ A Prix exceptionnel m
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MENUISERIE ^ÊBÉNISTERIE ||
AGENCEMENT E
DIVERS II

Jean-Louis Décosterd ||
2003 Neuchâtel É>»
Tél. 5 15 52 |v|
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' A&&~!Ê3È " a surc'ass® t°us ses rivaux à Oberhallau

Seule course de côte inscrite au calen-
drier national dimanche dernier , la troisiè-
me épreuve d'Oberhallau (Schaffhouse) a vu
aux prises , devant 20,000 spectateurs, plus
de 160 coureurs.

c«c«««MNett:.*-:.:«-*;.:.:->>:.:v:v:v:v^̂

PRIER. — Le vainqueur sur sa puissante machine de 1000 cmc,
(Avipress - Pécoud)

Par un temps splendide et sur un tra-
cé très rapide d'une longueur de 3 km, le
Zuricois Fritz Peier, au guidon de son Egli-
Vincent , a battu son propre record du par-
cours et a surclassé tous ses rivaux , en par-

ticulier son coéquipier Florian Burki , de
Genève , et le champion d'Europe de la mon-
tagne , le Bernois Walter Rungg. Avec son
nouveau record (l'40"l. moyenne 107,892
kilomètres heure), le Zuricois a pris une
magnifique revanch e sur Rungg, qui l'avait
nettement battu lors des deux dernières man-
ches du championnat suisse, à Tenero et
à Orsières. Si le meilleur temps absolu lui
a échappé, Rungg, magnifique d'aissance et
de sûreté sur ses Aermacchi, s'est toutefois
imposé en 250 et en 350. Militant égale-
ment en 500 cmc, il a dû s'incliner devant
le vice-champion du monde de la catégorie,
le Genevois Gyula Marsovsky, sur Kawasa-
ki-Racer.

A noter une faible participation étran-
gère, dont le champion australien Jack
Findlay, qui n'a pu, d'ailleurs, inquiéter les
meilleurs Suisses. Il semble que ces dernier
deviennent de plus en plus les spécialistes
(et pour cause !) de ce genre d'épreuves.

UN NEUCHATELOIS 4me
Peu de Neuchâtelois participaient à cette

course. Nous avons noté la belle quatriè-
me place de Georges Beuchat, qui, au gui-
don de sa Triumph. a réalisé le temps de
l'50"3 dans les grosses cylindrées. Il faut
signaler que les trois premières places ce
cette classe sont revenues aux Egli-Vincent,
dans les mains, respectivement, de Peier,
Burki et Thoma.

Victoire des frères Castella en side-cars ;
ils ont réalisé le temps absolument stupé-
fiant de l'50"l , battant ainsi le prototype
Suzuki de Trachsel-Kemmer et, dans l'ordre,
sur les Biennois-Neuchâtelois Unterrassner-
Bessire et Herren-Beyeler.

C.-F. P.

La magnifique revanche de Fritz Peier
LA FUSION EST UNE EXCELLENTE CHOSE
MAIS ÉVITONS LES ERREURS DU PASSÉ

Montriond avait aussi été champion
suisse avant de devenir Lausanne-Sports

A vendre : « Diplôme de membre honoraire du
Cantonal FC. Bon état d'entretien (le diplôme, pas
Cantonal). Au plus offrant ».

Notez que je n'ai pas encore la mine réjouie
du gars attendant béatement les événements, après
avoir mis sa petite annonce dans le journal que vous
savez, mais sa mijote.

LA PUCE A L'OREILLE...
C'est l'ami « Coucou » des vétérans, qui m'a mis

la puce à l'oreille. Il paraît que, toutes affa ires ces-
santes, il a dû mettre en lieu sûr (après la fusion)
la ferraille traînassant dans les vitrines, avec accord
du tenancier, ceci donnant au geste sa plus haute
expression morale et spirituelle.

Voyez-vous ça ! Il y aurait donc des mains sacri-
lèges osant toucher les saines reliques ? La disparition
de Cantonal serait-elle due au gang des antiquités ?
On saura bientôt tout.

CELA NE CHANGE RIEN
En attendant, vue de loin, cette fusion a plutôt l'air

d'une digestion. Cantonal est mort, il s'est suicidé en
devenant Neuchâtel - Sports. Sous cet angle-là, que
Xamax se soit approché de son ectoplasme ne change
rien à rien : il a gardé nom et couleurs. Je ne vais
pas m'amuser à revivre la dégringolade cantonalienne,
mais je n'aurai surtout pas la modestie de ne pas
rappeler mes prophéties réalisées point par point.
Si j'étais aussi fortiche au Sport-Toto, il y a longtemps
que vous seriez débarrassés de ma présence. Priez
pour moi.

Le cas Cantonal appelle pourtant certains commen-
taires, car, excepté Montriond, devenu Lausanne-Sports,
il est le seul club du siècle à avoir été champion suisse
et à avoir disparu. Montriond champion en 1913,
Cantonal en 1916. Et maintenant ?

TOUT UN SYMBOLE
Tombé très bas, ce dernier club n'a, en somme,

sauvé du naufrage qu'un jeu de quilles I Jeu qu'il
apporte dans la corbeille de mariage. Ces quilles,
tout un symbole, sont une des causes de sa disparition,
vu la facilité des dirigeants à considérer les joueurs
justement comme des quilles. Les joueurs du cru
voltigeaient en tous sens et aucun club de la région
ne saurait prétendre n'avoir eu aucun ancien Canto-
nalien dans ses rangs.

Conclusion ? Cantonal était grand, en tout cas
vivant, lorsqu'il avait beaucoup d'équipes et l'esprit
de famille.

ÉVITER LES MÊMES ERREURS
Ceci perdu, Xamax a pris le dessus par les mêmes

vertus. Or, maintenant, le nouveau club est dans la
position occupée par Cantonal durant des décennies.
A lui de ne pas commettre les mêmes erreurs, mais
de respecter et d'encourager les jeunes de la ville
ou des environs ; de garder son esprîl de corps
et des dirigeants lucides.

La solution choisie est une bonne chose, l'union
faisant la force. Un club et tout le monde à tirer
et pousser. C'est un bien pour la ville, à condition de...
(voir plus haut). Sinon, le jour viendra où, dans un
coin, renaîtra un petit Cantonal, voire un petit Xamax.

A. Edelmann-Monty
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n Nos lecteurs trouveront, dans nn n
n notre édition de demain, une nn nQ carte géante du Tour de France n
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Des transferts
Madaschi à Chiasso

Après être resté une saison sans jouer,
à la suite d'un différend qui l'opposait à
son club, Wettingen, le gardien Alfredo
Madaschi (28 ans) a été transféré à Chiasso.

Le Roumain Gergell
a Herta Berlin

L'international roumain Laszlo Gergeli ,
35 sélections, a été engagé par le club
berlinois Hertha, troisième du dernier cham-
pionnat de la c Bundesliga ». Le club Dyna-
mo de Bucarest a confirmé par télégramme,
que rien ne s'opposait à cet engagement.

Dix
experts
vous
p roposent..

1 x 2
1. Argovie - Valais . . . .  3 2 5
2. Berne Nord - Suisse or. Sud 4 3 3
3. Fribourg - Zurich Campagne 7 2 1
4. Neuchâtel - Berne Sud . . S 1 4

i 5. Suisse or. Nord - Suisse centr. 6 3  1
6. Soleure - Genève . . . .  1 2 7
7. Vaud - Suisse Nord-Ouest . 4 5 1
8. Zurich Ville - Tessin . . .  7 1 ;2
9. Grasshoppers - Eintr. Brauns. 3 1 6

10. Servette - Vienna Vienne . 6  3 1
11. S.C. Vienne - Norrkceping . 4 2 4

r 12. Winterthour - Wisla Cracovie 1 1 8
t 13. Zagl. Sosnowiec - Lausanne 6 2 2

1. Argovie - Valais. — Les chances sont
égales... X X I

2. Beme Nord - Suisse orientale Sud. —
Les visiteurs sont plus forts. 2 2 X

3. Fribourg - Zurich Campagne. — Suc-
cès local à envisager. 1 1 1

4. Neuchâtel - Berne Sud. — Avantage
aux maîtres de céans. 1 1 X

5. Suisse orientale Nord - Suisse centra-
le. — Choc équilibré. Victoire locale pos-

sible. 1 X X
6. Soleure - Genève. — Une rencontre

où tout peut se produire... X 1 2

7. Vaud - Suisse Nord-Ouest. — Les visi-
teurs baisseront pavillon. X X I

8. Zurich Ville - Tessin. — Un ou deux
points pour les joueurs de la Limmat.

1 1 1
9. Grasshoppers - Eintrachte Braunsch-

weig. — Une confrontation difficile pour
les Zurichois. 2 2 2

10. Servette - Vienne. — Servette s'affir-
mera probablement. 1 X X

11. SC Wiener - Norrkœping. — Les
Viennois sont solides. X 1 1

12. Winterthour - Wisla Kracovie. — Les
Polonais sont très efficaces et coriaces...

2 2 2
13. Zaglebie Sosn (Pologne - Lausanne. —

Un déplacement difficile en vue pour les
Vaudois... 1 1 1

Dans le dernier numéro du bulletin de
l'Union européenne de football Association
(U.E.F.A.), le secrétaire général suisse de
l'organisation , M. Hans Bangerter, a lancé
une mise en garde contre le risque de voir
le football féminin devenir « une attraction
de cirque > . « Les associations nationales de
football ne peuvent l'ignorer plus longtemps
et il apparaît que le moment est venu
d'accorder toute l'attention nécessaire à un
fait indéniable afin qu'il ne soit pas ex-
ploité par des dirigeants impitoyables et
réduit à une attraction de cirque », écrit-il.

M. Bangerter suggère que des matches
féminins soient organisés en lever de rideau
de rencontres de . première division, car
« Ce serait une erreur de sous-estimer cette
publicité nouvelle qu 'ils pourraient apporter
a notre sport > .

Il insiste cependant pour que le football
féminin demeure un jeu dans le vrai sens
du mot et qu'il ne soit pas pris trop au
sérieux. Il ajoute qu'en outre, la partici-

pation des femmes à ce sport pourrait ou-
vrir un nouveau champ de recrutement des
arbitres. M. Bangerter indique que la Tché-
coslovaquie est l'un des bastions du foot-
ball féminin , puisqu 'il y existe quelque 800
clubs.

L'U.E.F.A.
et le football féminin

Vers un énorme succès
de la Fête cantonale

valaisanne
Les organisateurs de la fête cantonale

valaisanne de gymnastique (26-28 juin à
Martigny) ont enregistré un chiffre record
de participation : plus de 1400 gymnastes,
dames et messieurs, qui s'affronteront dans
les épreuves prévues au programme. Le
concours de sections réunira 52 équipes
dont une de Belgique ; les « invitées » sont
plus nombreuses que les valaisannes. Les
meilleures fo rmations romandes seront de la
partie, de même que les fameuses sections
tessinoises d'Ascona et de Chiasso.

Des joies et des déceptions

Voici le bilan de la saison 1969-70 sur
le plan national :

COMPÉTITIONS MASCULINES
Ligue A. — Champion suisse : Stade

Français. Relégué en LNB : Champel Genè-
ve, Olympic La Chaux-de-Fonds.

Ligue B. — Champion suisse : Lausanne-
Sports. Promus en LNA : Lausanne-Sport s,
Vevey. Finalistes : Martigny, Stade Fribourg.
Relégués en première ligue : Saint-Paul Lau-
sanne , Bellinzone , Gland.

Première ligue. — Promus en LNB :
Sportive française Lausanne, Bienne, CAG
Genève. Finalistes : Viganello, UC. Neu-
châtel , Riehen , Swissair Zurich , Monthey.

Coupe de suisse. — Vainqueur : Stade
français. Finaliste : Fédérale Lugano.

Juniors. — Champion suisse : Fédérale
Lugano. Finaliste : Pully. Champions régio-

naux : Urania , Martigny, Fribourg, Olympic,
Birsfelden , Neuchâtel-Sports.

COMPÉTITIONS FÉMININES
Ligue nationale. — Champion suisse :

Stade Français. Relégué en promotion :
Lausanne-Sports.

Promotion. — Champion suisse : Plain-
palais Genève. Promu en LNF : Plainpalais
Genève. Finalistes : Fédérale Lugano, Berne.

Coupe de suisse. — Vainqueur : Servette.
Finaliste : City Berne.

Juniors. — Champion suisse : Femina
Berne. Finaliste : Servette. Champions régio-
naux : Lausanne-Sports , Sion, Birsfelden ,

Le bilan de la saison 1969-1970

l'annonce dans la
Feuille d'Avis de Neuchâtel
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deux yeux... pour toute une vie !
C o n f i e z  vos  o r d o n n a n c e s  au
m a î t r e  o p t i c i e n , H ô p i t a l  17

r

miniMINI"
le plus petit Knirps

qu'on puisse trouver:

biedermann
maroquinier Neuchâtel
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Mode enfantine fgJSPJ Ĵl «*£* h
de la naissance à 6 ans T Ê̂ÉÊtÊÊÊ tfÊBÊmSÊ">°'

ns cher ! |
Grand choix do: !_ • i. j  KS

? 

Blazers t Trévira » macriines a coudre rj
manches longues et courtes à bras libre, neuve», Fr. 398.- Mpantalons, robettei m w* HHH
etc., etc. Location-vente »t$
Cadeaux de naissance ou facilité» de paiement g|

démonstration permanents p^
dSEWBr ŷ f̂lil Neuchâtel Grand-Rue 5 Neuchâtel | -<

[22223 cTn
'
d-Rue 5 ^°" « 
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Prêt comptant®
•fc de Fr. 500.- à Fr. 25000.-, si vous Contre renvoi du bon d-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction r
•k remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts -H?. 
ir accordé dans tes 48 heures autorisés. Domicile A/3«»
¦jç basé uniquement sur te confiance, Notre «service-express», téléphone p Rr»l»n«»i«j_i'*ï*a Q A

contre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir OelllC |li e «OrBH iGr-rVrie.O.M.
•k garantie d'une discrétion absolus de 19 à 21 h. tous tes renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922

désirés sur nos prêts comptant 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <? 051 230330
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grillade exceptionnelle

Le steak DeImonico>

aux ^allesf
Tél. 5 20 13

DECOUVREZ...
m^. BRUXELLES 

ET TOUTE LA 
HOLLANDE

du 11 au 19 juillet pour Fr. 640.—
m  ̂

LE 
PAYS BASQ

UE ET LES PYRÉNÉES
du 12 au 19 juillet pour Fr. 555.—

-̂ > 
LA 

COTE-D'AZUR 
ET LA 

RIVIERA
du 13 au 18 juillet pour Fr. 395.—

->> LES GRISONS ET LES DOLOMITES
du 20 au 24 juillet pour Fr. 298.—r.

 ̂
TOUTE LA 

CAMARGUE 
ET 

MARSEILLE
du 27 au 31 jui.llet pour Fr. 325.—

ET INSCRIVEZ-VOUS AUX V O Y A G E S  ?

^WèTTWER,
2, rue Saint-Honoré, Neuchâtel - Tél. (038) 5 82 82

#
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| A midi restez donc *H-J<'^*̂ ^en plein air, en plein soleil I^TâŜ *

.GALACTINA
tHjpy
''llfiiiilili "; ¦¦ ' 

¦ ¦ . :
Pour bébés et petits enfants

il existe les repas*
prêts à servir de

Galactinaj ^

Hs 30 repas complets en bocal, 6 repas instantanés en boîte.
prêts à être délayés pour les bébés de 3 mois jusqu'aux enfants de 4 ans

un bon repas m
s'arrose ¦
aussi avec . J™
un verre de: Jj ià

une fois pour toutes que^̂ TOr̂ ^HuMVICHY CELESTINS ! TBfBfaide à mieux digérer î|-̂ ^_g^r

eau minérale bicarbonatée sodique |

m . Le plus grand circuit de Hollande M

I , 12 ANS DE SUCCÈS ! I
ft TRAIN, BATEAU sur le RHIN et car M
tt de grand luxe. 7 jours, départs : JB
^k 

13 
juillet ; 3 août ; 

15 
septembre. .ffl

A Tout compris Fr. 469.— / 519.— 
ĵ

 ̂
RHIN-MOSELLE Train-bateau 

^|
^̂  

4 jours, dép. : 16 juillet ; 13 août ; ^|
^̂ Mf '8 sept. (Jeûne) ; 15 octobre. ^H
¦V Tout compris Fr. 297.— ^H

[ ĈROISIERES" JA POUR UNE BONNE ORGANISATION M

 ̂
IL FAUT DES CONNAISSEURS et aussi M

U\ les plus belles unités de la flotte M\
^L italienne : « RAFFAELLO », « MICHEL- A

 ̂
ANGELO », < AUGUSTUS >, « CARI- 

^^  ̂BIA », < L. DA VINCI », c LINEA C », ^B

HT • Prix au départ de Lausanne, ^BB¦F Yverdon. WJ
^> 0 Tout compris (repas 

en 
route, vi- Bj

¦f sites, porteurs, pourboires, taxes, flj

1 TOUR DE LA BOTTE i
¦ 8/11 jours dès Fr. 588.- I
j S Crois. : Gênes - Cannes - Naples - fl
Hk Palerme - Messine - Pirée (Athè- B
HL nés) - Venise avec séjour à Ischia. ^B
Bk Dép. : 13 juil let, 12 août, 16 sep- M̂ S

HW tembre, 17 octobre. ^HJ

fc CAPRI 
^

ijy 10/15 jours dès Fr. 600.- V&
Br Crois. : Gênes . Cannes - Naples - ^H

HT séjour à Capri. Visite de Naples, VB
JV Pompéi, Rome, Florence. Yj
B Dép. : 13 juillet, 29 juillet, 12 août, «
¦ 16 septembre. ¦

I TUNISIE 1
B 15 jours dès Fr. 829.- I
M Crois. : Gênes - Barcelone - Palma - flj
Bk Bizerte - Palerme - Capri - Gênes et JB
¦\ 1 semaine de vacances en Tunisie. ML
Bk Dép. 11 juillet, 1er août, 5, 26 sep- JH
Bk tembre. ^|

 ̂
PORTUGAL ji

llf  ̂
12 jours Fr. 1248.- 

^^k̂_ Départ : 22 septembre. _^^fi

I 

Immeuble - Banque de Dépôts et de Gestion H

AGENCE A YVERDON I
11, pi. Pestaloizi Tél. (024) 2 54 79 |

Nous vous faisons
cadeau de Fr. 20.-
si vous ouvrez un carnet de dépôt
avec un premier versement d'au moins
Fr„500.~ avant le 30 juin 1970
L'avoir doit être augmenté par des versements successifs jusqu*
à Fr.1500. — au-moins en l'espace d'une année.

Intérêt: 5%
Augmentation constante BanQUe fondée en
de nos réserves ^
1967 Fr. 8500000.- «d ^af g\
1968 Fr. 11000000.- I Vf! J
1969 Fr. 14000000.- I W I tmm

X
| Banque Procrédit Neuchâtel j

ci-devant Banque Exel
Avenue Rousseau 5 Chèques postaux 20-246 .

[ Je désire le cadeau de Fr. 20.— et attend de vos nouvelles sans I

| engagement pour moi. |

! Nom Prénom 

| Rue Localité |

^^9 HB

COSTA DEL SOL
Séjour aux « Los Très Caballos »

Torremolinos-Malaga
avion + logement
1 semaine Fr. 540.—

? 2 semaines Fr. 650.—
3 semaines Fr. 760—

Départs les lundis :
v\ 13, 20, 27 juillet, 3 août, etc.

• Programme et inscriptions :
V> AGENCE DE VOYAGES

GLOBSTAR
3, Confédération - Genève

(C) (022) 25 53 23

FRIGOS

A partir de Fr. Z4o a "
Grandes marques à voire choix

ELECTROLUX - INDESIT - A.E.G. - IGNIS - !
BAUKNECHT

Voici le temps
des fraises!

Et c'est le temps des bonnes confitures que vous
ferez en un temps record. Durée de cuisson:

M m4 mm.avec 1

I d'Aarberg| I

Sucrerie+Raffinerie Aarberg S.A.
3270Aarberg 0032/822851

BL^̂ ^̂ U  ̂ '̂ ¦¦¦¦màÉ™iiiBSHHiBHK9i*«aiMiiîE Hral r-»l C ^—j hM»&i

Beau choix de cartes
devisite à l'imprimerie

de ce journal

R

Treyvaux, les 26, 27 et 28 juin 1970

Grande Fête populaire et
Marche du Premier Messager Boiteux

organisés par la Sociéfé de chant et de musique.

^̂ «IÇK
BOIT

èîJS1
 ̂

Vendredi : 
20 

heures MARCHE POPULAIRE

^Wliwè^^V^i/ 
CONCERT par la célèbre FANFARE DE BOUDRY 

,M 1? e< M

\y^|̂ jj;; 
(
\ \ i /f BAL avec PIERRE GÉRALDY Départ : TREYVAUX

Wb^S l̂ X̂.' M C J- Oft L. p|- de la Cantine
W- ^̂ ^a»*| 

Samedi : 20 heures
Il Vj YW .^^^f Finance d'inscription :

\ïl ̂ iC-î /̂ 
PRODUCTION d

es MAJOREnES D'ÉCUVILLENS adultes Fr. 10.—

Ym f̂*̂ ^::-I BAL 

avec 

« LES 
TZIGANES 

» 
enfants 

et militaires

Vf*»»- "" n i .i" ' -̂ S Dimanche : dès 15 heures u \ "T, .
J8R.":.r ^^ IffiMEF Heures de départ :

or Gala folklorique samedi de i à 15 h
' "¦é ?'5r.-' HP -^ _«. . dimanche de 7 h à 15 h

H* des 20 heures :
l;?^Bvh: R 

H) Renseignements :
*: S ^a' aYec * '

es Tziganes > bureau (037) 3 06 79
^B § E appartement

S" "•'¦' *̂̂ ^P 
Restauration : plat fribourgeois, poulets, raclettes , etc. (037) 9 81 13

' 
j  

\W^**̂ ÈL JEUX P°ur Peti,s .et 9rands Ravitaillement « Talis-

lr 
 ̂

BARS A BIÈRE ¦ malt » à mi-parcours

*,|,~,É'U4** Tombola, valeur 2500 francs c.c.p. 17 - 2905

Hôtel NOÊ - Torrepedrera/Rimini/Adriatique
. Au bord de la mer,

«y?*̂  
chambres avec dou-

O ffl ^1̂ ^»- che, W.-C, balcon,
l| c l̂ sfei A téléphone, ascen-

&i& §| JMS seur. Salle à man-
fe^^^ =5 _^OT. T 

ger avec "k °lima
"

_^LJŒMI ŒnpjLœSpâjJl Usé. Hors saison Lit.
^ t̂SJVJB^Sa^^fr 2200.-/2400.-. Pour

renseignements :
Xoger Ruprecht, tél. (038) 66-560 Neuchâtel.

A tonte demande
de renseignements ,
prière de ;< indre
un timbre pour ta
réponse.

Keuille d'avis
de Neuchâtel.

AUTO- ÉCOLE |
Avec la nouvelle FIAT 128 |jl
(petite voiture ) PG

+ DAF automatique |j&! FRANÇAIS - ALLEMAND ggî
Tél. (038) 5 66 77 B|

G. ULRICH - Neuchâtel B



Les enseignements de I affaire
Medvedev en URSS

POLIT I QU E I N T E R N A T I O N A L E

Le célèbre généticien Jaurès Medvedev,
interné dans un asile d'aliénés pour avoir
critiqué les dirigeants du Kremlin, au-
rait été libéré à la suite de la protes-
tation de nombreuses personnalités scien-
tifiques russes. Alexandre Soljenitsine a
qualifié l'internement psychiatrique de
contestataires « sains d'esprit et de corps >
de meurtres spirituels. Et dire que dans
le monde occidental les hommes de
« gauche » continuent à exalter, en ter-
mes serviles, le niveau supérieur de la
« démocratie » soviétique !

Medvedev a été sauvé provisoirement,
mais en URSS des centaines de « libé-
raux > comme le général Grigorenko,
souffrent toujours dans les asiles de
fous et les camps de concentration. En
Occiaent, des politiciens communistes,
comme M. Marchais en France con-
damnent en termes sévères les colonels
grecs ou les dictatures latino-américaines,
mais se gardent de souffler le moindre
mot sur les atrocités quotidiennes se dé-
roulant dans la patrie du « socialisme ».

A Moscou, Brejnev enterre allègre-
ment la direction collégiale. Incapable
d'affronter les graves problèmes intérieurs
qui se posent à l'URSS, le nouveau dic-
tateur a recours à la vieille méthode de
Staline : serrer sans cesse la vis à la
population. Dans le monde libre, cer-
tains observateurs « impartiaux » s'inquiè-
tent de cette évolution. Pourtant, en
URSS à l'exception de rares et courtes
jamais renoncé à la gestion dictatoriale
périodes de dégel, les dirigeants n'ont
hâtive et improvisée, des affaires pu-
bliques.

Brejnev, c'est l'homme qui a fait en-
fermer dans une cage, dans les caves
du Kremlin, Dubcek et ses compagnons,
au lendemain de la tragédie d'août 1968.
C'est aussi l'homme qui a menacé le
président Svoboda d'écraser sans pitié
la jeune génération tchèque.

Sous le système moscovite, les mas-
ses populaires n'ont qu'un seul droit :
approuver aveuglément les décisions des
diri geants. Les postes clés, les places bien
rétribuées , ne sont réservés qu 'aux ser-
viteurs du régime, aux carriéristes les
plus cyniques ou aux attardés les plus
marquants. Certes, Moscou a besoin des
savants et des techniciens pour perfec-
tionner sans cesse sa machinerie de guer-
re et son industrie lourde. Aussi, ce
n'est pas par hasard que les principaux
contestataires se recrutent dans les rangs
de l'intelligentsia civile et militaire. Us

ne constituent, pour l'instant, qu 'une poi-
gnée d'hommes courageux, sans grande
influence apparente. Néanmoins leur
combat ne sera pas vain. En effet , mal-
gré le rideau du silence recouvrant le
monde « socialiste > ces hommes misent
sur le soutien des dizaines de millions
d'êtres opprimés qui rêvent de secouer
les chaînes de l'esclavage. L'affaire Med-
vedev a eu le mérite de prouver à l'opi-
nion mondiale que la protestation et la
vigilance sont payantes, même en face
des pires dictatures.

Jaime PINTO

Sorrens et télédiffusion
6 h, bonjour à tous , informations. 6.32,

de villes en villages. 6.59, horloge parlante.
7 h , le journal du matin , miroir-première.
7.45, roulez sur l'or. 8 h, informations , revue
de presse. 8.10, bonjour à tous. 9 h, infor-
mations. 9.05, la clé des chants. 10 h ,
informations. 10.05, cent mille notes de
musique. 11 h , informations. 11.05, spécial-
vacances . 12 h, le journal de midi , informa-
tions. 12.05, aujourd'hui. 12.25, si vous
étiez. 12.29, signal horaire. 12.30, miroir-
midi. 12.45, le carnet de route. 13 h, variétés-
magazine. 14 h , info rmations. 14.05, réalités.
15 h, informations. 15.05, concert chez soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures ; La Chartreuse de Parme .
17 h , informations. 17.05, tous les jeunes ,
bonjour les enfants. 17.55, roulez sur l'or.
18 h , le journal du soir , informations. 18.05,
actualités universitaires. 18.30, le micro dans
la vie. 18.55, roulez sur l'or. 19 h , le miroir
du monde. 19.30, magazine 1970. 20 h,
le défi . 20.30. à l'opéra , Le petit roi qui
pleure , d'Emile Jaques-Dalcroze. 21.30, le
concours lyriqxie. 21.50, encore une page.
22 h, le jardin secret. 22.30, informations.
22.35, club de nuit. 23.25, miroir-dernière.
23.30, hymne national.

Second programme
10 h, œuvres de Brahms. 10.15, émission

radioscolaire. 11 h, l'université radiophonique

internationale. 12 h, midi-musique. 14 h,
Musik am Nachimittag. 17 h, musica di
fine pomeriggio. 18 h, tous les jeunes.
19 h, per i lavoratori italiani in Svizzera.
19.30, musique pour la Suisse. 20 h, infor-
mations. 20.10, légèremen t vôtre. 20.40, com-
munauté radiophonique des programmes de
langue française , l'œuvre d'Alain Grandbois.
21.30, carte blanche à la culture. 22 h,
au pays du blues et du gospel. 22.30,
démons et merveilles. 23 h, hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h , 8 h , 10 h , 11 h , 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, info rmations. 6.10, réveil en
musique. 7.10, autoiradio. 8.30, Concerto,
Mozart. 9 h, kaléidoscope viennois. 10.05,
Symphonie , Mozart. 10.20, radioscolaire.
10.50, pages de Brahms. 11.05, pour votre
plaisir. 12 h, orchestre récréatif de Bero-
munster. 12.40, rendez-vous de midi. 14 h,
petit cours de maintien. 14.30, musique
d'Indonésie. 15.05, l'album aux disques.

16.05, lecture. 16.30, thé-concert. 17.15,
pour les jeunes. 18 h , informations , actua-
lités. 18.15, radio-jeunesse. 19 h , sports,
communiqués . 19.15, informations , actualités.
18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports, communi-
qués. 19.15, informations , actualités. 20 h ,
musique champêtre. 20.45, opérettes de
L. Fait. 21.30, magazine culturel. 22.15,
informations , commentaires. 22.25, the jazz
âge. 23.30, divertissement populaire.

Collaboration francophone

LE CINQ A SIX DES JEUNES
(Suisse romande) . — Cette semaine,
l'émission spécialemeent préparée à
l'intention des jeunes de 9 à 15 ans
par le Service jeunesse était entière-
ment p lacé sous le signe de l'amitié
luxembourgeoise et suisse forment la
se, monégasque, canadienne, belge ,
luexmbourgeoise et suisse forment la
communauté des télévisions franco-
phones. Elles ont réalisé une émission
commune. Au cours de cette dif fusion ,
chaque pays est intervenu pendant
une quinzaine de minutes. Pendant ce
cours laps de temps , deux personna-
lités sont venues expliquer leurs ac-
tivités et les ont commentéees au
moyen d'un petit f i lm.  L'éventail des
personnalités célèbres choisies était
extrêmement ouvert. La Belgique pré-
sentait un champion du monde de
motocross et un champi on de cart.
La Télévision canadienne ne pouvait
ignorer que le hockey sur glace est
le sp ort roi dans son pays. Pour de
nombreux jeunes , Joe Beliveaux était
un inconnu. Il ne le sera plus. La
France et Monaco nous ont fa i t  tâ-
ter de l'aventure en présentant suc-
cessivement un navigateur solitaire,
des pa rachutistes et un célèbre explo-
rateur. Quant à la Suisse, pays de
montagnes , elle a présenté deux Va-
laisans — naturellement... — Fernand
Martignoni et le guide Camille Bour-
nissen.

Quels sont les buts recherchés par
la Communauté francophone lors-
qu'elle produit une telle émission ?
Est-ce uniquement pour af f irmer son
existence et pour justifier certains
postes des budgets nationaux ? Est-
ce p our rapproc her les jeunes de ces
pays ? Pour notre part , nous ne som-
mes p as certain que ce dernier ob-
jectif soit celui visé par les responsa-
bles. Certes, tout ce qu'ont put en-
tendre et voir les jeunes francophones

ne devait pas manquer d'intérêt. Pour-
tant, la formule ne ne nous paraît
pas valable.

Tout d'abord , il est extrêmement
dif f ici le  de retenir l'attention d'un
jeune public pendant pl us d'une heu-
re. C'est pourquoi , nous estimons que
ces manifestations de la francophonie
devraient être moins espacées les unes
des autres et plus courtes. Chacune
des personnalités présentées aurait pu
l'être dans le style de «Cap sur l'aven-
ture », par exemple. L'adoption de cet-
te formule par la communauté per-
mettrait de remarquables échanges et
une production annuelle de prè s de
soixante émissions, soit une par se-
maine. Ce n'est qu'en recherchant une '¦
certaine rentabilité qu'une telle asso-
ciation peut se justifier. A nos yeux
du moins. Hier, ce n'était qu'une ma-
nifestation mondaine...

Pour notre part, si la Communauté
doit favoriser les co-productions de
séries de valeur, il n'en demeure pas
moins qu'elle doit aussi favoriser la
compréhension mutuelle des peuples
qu'elle représente. C'est pourquoi , el-
le devrait fournir un e f f o r t  dans ce ]
sens et tout spécialement lorsqu'elle
s'adresse aux jeunes. Il existe des
« Jeux sans frontières ». Pourquoi
n'existerait-il pas une émission jeu-
nesse régulière commune ? L'on em-
ploie jamais les réseaux de la Mondo-
vision ou de l'Eurovision lorsqu'il s'agit j
de jeunes. Pourtant, ce sont eux qui
représentent le public et le monde de
demain. De leur compréhension , dé-
pendra l'avenir. C'est pourquoi , bien
que connaissant l'investissement f i -
nancier et technique que cela impli-
que , nous demandons à la Télévision
suisse romande d'étudier la possibi-
lité de lancer une telle série d'émis-
sions.

J .-Cl. LEUBA

Problème No 132

HORIZONTALEMENT
1, On y met des matières à distiller.

2. Elles réduisent la section au profit de
la longueur. 3. Compagnons de jeux. —
Montagne de Thessalie. 4. Collation. —
Possessif. — Croix de Saint-Antoine. 5. Sur
la Bresle. — Des chefs militaires s'y réu-
nissent. — Début du nom d'un écrivain
norvégien. 6. Les petits gars de la marine.
7. Personnage de Shakespeare. — Commune
do Suisse. 8. Celui qui est à l'origine. —
Région do dunes, au Sahara. 9. Elle a fait
rougir nos grand-mères. — Disciplinée, sage.
10. Lo premier peut révéler un maître. —
Groupe de corps.

VERTICALEMENT
I. D'un peuple qui se retrouve en Bre-

tagne , en Irlande. — Ligne droite en forêt.
2. Note. — La bile en fait partie. 3. Elle
nous garde les voix qui se sont tues. —
Aventurier anglais. 4. Canton de Suisse. —
Suffisamment méditée. 5. Demeures. — La
Rcuss l'arrose. 6. Absorbé. — Sous la pro-
tection de la police. 7. Préfixe. — Possessif.
— Initiales de l'auteur de Bel Ami. 8. Cara-
pace de l'oursin. — Pierro du souvenir.
9. Trois points au rugby. — Epoques.
10. Elles offrent un gîte au voyageur.

Solution du No 131

Rivalités à craindre ce jour notamment dans le domaine professionnel. Soirée propice à
de nouveaux contacts ; des liens d'amitiés fort anciens pourront se renforcer.
Naissances s Les enfants de ce jour seront intelligents , ambitieux et persévérants.

BELIER (21/3-19/4)
Santé : L'alcool et le tabac sont à proscrire.
Amour : Dites franchement ce que vous
pensez. Affaires : Equilibrez vos dépenses.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : No laissez pas vos nerfs prend
le dessus. Amour ! Méfiez-vous des nou-
velles connaissances. Affaire* : Sachez pren-
dre les décisions qui s'imposent.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé i Ne consommez pas trop de plats
lourds. Amour i Sortez avec des amis sin-
cères. Affaires : Ne prenez en aucun cas
part aux discussions.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Réduisez vos cigarettes. Amour :
Montrez-vous compréhensif envers les en-
fants. Affaires : Une occasion d'augmenter
vos revenus se présentera.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Risques do chute» et de foulures.
Amour : Dominez votre méfiance et votre
impulsivité. Affaires : No prenez pai de
décision à la légers.

VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé i Efforcez-vous de vous tenir bien
droit. Amour : Revoyez vos anciens amis,
ils peuvent vous aider. Affaires : Ne vous
découragez pas, le succès est proche.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Vous absorbez trop d'eau gazeuse.
Amour : Soyez attentionné envers l'être cher.
Affaires : Ne donnez pas une réponse hâtive.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Urticaire provoquée par votre foie.
Amour : Montrez-vous moins autoritaire.
Affaires : Essayez d'améliorer votre situation.

SAGITTAIRE (23/11 -21/12)
Santé : Votre peau nécessite des soins.
Amour : Ne portez pas de jugement trop
hâtif. Affaires : Ne sous-estimez pas vos
collègues.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Vous abusez un peu trop des exci-
tants. Amour : Ne dissimulez pas vos senti-
ments. Affaires : Bonne occasion d'augmen-
ter vos revenus.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Votre forme laisse à désirer. Amour :
Méfiez-vous des intrigues et des commérages.
Affaires : Recherchez le calme pour mener
à bien une tâche délicate.

POISSONS (19/2-20/3)
Santé : Utilisez une crème hydratante pour
votre peau. Amour : Ne vous engagez pas
à la légère. Affaires : Ne cédez pas à vos
impulsions, restez calme.

NEUCHATEL
EXPOSITIONS. — Musée cantonal d'ar-

chéologie (hôtel DuPeyrou) : Exposition.
Musée d'histoire naturelle : SOS nature.
TPN, centre de culture s Lithographies do
H. Matisso.

CINÉMAS. — Arcades : 15 h et 20 h 30,
Krakatoa. 12 ans.

Rex : 15 h et 20 h 45, Fanny Hill. 18 ans.
Studio : 15 h et 20 h 30, Face d'ange. 16

ans.
Blo : 18 h 30 et 20 h 45, Satyricon. 18 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 30, La Caravane do

feu. 16 ans.
Palace : 15 h et 20 h 30, Le Grand Bidule.

16 ans.
Danse et attractions :

L'ABC do 21 h à 2 h.
L'Escale do 21 h à 2 h.
La Rotonde do 21 h à 2 h.

Dancing :
Le Corsaire do 20 h à 2 h.
Spot bas jusqu'à 24 h.

Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : Bl. Cart ,
rue de l'Hôpital. De 23 h à 8 h, en cas
d'u rgence, le poste de police indique le
pharmacien à disposition. En cas d'absen-
ce de votre médecin, veuillez téléphoner au
poste de police No 17. Service des ur-
gences médicales de midi à minuit.

Service d'urgences des pharmacies région
Boudry - La Côte : Pharmacie S. Marx,
Cortaillod (tél. 6 46 44).

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20 h 30,

Lo carnaval des truands.

COLOMBIER
CINÉMA. — Lux : 20 h 15, Un détective

à la dynamite.

AUVERNIER
Galerie Numaga, Orlando Pelayo, peintures,
Caveau des Abbesses, bar-dancing.

BEVAIX
Galerie Pro Arte : Exposition d'œuvres du

XVIe siècle à nos jours.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château : relâche.

La voiture au pied de l'avion
Pour faire face à l'arrivée des cen-

taines de voyageurs qui débarqueront
des futurs avions à grande capacité,
les sociétés de location de voitures se
préoccupent déjà de fournir à leurs
clients le véhicule de leur choix , à leur
descente d'avion. Un ordinateur, installé
dans chaque grand aéroport , permettra
de connaître immédiatement le nombre
et les types de voitures disponibles ,
leur emplacement éventuel sur l'aéro-
port , ou le temps à attendre pour les
obtenir. Un tableau , disposé au point
de débarquement des passagers, offrira
à ceux-ci la possibilité de choisir immé-
diatement la voiture à bord de laquelle
ils quitteront aussitôt l'aéroport.

Sup
c
R
M
A
N

Bourse de Neuchâtel

ACTION S 23 juin 24 juin
Banque Nationale . . 530.— 520.— d
Crédit Fonc. Neuchât . 720.— d , 720.— d
La Neuchâteloise tis.g. 1575.— 1550.— d
Appareillage Gardy 180.— d 170.— d
Câbl. élect. Cortaillod 4400.— d 4400.— d
Càbl. et tréf. Cossonay 2300.— d 2300.— d
Chaux et clm. Suis, r 560.— o 560.— b
Ed. Dubied & Cie S.a 1500.— d 1575.— o
Ciment Portland . . 2925.— 2900.— d
Suchard Hol. S.A. «A» 1110.— d 1110.— d
Suchard Hol. SA. «B» 5900.— d 5900.— d
Tramways Neuchâtel . 280.— d ¦ 280.— d
Navigation Ntel priv. 65.— d 65.—
Glrard-Perregaux . . . 850.— d 850.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 2'/i 1932 91.50 d 92.—
Etat Neuch. 4V. 1965 86.50 d 86.50 d
Etat Neuch. 3'/» 1946 97.— d 97.— d
Com. Neuch. 5 1967 89.— d 89.— d
Com. Neuch. 3 19ôl 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 5 1966 88.— d 88.— d
Le Locle 5 1966 90.— d 90.— d
Châtelot 5'/4 1963 89.— o 89— o
Elec. Neuch. 3 1951 97-50 d 97.50 d-
Tram. Neuch. SV« 1946 94.— d 94.— d
Paillard S.A. 3'/i 1960 92.— d 92.— d
Tabacs N .-S. 4 1962 91.— d 91.— d
Raff. Cress. 5'/. 1966 92.50 d 92.50

Cours des billets de banque
étrangers

du 24 juin 1970

Achat Vente
France 76.50 79.50
Italie —.6550 —.6850
Allemagne 117.50 120.50
Espagne 6.10 6.35
U. S. A 4.29 4.34
Angleterre 10.20 10.50
Belgique 8.40 8.70
Hollande 117.50 120.50
Autriche 16.55 16.85

Marché libre de l'or
Pièces suisses 44.— 48.—
Pièces françaises . . 42.— 46.—
Pièces angl. ano. . . . 39.— 43.—
Pièces angl. Elisabeth 37.50 41.50
Pièces américaines . . 220.— 250.—
Lingots 4880.— 4960 —

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

ZURICH
OBLIGATIONS 23 juin 24 juin

3 % Fédéral 1949 . . 90.75 d 90.75 d
2 V. % Féd. 1954, mars 95.25 d 95.25
3 % Féd. 1955, Juin . 88.— d 88.50
4 '/• '/• fédéral 1965 . . 90.50 d 90.50 d
4 '/. •/. Fédéral 1966 . . 88.50 d 88.50 d
5 "/. Fédéral 1967 . . 93.— 92.50 d

ACTIONS
Swtssair nom 601.— 590.—
Union Bques Suisses . 3560.— 3470.—
Société Bque Suisse . 2840.— 2850.—
Crédit Suisse 2850.— 2780 —
Bque Pop. Suisse . . . 1910.— 1870.—
Bally 1050.— 1040.—
Electro Watt 1925.— d 1910—
Motoi Colombus . . . 1370.— d 1360.—
Italo-Sulsse 226.— 218.—
Réassurances Zurich . 1860.— 1825.—
Winterthour A.'dd. . . 820.— 810.—
Zurich Assurances . . 4850.— 4850.—
Alu. Suisse nom. . . . 1495.— 1450.—
Brown Boverl 1670.— 1650.—
Saurer 1650.— 1640.—
Fischer 1435.— 1430—
Landls & Gyr 1490.— 1490.—
Lonza 2050.— d 2005.—
Nestlé porteur 3100.— 3050.—
Nestlé nom 1920.— 1905.—
Sulzer 3650.— 3600.—
Ourslna . . . . . . . .  1380.— 1350.—
Alcan-Alumlnlum . . .  93 '/é 90 '/>
American Tel & Tel 184.— 176 '/«
Canadlan Pacific . . 227.— d 223 '/«
Du Pont de Nemours 521.— 503.—
Eastman Kodak . . . 288.— 273 '/i
Ford Motor . . . . . 187.— 182 '/»
General Electric . . . 302.— d 295 '/«
General IWotors . . . . 274 */t 261.—
IBM 1155.— 1101.—
Internationa] Nickel . 175.— d 170.—
Kennecott . 206.— d 197 '/•Litton 84.— 84 Vi
Marcor 184 Vi 182 V»
Std Oil New-Jersey . 247 Vi 242 '/>
Union Carbide 152 VJ d 149.— d
U. States Steel . . . .  139.— 136 Vi
Machines Bull 68 Vi 66.—
Italo-Argentlna Cla . 29.— 28.—
Philips 70 V. 69 >/i
Royal Dutch Cy . . . 155.— 155.—
Sodec 123 '/t 123 '/i
A. H. G . . . . . . .  215.— 211.—
Farbeni'abr Bayer AG 174 V« 170 V.
Farbw. Hoechst AG 204.— 202.—
Mannesmann 197 v« 196.—Siemens 226 '/« 222 '/t
ItALE ACTIONS
Clba , porteur . . . .  9975.— 9725.—Ciba , nom 8185.— 8050.—
Gelgy, porteur . . . .  9050.— d 9000.—Gelgy, nom 5150.— d 5125.—
Sandoz 3940.— 3910.—Hoff. -La Roche (bj) 144000.— 139500.—
LAUSANNE A CTIONS
B. C. Vaudolse . . . 925.— d 930.— d
Crédit Fonc. Vaudois 900.— 890.— dInnovation S.A 220.— 220.— d
Rom. d'électricité . . 345.— d 350.— d
Ateliers constr. Vevej 550.— d 570.—
La Sulsse-Vle 2700.— d 2750.— d
Cours communiqués , sans engagement ,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

L HOKS-KOIJKSE
Fund of fund . . . .  18.87 18.76
lnt tpv trust 6.83 6.76

Indice suisse des actions
12 juin 19 juin

Industries 149,4 149,3
Banques 160,9 163,4
Sociétés financières . 118,8 119,0
Sociétés d'assurances 119,9 121,0
Entreprises diverses . 86,1 84,9

Indice total . . . 143,9 144/1
Emprunts de la Con-
fédération et des CFF
Valeur boursière en

pour-cent de la
valeur nomlnaie 89,49 89,44

Rendement (d' après
l'échéance) . . . 5,97 5.98

NEW-YORK. — La bourse a encore
perdu du terrain mercredi dans un mar-
ché actif , après avoir toutefois refai t  à
la clôture une partie du terrain perdu

* en cours de séance .
L'indice Dow Jones des industrielles ,

qui avait perdu jusqu 'à 8,5 points à
l'ouverture , a refait tout son retard en
cours de séance avant de s'inscrire à
la clôture en perte de 5,82 points à
692,29.

Indices Dow Jones :
Services publics 96,50 moins 0,13
Industrielles 692,29 moins 5,82
Chemins de fer 130,70 moins 1,78

LONDRES (AP). — L'un des premiers
actes du nouveau gouvernemen t conserva-
teur a été de décider l' envoi de 3000 sol-
dats en Irlande du Nord pour empêcher
tout renouvellement des bagarres entre
catholiques et protestants.

Ces soldats arriveront au début de juil-
let et resteront en Irlande du Nord jusqu 'à
la fin du mois pour renforcer les 7500 sol-
dats britanniques qui s'y trouvent déjà.

Le mois de juillet est celui des proces-
sions catholiques et protestantes qui ont
provoqué des heurts dans le passé.

Les malheurs de Glenn
COLUMBUS (AP) — L'ancien astro-

naute John Glenn , qui avai t  tenté sans
succès d' obtenir l 'investiture du parti
démocrate pour briguer le poste de sé-
nateur de l'Ohio aux élections du 5 mai
dernier , a fait le compte des frais con-
sidérables engagés pour cette campagne
malheureuse et a constaté que ses dettes
s'élèvent à plus de 163,000 dollars.

Glenn avait reçu des contributions
s'élevant à près de 167 ,000 dollars , mais
ses frais se sont élevés au double de
cette somme.

Athènes : après un meurtre
ATHÈNES (AP). — Mme Elisabeth Cat-

hut , 50 ans, de Genève, a été inculpée
mardi du meurtre de son ami , commis
samedi à l'aéroport d'Athènes. Elle a été
incarcérée en attendant son procès.

Devant un magistrat enquêteur , elle a
exposé mardi les circonstances l'ayan t ame-
née à blesser mortellement M. Sotirios
Economou , 57 ans, également de Genève.

Selon un policier , Mme Cathut a déclaré
avoir tiré dans un moment de colère à
la suite d'une discussion parce qu'elle pen-
sait que M. Economou , qui était son ami
depuis sept ans, lui était infidèle.

M. Economou a été tué de deux balles
tirées à bout portant par un pistolet de
netit calibre.

Renforts britanniques
en Irlande du Nord

1—i
D ¦ni—¦ll—IHWII llll

n
H 16.45 Le Jardin de Romarin
D 17.05 Fvir unsere jungen
j=j Zuschauer
a 18.00 Bulletin de nouvelles

H 18.05 Les Aventures de Saturnin
H 18.25 Vie et métier
n 18.55 (C) Trois petits tours
! ! et puis s'en vont
? 19.00 Comment ne pas épouser
j un milliardaire
n 19.35 (C) Bonsoirn
n 20.00 Téléjournal
[j 20.25 (C) Carrefour

g 20.40 Le Petit Théâtre
D 22.15 Festival de jazz
\? de Montreux
D 22.40 Téléjournaln
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5 17.00 La maison des jouets
D 18.15 Télévision éducative

a 18.44 Fin de journée

g 18.50 Téléjournal
D 19.00 L'antenne

B 19.25 (C) Le Comte Yoster
C a bien l'honneur...

n 20.00 Téléjournal

Q 
20.20 (C) Europarty, Munich

n 21.05 Contact
D 21.50 Téléjournal

P 22.00 Rétrospective
D? -.- ,,,... ,., .n I v. ¦7VWT3^B Hr.w.' ¦
D I. HJUBbJUkisssIsïssUiln ^̂ ^̂ ^
n
? 12.30 Midi-magazine
? 13.00 Télé-midi

P 13.30 Cours de la Bourse
H 15.45 Emissions pour les jeunes
n 18.30 Le Schmilblic
p 18.50 Dernière heure
EJ 18.55 Pour les petits
D 19.00 Actualités régionales
p 19.25 Allô police
Q 19.40 Qui et Quoi
D 19.45 Information premièce
p 20.30 Au cinéma ce soir

g 22.30 Volume
? 23.20 Télé-nuitn
D — ... — 
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14.30 Aujourd'hui, Madame n
15.10 (C) Flipper le dauphin
19.00 Actualités régionales . O
19.20 Emissions pour les jeunes n
19.30 (C) 24 heures sur la II '

20.30 (C) Paris ébréché
21.50 (C) L'événement ?

des 24 heures 5
21.55 Champ visuel D
22.55 (C) Pop 2
23.25 (C) 24 heures dernière

n
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18.30 Minimondo j=J
19.10 Telegiornale H
19.20 Sei anni di vita nostra
19.50 Cappuccetto a pois p
20.20 Telegiornale
20.40 II punto n
21.30 Scusi, canta ?
22.15 II momento

di Mary Graymoro
22.40 Telegiornale H

n
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a
16.35, téléjournal. 16.40, le théâ- n

tre d'oncle Jedlicka. 17.20, magazi- 5
ne international des jeunes. 17.55, n
téléjournal. 18 h, programmes ré- D
gionaux. 20 h, téléjournal, météo, p
20.15, The L-shaped room. 22.15, g
contrastes. 23 h, téléjournal, com- Cl
mentaires, météo. i .
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17.30, Informations, m é t é o ,  p
17.35, skat et musique. 18.05, pla- g
aue tournante. 18.40, Miss Molly n
Mill. 19.10, Nathalie. 19.45, infor- p
mations, météo. 20.15, concert au 0
port de Hambourg. 21 h, music tro- Q
pical. 22 h, à propos. 22.45, infor- Q
mations, météo. jj}
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° CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- Qn pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables U
p

1 du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- S
n gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- p
n taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des program- D
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RÉVEILLEZ LA BILE
12 VOTRE FOIE

Et vous vous sentirez plus dispos
Il faut que le foie verse chaque jour un
litre de bile dans l'intestin. Si cette bile
arrive mal , vos aliments ne se digèrent pas.
Des gaz vous gonflent, vous êtes constipé !
Les laxatifs ne sont pas toujours indiques.
Une selle forcée n'atteint pas la cause. Les
petites pilules Carters pour le foie facilitent
le libre afflux de bile qui est nécessaire à
vos intestins. Végétales, douces, elles font
couler la bile. En pharm . et drog. Fr. 2,35
et l'emballage économique Fr. 5.45.

Les Petites PADTCDC Pour
Pilules (IMIAILIIO le Foie
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i SUSPENDUES ÎC gn-,1 UNE RÉUSSITE HALLUCINANTE
I Ml I fl PROLONGATION
E Vendredi 18 h 30 ' 20 h 45 

VERSI°N ORIGINALE SOUS-TITRÉE FR.-ALL.

i Samedi s 4 h 45 ¦ 20 h 30 ATTENTION I PAS D'AVANT-PROGRAMME 
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<4EL /  ̂ Un succès qui se confirme, c'est...

JtV ... la « QUINZAINE du WESTERN »
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Berne s'explique à
propos des Suisses
détenus au Brésil

BERNE (ATS).— Le Conseil fédéral a
répondu par écrit à une question urgente
du conseiller national Breitenmoser (CCS-
Bâle) sur le sort des ressortissants suisses
détenus au Brésil , à savoir les sœurs Russi
et J.M. von der Weid. U confirme les
déclarations faites récemment à la presse :
les autorités suisses suivent ces affa ires de
près et font toutes les démarches possi-
bles en l'occurence.

Voici le texte intégral de la réponse :
Marie-Hélène et Chantai Russi , nées en

Suisse respectivement le 27 décembre 1947
et le 3 juin 1951, vivent depuis 1952 avec
leurs parents au Brésil. Marie-Hélène, arrê-
tée le 2 septembre 1969, est accusée d'avoir
pris part à des manifestations et à des
congrès interdits d'étudiants , ainsi que d'a-
voir porté atteinte , avec d' autres personnes ,
à la sécurité intérieure de l'Etat. Elle est
détenue préventivement à Bahia.

Chantai , arrêtée en octobre 1969, se trou-
vant en possession d'armes interdites , a été
condamnée le 10 avril 1970 à une peine
de cinq ans d'emprisonnement.

Les deux jeunes filles reçoivent réguliè-
rement la visite de leur père et de leur
avocat. Le consul de Suisse à Bahia leur
a également rendu visite. Elles sont en bon-
ne santé et sont traitées convenablement.
L'ambassade de Suisse à Rio-de-Janeiro a
demandé aux autorités brésiliennes qu'une
mesure de clémence soit prise à l'égard
des sœurs Russi et que celles-ci soient
libérées afin d'être rapatriées en Suisse.

LE CAS DE VON DER WEID
Comme le département politique l'a fait

savoir dans ses communications à la presse
des 13 et 19 mai , M. Jean-Marc von der
Weid , né le 8 février 1946 au Brésil , pos-
sède les deux nationalités suisse et bré -
silienne. Accusé avec d'autres personnes
d' avoir incendié un véhicule militaire , il fut
condamné par défaut en septembre 1968
à deux ans de prison. 11 aurait continué
par la suite à présider une organisation
d'étudiants qui avait été interdite par les
autorités brésiliennes. Arrêté le 2 septembre
1969, il recourut contre le jugement de sep-
tembre 1968. Il ferait d'autre part l'objet
d' une procédure en raison de son apparte-

nance a une organisation interdite. Au dé-
but de sa captivité , M. von der Weid a subi
des sévices. L' ambassadeur de Suisse à Rio-
de-Janeiro en fut informé en octobre 1969
par la mère du jeune homme.

Celle-ci lui apprit que , grâce à l ' inter-
vention de ses proches à Rio-de-Janeiro ,
les mauvais traitements avaient cessé immé-
diatement. Espérant que le recours déposé
par Jean-Marc von der Weid aboutirait à
un acquittement , ses parents , sur le conseil
de leurs avocats , demandèrent à notre am-
bassadeur de ne pas intervenir avant que le

jugement ait été revisé.
En mars de cette année, une parente du

jeune homme pria le département politique
d'examiner la possibilité de faire une dé-
marche en sa faveur.

Consultés par notre ambassade , les pa-
rents de M. yon der Weid confirmèrent
leur point de vue antérieur. Au début du
mois de mai , des documents dont il sem-
blait ressortir que Jean-Marc von der Weid
aurait été à nouveau maltraité furent remis
simultanément à la presse et au départe-
ment. Il se révéla par la suite que les in-
formations en question concernaient le dé-
but de sa détention en septembre 1969.

INTERVENTIONS SUISSES
Le département politique est intervenu

tant auprès de l'ambassadeur du Brésil à
Berne qu'auprès des autorités brésiliennes
en faveur du détenu. Les possibilités d'ac-
tion de notre ambassade sont limitées par
une règle de droit internationnal selon la-
quelle un double national ne peut se pré-
valoir de son second indi génat auprès d' un
Etat dont il possède aussi la nationalité.

Selon les dernières nouvelles concernant
le jeun e homme, celui-ci se porte bien et

reçoit chaque semaine la visite de ses pa-
rents. Il donne tous les jours des cours de
science à ses codétenus.

Le Grand conseil valaisan a voté un règlement
garantissant un salaire aux curés et vicaires

De notre correspondant i
Les curés valaisan» vont-ils devenir fonc-

tionnaires ? La profession de desservant de
paroisse va-t-elle l'emporter sur la voca-
tion ? Cette question, plusieurs députés l'on!
posée hier au Grand conseil, dans la salie
des pas perdus tout au moins.

Il ne fait pas de doute certes que bon
nombre de prêtres du canton vivent dans
une situation financière assez lamentable
alors que d'autres roulent si ce n 'est en
carrosse du moins en plusieurs chevaux. U
fallait remédier au mal et contraindre les
communes à verser un traitement à leur
curé. On songea l'an passé à légiférer en
la matière en instituant un impôt ecclésias-
tique qui serait perçu à l'échelon cantonal.

La loi bien accueillie lors de l'entrée
en matière par les députés ne put cepen-
dant voir le jour en raison de plusieurs
divergences lors de l'étude détaillée. C'est
ainsi qu 'en guise un peu de pis-aller, on
décida d'élaborer un règlement garantissant
un salaire aux curés et vicaires.

Ce règlement a été voté mercredi à l'una-
nimité par le Grand conseil... moins une
opposition.

COMME LES INSTITUTEURS
Voici le texte tel qu 'il fut adopté mer-

credi par le parlement après les modifi-
cations apportées par le Conseil d'Etat et
la commission :

« Dans les frais du culte incombant aux
communes sera comprise à l'avenir la ré-
tribution du clergé paroissial. Cette rétri-
bution doit correspondre, outre le loge-
ment gratuit, à un traitement annuel de
14.400 à 18,400 fr. pour le curé et à un
traitement de 12,960 à 16,560 fr. pour les
vicaires, prêtres auxiliaires. Après dix ans
de ministère, les prêtres auront droit au
maximum. Ces traitements qui correspon-
dent , après déduction du logement gratuit ,
a ceux d'un instituteur seront soumis aux
mêmes variations que ceux du personnel
de l'Etat. Ils seront versés mensuellement.

Pour les desservants des paroisses qui
jouissent eux-mêmes du rendement des bé-
néfices paroissiaux le salaire en espèces
à verser par la commune sera diminué
du montant correspondant au rendement net
de ces bénéfices. En cas de contestation
de tout genre , il sera fait appel à l'Etat
pour trancher le différend.

Ce règlement entrera en vigueur dès jan-
vier prochain. Il était question un instant
de percevoir dans les communes un franc
par personne pour couvrir les frais cen-
traux de l'évêché. On y a finalement renon-

cé, l'évêque estimant sans doute qu 'il va-
lait mieux que l'Etat ne s'immisce pas
dans ses affaires par un éventuel droit de
regard. Le jour viendra peut-être où les
paroisses auront un caractère d'institution
juridique ce qui faciliterait un tel prélè-
vement.

Un seul député M. Ami Mottiez , radical.
Bas-Valaisan , a refusé le règlement voté
mercredi. M. Mottiez estimait ce règlement
mal conçu. Il était d'avis d'autre part
qu 'il n 'était point bon de « trop payer les
curés » surtout face au revenu moyen de
l'agriculteur valaisan. Aucun sentiment anti-
clérical n 'a d'ailleurs poussé l'unique oppo-
sant du Parlement à refuser ce règlement.

NOUVEAUX PROCUREURS
La journée de mercredi fut importante

également au chapitre des nominations pé-
riodiques. L'un des magistrats les plus com -
pétents du canton Me Louis Allet , procu-
reur général , va prendre sa retraite. M.
Allet, juge instructeur de 1949 à 1963 et
procureur général depuis 1964, fut vice-
président de Sion. lt-colonel commandant
le rgt inf. mont. 6, président de la Socié-
té suisse des officiers. Le président du
Grand conseil lui rendit mercredi un bel

hommage en lui souhaitant une longue re-
traite. Son successeur fut désigné au poste
de procureur général en la personne de
Me Ferdinand Summermatten , de Brigue ,
élu par 9- voix. M. Summermatten fut
député et juge instructeur de Viège.

Le Grand conseil a d' autre part élu par
88 voix M. Pierre Antonioli , de Sion , au
poste de procureur pour le Valais central.
Le nouveau procureur est né en 1931, fit
ses études à Fribourg et à Vienne. Il fut
journaliste parlementaire , conseiller général
et occupait jusqu 'à ce jour le poste de
juge instructeur du tribunal de Sion et
Sierre 2.

Cette journée de mercredi permit égale-
ment aux députés d'entendre le développe-
ment de maintes motions et postulats qui
encombraient depuis plusieurs sessions les
tiroirs de l'Etat.

M.F.

LA SUITE DES DÉBATS
De la session de relevée nous retiendrons

surtout le refus par le gouvernement dont
M. Guy Genoud se fit le porte-parole
d'une motion présentée par M. Alfred Rey,
socialiste , motion visant à augmenter le
pouvoir des préfets et à redorer en quel-
que sorte leur blason en les faisant élire
par le peuple. C'est en fait qu 'actuellement
en Valais les préfets ont surtout un rôle
représentatif.

Le Grand conseil a repoussé également
mercredi à une forte majorité (72 voix
contre 35) une motion développée par M.
Claude Rouiller , socialiste , revenant à nou-
veau sur l ' introduction du système propor-
tionnel pour l'élection du Conseil d'Etat
tout en portant le nombre des membres
du gouvernement de cinq à sept. Il s'agit
d'un vieux cheval de bataille socialiste qui
fait régulièrement son entrée au Grand con-
seil mais s'en retourne tête basse.

Visite sur les chantiers d'Emosson qui sera
en 1972 le dernier-né des barrages valaisans

De notre correspondant :
Emosson, c'est le dernier grand cha-

p itre de l 'épopée des barrages vala isans.
Mardi et mercredi une centaine de

journalistes venus de toutes les régions
de Suisse étaient invites à visiter le
chantier géant.

Commençons par une précision géo-
graphique. Emosson est le nom d'un
ancien alpage situé à la frontière f ran-
co-suisse entre Vallorcine et Châtelard.
On y accède en partan t de Martigny
en empruntant la route touristique de la
Forclaz. On gagne à partir de Châte-
lard la station de Finhaut d'où une route
privée vous conduit au barrage en cons-
truction.

Les eaux de plusieurs vallées des Al-
pes tant valaisannes que françaises se-
ront recueillies ici pour être conduites
aux usines de Châtelard et de la Ba-
tiaz.

En cette saison d'été les travaux bat-
tent leur p lein. Ils ont commencé il y
a cinq ans déjà. Pour réaliser cette œu-
vre, il fallut modifier les frontières fran-
co-suisses de telle façon que le barrage
puisse être érigé entièrement sur territoire
misse et la centrale du palier sup érieur
sur sol français. Cette convention f u t
signée entre Berne et Paris en décembre
1964.

FIN 1972
On pense que les travaux seront ter-

minés pour f in  1972. L'œuvre principale
va consister bien entendu dans la cons-
truction d'un barrage voûté de 177 mè-
tres de haut. Ce barrage sera à la cote
1780 environ. Ce vaste bassin p ourra

recevoir 225 millions de métrés cubes
dont 170 millions seront propriété de la
Société d 'Emosson tandis que les autres
millions seront réservés aux CFF , étant
donné que le barrage et le lac existant
de Barberine , propriété des CFF , seront
submerg és par la nouvelle retenue. Les
eaux utilisées seront restituées au Rhô-
ne près de Martigny.

DANS LES GALERIES
Botté , casqué, nous avons visité avec

une trentaine de confrères romands et
plusieurs ingénieurs la galerie principale
de Tête-Noire . Nous avons pris p lace
sur des vagonnets qui s'engouffrèrent
sur cinq kilomètres dans les boyaux ro-
cheux bien connus du monde des mi-
neurs.

Nous avons gagné ensuite le barrage
en chantier qui sort lentement de terre.
Plus de 300 ouvriers, en majeure par-
tie des Italiens, dont nous avons pu
admirer le courage sont occupés actuel-
lement sur le chantier.

Il appartint à M. Charles Fonjallaz,
ingénieur en chef, à M.  Robert Weller,
ingénieur, directeur administratif d'Emos-
son et à M.  Edmond Volken, gérant
suisse d'Emosson, de piloter la presse
en multipliant les explications nécessaires.

Il est intéressant de noter, à propos
de l'état actuel des travaux, que l'exca-
vation du barrage est terminée. Le bé-
tonnage a débuté à f in  septembre 1969.
On a mis en place pour l'heure un vo-
lume de béton représentant 5 % du
volume total du barrage.

A ces travaux s'ajou tent ceux tou-
chant les voies d'accès et , le percement

Une vue partielle des chantiers (Avipress - MF;

des galeries sur des kilomètres avec pose
de conduites forcées et constructions
d' usines. M.  F.

Tunnel de base du Saint-Gothard
vives réactions dans les Grisons

COIRE (ATS).— Les commentaires vont
bon train dans les Grisons après l'annon-
ce de la décision prise par la commission
des tunnels ferroviaires à travers les Alpes
de recommander au Conseil fédéral le per-
cemen t d'un tunnel de base du Saint-Go-
thard entre Erstfeld et Giornico. Dans son
édition de mercredi le Nouveau journal
des Grisons affirme , sous la plume de son
rédacteur en chef , que cette affaire revêt
une importance nationale et que la com-
mission s'est laissé dicter sa décision par
la direction générale des CFF.

L'article souligne encore la portée poli-
tique de cette décision et met en éviden-
ce le droit de la Suisse orientale à voir
son réseau fe rroviaire se dével opper enfin
puisqu'elle présente , avec le chemin de fer
du Spluegcn, un projet qui correspond aux
conceptions modernes du trafic européen.
La décision n'a pas surpris l'auteur de l'ar-
ticle selon lequel les experts ont surtout
adopté la politique du trafic pratiquée par
les CFF et axée sur le Gothard , alors
qu 'ils auraient du tenir compte avant tout
des conceptions du trafic de l'ensemble de
l'Europe sans faire prévaloir seulement les
intérêts purements nationaux.

D'AUTRES ATOUTS
Le comité du chemin de fer du Splue-

gen n'a pas été surpris par la décision de
la commission des tunnels ferroviaires à

travers les Alpes, <»ui recommande à une
grande majorité au Conseil fédéral la cons-
Iruclion du tunnel de base du Saint-Gothard
entre Erstfeld et Giornico. Le comité, dans
un communiqué qu 'il a publié mercredi ,
estime que le projet d'un tunnel de base
reliant Thusis à Chiavenna présente des
avantages techniques pour le moins aussi
importants que ceux du projet adopté par
la commission et s'élève, selon le commu-
niqué, contre une décision qu 'il juge néga-
tive.

Le comité pense que le tunnel de base
Thusis-Chiavenna s'inscrirait parfaitement
dans le réseau ferroviaire transcuropéen et,
afin d'obtenir par la suite une décision
positive en faveur du Spluegen, entrepren-
dra des études technologiques en collabora-
tion avec des experts allemands et italiens.

SATISFACTION AU TESSIN
Par contre , le conseiller d'Etat tessinois

Argante Righetti , chef du département des
constructions publiques , a déclaré que des
cinq projets dont la commission devait s'oc-
cuper , trois intéressent le Tessin : le tun-
nel de base en question , le projet « Go-
thard-Ouest • avec un tunnel Innertkirchen-
Cavergno, et le projet Tœdi-Greina.

Les études techniques et économiques ont
démontré la supériorité du projet de tun-
nel ferroviaire de base du Saint-Gothard
qui , avec une dépense très inférieure à
celle de la plupart des autres projets, offre
de meilleures garanties quant à la capacité,
à la rapidité des transports et à la réalisa-
tion . Pour le Tessin, cette décision est un
motif de légitime satisfaction , a dit M.
Righetti.

Vers une modification
des statuts

Industrie
des transports automobiles

BERNE (ATS). — La Fédération suisse
de l'industrie des transports automobiles
(TAG), organisation faîtière de l'industrie
suisse des transports automobiles groupant
treize associations membres a décidé, au
cours de sa 32me assemblée des délégués
qui s'est tenue à Berne sous la présidence
de M. H. -R. Christen , de modifier ses sta-
tuts , afin de renforcer ses pouvoirs.

En outre, les délégués ont constaté avec
satisfaction que les autres associations et
organisations intéressées au transport par
véhicules utilitaires considèrent les requêtes
présentées par l'industrie des transports au-
tomobiles en matière de poids el dimen-
sions des véhicules comme justifiées. C'est
ce qui ressort d'un communiqué publié
mercredi à Berne. « Etant donné que les
experts en matière de construction de rou-
tes n'ont pas d'objections techniques à for-
muler quant à Ta construction et à la cir-
culation contre l' augmentation des poids
demandée , on devrait pouvoir s'attendre à
ce que l' on accepte ainsi une meilleure ut i-
lisation de la capacité de transports dispo-
nible et que l'on ne mette pas d'obstacle
aux mesures de rational isation indispensa-
bles. » Enfin , les délégués ont exprimé l'es-
poir que des principes objectifs et scientifi-
quement reconnus président à l'établisse-
ment du compte routier par catégories.

BERNE (ATS).— Le groupe de « poli-
tique en matière de presse » des Chambres
fédérales (il réunit des députés éditeurs ou
journalistes) a entendu lors de sa dernière
séance à Berne un exposé du conseiller
national Olivier Reverdin , président de
l'Assemblée consultative du Conseil de l'Eu-
rope, sur les recommandations élaborées à
Strasbourg en vue d'inviter les pays mem-
bres à adopter des codes d'honneur pour
la presse. Dans la discussion , la plupart des
participants ont été d'avis qu 'un tel code
devrait engager au même titre les éditeurs
et les journalistes. En outre , c'est au pre-
mier chef aux organisations nationales de
presse qu 'il appartient d'élaborer de pareil-
les chartes d'éthique professionnelle. Néan -
moins, le groupe estime que le Conseil
fédéral et le Parlement devront bien se
décider un jour à opposer un contre-pro-
jet à l 'initiative pour la revision de l' arti-
cle 55 de la Constitution (liberté de la
presse), ini t iat ive qui date de 1935... Ce
contre-projet devrait s'étendre à tous les
moyens de communication.

Parlementaires
et code d'honneur

pour la presse

ZURICH (ATS). — La Cour de cassa-
tion du canton de Zurich a rejeté, plus
d'une année après le jugement de la
« sainte famille » qui avait eu lieu en
février 1969, le recours en cassation des
meurtriers de la jeune Bernadette Has-
ler.

Un autre recours peut cependant en-
core être fait devant la Cour de cassa-
tion du Tribunal fédéral , ce qui rend
non définitif ce jugement de la cour
zuricoise.

Rappelons que le prêtre allemand ex-
communié, Joseph Stocker, et sa maî-
tresse, Maddaléna Kohler, qui jouaient
les rôles des « saints parents » avaient
chacun été condamnés, au début de l'an-
née passée, à dix ans de réclusion , à
cinq ans de perte des droits civiques et
à 15 ans d'expulsion de notre pays. Les
quatre autres accusés, tous membres de
la « sainte famille > avaient été condam-
nés à des peines allant de 3 ans et demi
à 4 ans de prison.

« Exorcistes »
de Zurich :

recours reieté
Drame de vacances

dans les Grisons
SILVAPLANA (ATS). — Un jeune

Français, âgé de 24 ans et domicilié à
Strasbourg, s'est noyé à Silvaplana dans
le canton des Grisons où il passait ses
vacances avec sa femme. Il s'est noyé
mardi matin alors que le canoë dans le-
quel il avait pris place s'est retourné à
l'embouchure de l'inn dans le Champ-
ferersee. Le deuxième passager est par-
venu à regagner la rive. Mercredi soir ,
son corps n'avait pas encore été retrou-
vé malgré les hommes grenouille de la
police cantonale des Grisons qui ont or-
ganisé des recherches systématiques
mardi et mercredi.

L'assemblée des délégués de la Chambre
suisse de l'horlogerie s'est tenue à Berne
Dépôt à l'exportation : espoir que la mesure ne sera pas mise en vigueur

L'assemblée des délégués de la Chambre
suisse de l'horlogerie , qui réunit les repré-
sentants de tous les secteurs de produc-
tion de l'industrie horlogère, a siégé le
23 juin 1970 à Berne , sous la présidence
de M. Biaise Clerc, conseiller aux Etats.

ALLOCUTION PRÉSIDENTIELLE
Dans son allocution présidentielle , M.

Clerc a rappelé que l'échéance du statut
légal de l'horlogerie, à fin 1971, marquera
un tournant décisif dans la politique hor-
logère puisqu'elle entraînera la suppression
de toutes mesures limitant la concurrence.
La responsabilité de l'industriel en sera
accrue d'autant.

Si le retour à la libre concurrence s'im-
pose, il est en revanche judicieux de main-
tenir , au-delà de 1971, un contrôle de la
qualité destiné a sauvegarder le « Good-
will > dont jouit la montre suisse sur les
marchés extérieurs. C'est d'autant phi» né-
cessaire que nos principaux concurrents

appliquent un tel contrôle. U est égale-
ment indispensable d'incorporer la défini-
tion de l'indication d'origine c. svtiss made »
dans le droit fédéral. Telles sont les rai-
sons principales pour lesquelles le comité
central de la Chambre a approuvé le pro-
jet de loi fédérale sur le contrôle officiel
de la qualité.

Mais une loi aussi bonne soit-clle, ne
saurait être garante de notre avenir. C'est
à l'industrie elle-même qu'il appartient de
tout mettre en œuvre pour maintenir et
renforcer ses positions. Dans cette optique ,
In concentration des entreprises et le déve-
loppement de la recherche revêtent , entre
autres, une importance primordiale et de
nouveaux sacrifices devront être consentis
dans ce domaine.

Sans rouvrir un débat sur le dépôt a
l'exportation , M. Clerc a exprimé le ferme
espoir que cette mesure ne sera pas mise
en vigueur. Elle demeurerait d'ailleurs sans
effet sur les principales sources d 'inflation ,
la hausse du coût de la vie trouvant son
origine essentiellement dans celle des loyers.
D'autre pari , l'étranger se charge de met-
tre lui-même toute sorte d'obstacles à l'im-
portation des produits de nos différentes
industries.

EXPOSÉ DU DIRECTEU R GÉNÉRAL
En présentant le rapport de la Cham-

bre pour l'exercice écoulé, M. CM. Witt-
vter, directeur général , devait s'attacher à
montrer que la survivance et surtout la
recrudescence du protectionnisme font pe-
ser une lourde hypothèque sur l'avenir des
relations extérieures de l'industrie horlogè-
re. Aux Etats-Unis , en particulier , certaines
industries et milieux syndicalistes réclament
une protection accrue contre la concurrence

étrangère. Il est difficile de dire, à ce
stade, dans quel sens évoluera la politique
commerciale américaine. Certes, l'adminis-
tration Nixon défend la thèse du libre
échange, mais le projet de Tradc B ill pré-
senté au Congrès en novembre 1969 ouvre
la voie à un protectionnisme plus grand.
D'autre part et d'une manière générale ,
les obstacles non tarifaires aux échanges
— le GATT en a recensé plus de 1000
— ont plutôt tendance à se multiplier. Il
y a là un problème extrêmement impor-
tant , qu 'il faudra bien résoudre si l'on
veut éviter que les progrès réalisés sur la
voie de la libération du commerce mon-
dial ne soient pas compromis. Enfin , sur
un autre plan , la concurrence étrangère con-
tinue de se développer. Elle a en effet
accru sa production d'environ un tiers en
l'espace de 5 ans. Si la position de l'hor-
logerie suisse reste dominante — puisqu 'elle
assure plus du 45 % de la production mon-
diale de montres et de mouvements — la
situation n 'en est pas moins préoccupante
et demande une vigilance accrue.

CONFÉRENCE DE
M. CHARLES DUCOMMUN

Après avoir approuvé les comptes et les
rapports de gestion de la Chambre pour
l'exercice 1969, l'assemblée des délégués a
eu le privilège d'entendre une brillante
conférence de M. Charles Ducommun, di-
recteur général des PTT sur « la montée
des scientifiques et les métamorphoses de
la direction » . Par un exposé particulière-
ment vivant et fouillé, le confé rencier a
non seulement su captiver son auditoire ,
il est parvenu à le sensibiliser sur un cer-
tain nombre de questions d'une brillante
actualité ayant trait à la gestion des en-
treprises.

A Genève, le Léman n'est plus
qu'à 8 cm de la cote d'alerte
(c) A Genève , le niveau du lac commen-
ce à donner  quelques inquiétudes.  Il est
ne t t emen t  au-dessus de la normale et
pas loin de la cote d'alerte. Il ne s'en
fau t  en e f f e t  que de 8 centimètres pour
qu 'il y ait débordements en certains en-
droi ts .

Pour tan t  les vannes du pont de la
Machine  sont ouvertes au maximum et
en permanence, ce qui donne au Rhône
un courant d'une violence rarement at-
te inte .

Les pécheurs sont déçus : les pois-
sons s'en vont. L'explication du phéno-
mène est faci le  à trouver : la faute in-
combe à la fonte  des neiges.

On n 'ava i t  pas connu une telle crue
depu i s  1936. Les riverains sont soucieux
et p rennen t  leurs précautions.  Dans la

mesure du possible. Déjà, à Prangins , la
plage est partiellement inondée. On se
demande ce qui se passera si quelques
orages v iennent  encore augmenter ce
surplus  d 'élément liquide .

Nouvelles financières
Vers de nouvelles concentrations

GENÈVE (ATS). — Pour M. Emilio
Kronaucr , président de l 'Union des indus-
triels en métallurgie du canton de Ge-
nève (UIM), l'évolution de l'économie
suisse sera dominée , ces prochains temps ,
d' une part , par stabilisation certaine et la
réduction probable de l' effectif des travail-
leurs étrangers. D'autre part , elle enreg is-
trera une tendance aux concentrations éco-
nomiques et une course à l' augmentation du
chiffre  d' affaires des sociétés dans le but
de réduire le coût de la production face à
une concurrence toujours plus serrée , aussi
bien sur le marché indi gène qu 'à l' expor-
tation.
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Un moyen de paiement éprouvé

chèque-correspondance
économise du temps
et de l'argent!
Le chèque-correspondance de la
Société de Banque Suisse présente des
avantages si nombreux qu'aucun homme
d'affaires ne devrait s'en priver.

Grâce à lui, les factures se règlent de
la façon la plus simple. Le chèque
est envoyé directement à son bénéficiaire
dans une enveloppe-fenêtre que nous
vous remettons gratuitement. Inutile ainsi
d'écrire l'adresse deux fois. Au bas du
chèque, une partie détachable, réservée à
l'indication détaillée du paiement ou
à des communications diverses rend
toute lettre d'accompagnement superflue.
Une copie pour la comptabilité est établie
en même temps que le chèque.

Ce règlement sûr et rapide des factures
vous fait gagner beaucoup de temps,
donc d'argent.

Nous vous fournirons volontiers da plus
amples détails sur demande.

* 
SOCIÉTÉ DE
BANQUE SUISSE
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(c) C'est en empruntant  le chemin fa-
milier aux rats qu 'un malfai teur s'est
introduit  dans une épicerie du village
de Vésenaz : par le soupirail. Il a en
effet , arraché celui-ci pour pénétrer
dans la place, où 11 s'est attaqué non
point au fromage mais à la caisse enre-
gistreuse , laquelle contenait environ 530
francs, dont 11 s'empara. Et c'est par la
même vole que le malandrin put s'éclip-
ser.

Comme les rats

BERNE (AT S) .  — La commission des
affaires militaires du Conseil des Etats
a organisé mercredi , après la fin de la
session des Chambres, des < heavings »
sur les problèmes que pose l'acquisi-
tion d'un nouvel  avion de combat. Pen-
dant  plus de sept heures, des questions
ont  été posées au conseiller fédéral
Gnaegi, au commandant  de corps Gy-
gli , chef de l 'état-major général , et aux
spécialistes du groupement de l'arme-
ment.
Ces audit ions , dit un communiqué, ont
montré que les organes responsables du
DMF procèdent à l 'évaluation de l'ap-
pareil avec grand soin . Comme la res-
ponsabilité des prochaines décisions à
prendre incombe au Conseil fédéral , la.
commission n 'avait pas à se prononcer
sur le choix du modèle.

« Hearings »
sur l'acquisition

du nouvel
avion de combat ZURICH (ATS). — L'écrivain et pu-

bliciste Hans Habe a annoncé dans une
lettre ouverte à l 'hebdomadaire « Sonn-
tags Journal », qu 'il avait chargé ses
avocats de porter plainte contre Frie-
drich Durrenmatt  et le «Sonntags Jour-
nal ».

Le dramaturge a, on s'en souvient ,
soutenu à plusieurs reprises M. Harry
Buckwitz , nouveau directeur du Schau-
spielhaus de Zurich , auquel on repro-
chait d'avoir entravé la c.émocratisa-
tion du théâtre. M. Hans Rabe précise
cependant que ce n 'est pas pour ce mo-
tif qu 'il porte plainte contre M. Durren-
matt , mais pour injures verbales. Dans
une interview du « Sonntags Jour-
nal ». M. Durrenmatt  aurait perdu tou-
te objectivité et prononcé des injures
telles que •< fasciste », « excrément », co-
chonnerie », ne laissant ainsi aucune
chance à une explication objective.

Plainte pénale contre
Friedrich Durrenmatt

et le « Sonntags Journal »

lllr̂ fp^^



Un itouveou pion d© pein oitérkok au
Proche-Orient annoncé cette semaine

WASHINGTON (AP). — L'adminis-
trateur Nixon sonde actuellement les
gouvernements arabes et israélien au
sujet d'une proposition destinée à abou-
tir à un cessez-le-feu et à relancer les
efforts des Nations unies pour négocier
un règlement.

La proposition américaine aurait été dis-
cutée avec Israël, l'Egypte et la Jordanie.
D'autres pays auraient été tenus informés
et on s'attend à ce que le secrétaire d'Etat
Rogers en parle publiquement aujourd'hui.

L'initiative américaine, pense-t-on, fait ap-
pel à un retrait des Israéliens de la plupart
des territoires occupés depuis la guerre
de 1967, à l'exception du territoire syrien
dès hauteurs de Golan, en échange de
l'engagement des Etats arabes d'accepter
l'existence d'Israël et de respecter ses fron-
tières.

Cette initiative survient au moment où
l'on dit que l'administration Nixon est prê-
te à vendre de nouveaux avions de com-
bat à Israël, pour rétablir l'équilibre
rompu par l'importante aide militaire ap-
portée à l'Egypte par l'URSS.

VAGUEMENT
L'administration Nixon, consciente qu 'une

nouvelle vente d'avions à réaction à Is-
raël lui aliénerait encore plus les Arabes,
a décidé d'annoncer le plus vaguement pos-
sible qu'elle est prête à vendre aux Is-
raéliens au moins une partie du matériel
qu'ils souhaitent.

On insistera donc, du côté américain ,
sur l'initiative de paix, bien que les diri-
geants américains ne soient pas optimistes
quant à la réussite de cette démarche.

Si la proposition américaine aborde à
peu près les mêmes aspects qu 'un plan
proposé sans succès l'an passé, des con-
seillers de l'administration auraient été -néan-
moins encouragés par les remarques , mardi ,
du ministre israélien de la défense , le
général Moshe Dayan et dont nous avons
fait état dans notre précédente édition.

CONCESSIONS
Cette déclaration paraît être une réponse

publique des Israéliens aux pressions amé-

Pendant ce temps, les sabotages se poursuivent dans la bande de Gaza. Ici un
train a sauté sur une mine (Téléphoto AP)

ricaines pour des concessions sur le plan
territorial. A Washington , ce geste est
considéré comme positif.

Selon des sources diplomatiques , les au-
torités soviétiques auraient dit aux Amé-
ricains que les deux pays devraient pousser
les gouvernements du Proche-Orient à en-
tamer des négociations de paix sérieuses
sans délai sous les auspices des Nations
unies.

Le gouvernement libanais s'est occupé
de ce nouveau plan de paix américain et ,

déclare-t-on , dans les milieux ministériels ,
sa réaction a été positive.

Selon ces milieux , c'est , en ce qui con-
cerne les revendications arabes , l 'initiative
américaine la plus encourageante depuis la
guerre des Six jours.

En effet , dans le plan américain, il
n 'y a pas de référence à des négociations
arabo-israéliennes directes , procédure qu 'ont
repoussée, caté goriquement tous les gouver-
nements arabes.

Cependant , le comité central du mouve -

ment de résistance palestinienne qui groupe
onze organisations de commandos, a dé-
claré mercredi soir à Amman qu'il rejetait
le plan américain et qu 'il était résolu à en
empêcher la mise en œuvre par tous les
moyens.

M. Rainai Nasser, porte-parole du co-
mité , a confirmé que le mouvement de ré-
sistance palestinienne était oppos é à toute
solution qui aboutirait à une capitulation et
à la li quidation des Palestiniens.

En France la contestation gagne
l'armée, la police et l'Eglise...

Mai 1968 aura bien été le déclic qui a
enclenché la contestation dans toutes les
classes, institutions , organismes, même dans
ceux où l'on s'y attendait le moins comme
l'armée, la police , l'Eglise ou le parti com-
muniste (affaire Garaudy).

Par une curieuse coïncidence , le ministre
des armées vient de dénoncer la contesta-
tion dans l'armée, en même temps que la
hiérarchie catholique frappant à droite et
à gauche condamnait ses « déviationnistes »
et ses « casseurs ».

L'instruction de M. Michel Debré aux
cadres des armées demande aux gradés
d'activé de « résister à cette vague de con-
testation et de la vaincre ». Quelle contes-
tation ? Selon M. Debré, l'état militaire est
l'objet de critiques et d'attaques notamment
dans la presse. Mais, même si le ministre
ne le dit pas, il est clair que ces critiques
sont alimentées par des informations venant

de l'armée et plus précisément d'une cer-
taine catégorie de soldats appelés, ceux que
les adjudants appellent les « intellectuels »,
c'est-à-dire surtout les sursitaires.

Ce qui est remarquable , c'est que cette
contestation vient d'hommes qui , leurs étu-
des terminées , font leur service militaire à
27 ou 28 ans et dont certains ont déjà eu
des responsabilités sociales importantes.

L'OISIVETÉ
Les instructions de M. Michel Debré aux

cadres de l'armée engagent les officiers à
« dissiper ce sentiment de l'oisiveté qui est
employé par ceux-là mêmes qui paraissent
s'en contenter pour condamner l'institution
militaire » par le moyen de la formation
professionnelle, des activités de promotion
sociales , de « conférences régulières sur le
civisme, sur le patriotisme », etc. « Il est
normal, écrit le ministre, que l'armée, une
des expressions du sentiment national soit,
au cœur de chaque citoyen, une valeur in-
discutée. »

Il est vrai tpi e dans un autre corps dont
la discipline fait la force, la police , la con-
testation s'est installée au point que le
syndicat autonome auquel adhèrent 75 "/„
des agents parisiens , 80 % des agents de
province et 85 % des CRS a menacé 'e
gouvernement.

L'Eglise, elle, n'est pas menacée par des
« grévistes », quoique ces prêtres qui se ma-
rient , ou pensent davantage à une action
politique qu 'à l'apostolat en soient une
sorte. Réunis pendant trois jours à Paris ,
les évêques, sorte de « gouvernement » de
l'Eglise de France, ont dû prononcer quel-
ques « condamnations ». Première idée
force : il ne faut pas confondre la mission
de l'Eglise avec une idéologie ou une ac-
tion politique. D'où un certain nombre
d'« avertissements ».

Les évêques , notamment, condamnent les
fidèles qui acceptent le ministère ou la
célébration de la messe par des prêtres en
désaccord avec l'évêque ou par des prêtres
mariés. Jean DANÈS

J.-J. Servan-Schreiber et le prix
de Théodo rakïs sur le marché !

LONDRES (AP). - Dans une interview
publiée par l'organe communiste « Morning
star », Mikis Theodorakis déclare que le
prix de sa libération par la junte des colo-
nels a été un voyage officiel en Grèce de
M. Palme, le premier ministre suédois.

Relatant une conversation entre M. Pa-
padopoulos, le premier ministre grec et
M. Jean-Jacques Servan-Schreiber, le com-
positeur déclare que le secrétaire du parti

Le compositeur p hotographie à l'aéroport
de Londres où il avait eu quelques ennuis
avec la douane concernant son état de
santé (Téléphoto AP)

radical a dit au chef du gouvernement
d'Athènes : « Nous devons vous aider à
rester au sein du Conseil de l'Europe. Et
je puis vous aider grâce à mon ami, le
premier ministre suédois. »

M. Papadopoulos ayant demandé à son
interlocuteur s'il pouvait contribuer à un
voyage officiel de M. Palme à Athènes,
déclare Theodorakis, M. Servan-Schreiber
répondit : « Oui, mais vous devez, en échan-
ge, libérer Theodorakis ».

« Tel a été mon prix sur le marché eu-
ropéen », ajoute le compositeur. Theodora -
kis séjourne actuellement à Londres, où ,
dimanche, il doit diriger un récital de ses
œuvres au Royal Albert-Hall.

La vie politique irlandaise :
toujours un baril de poudre

BELFAST (AP). — D'importants renforts
de troupes britanniques se préparent à dé-
barquer en Irlande du Nord , au moment
où les éléments extrémistes des deux cô-
tés de la frontière s'en prennent aux gou-
vernements de Belfast et de Dublin.

Dans l 'Irlande républicaine , le premier
ministre Jack Lynch se bat pour survivre
politiquement à la rébellion qui a éclate
au sein de son propre parti le « Fianna-
fail ».

Dans la province bri tannique du nord,
le premier ministre Chichester-Clark est
poussé quotidiennement par son extrême-
droite à mettre un terme aux concessions
faites à la minorité catholique mécontente.

Avec l'arrivée de 3000 hommes, les for-
ces britanniques en Irlande du Nord dé-
passeront les 11 ,000 hommes.

Le but de ce déploiement de force est
de réprimer rapidement tout trouble qui
pourrait se produire à l'occasion des fêtes
protestantes du mois de juillet et du mois
d'août.

Mardi soir , à Belfast , des fusiliers-ma-
rins ont découvert 48 bombes incendiaires
dans une maison vide.

L'armée a prévenu que quiconque se-
rait surpris à lancer de tels engins pourrait
être abattu à vue.

Le gouvernement de Londres a pour sa
part , injecté dans l'économie irlandaise , une
aide supplémentaire de 71 millions de li-
vres , destinée principalement à améliorer
les conditions de vie de la minorité ca-
tholi que. Certains protestants considèrent
l ' amélioration du sort des catholi ques com-
me une menace pour leurs propres po-
sitions.

La question est de savoir maintenant
jusqu 'où chaque partie ira pour parvenir
à ses fins. Si aucune ne parvient à faire
prévaloir ses vues à son propre gouverne-
ment , les deux parties pourraient se tour-
ner l'une contre l'autre et déclencher une
nouvelle effusion de sang.

Honneur à Dubcek
Toutes les révolutions ont leur Ther-

midor, et un jour viendra , sans doute,
où il en sera ainsi de la Tchécoslo-
vaquie.

Jadis, en France, une minorité d'émeu-
tiers, d'hommes de main et d'ambitieux
fit basculer dans la Terreur une révo-
lution encore vagissante. Pour un temps.
Ainsi, en Tchécoslovaquie, les super-
ultras font la loi, et chaque jour qui
passe égrène leurs victimes.

Il nous souvient d'avoir écrit, quand
Dubcek fut nommé à Ankara, que rien,
désormais, ne serait épargné à l'homme
du « printemps ». Sa révocation : c'est
la grande pénitence qui commence, et
elle débute sous de curieux auspices,
au moment même où, à Moscou, on
installe un buste du dictateur sur la
tombe de Staline.

Ce qui arrive à Dubcck est grave
à plus d'un titre, car cela prouve à
quel point , sur le plan idéologique,
l'URSS qui règne et commande, roule
de plus en plus vite, vers un stalinisme
qui finira bien un j our par dire son
nom. Tout ce qui se passe en Tchéco-
slovaquie , tous ces noms d'anciens « ca-
marades » - pourtant - qui tombent sur
les téléscripteurs, comme jadis tombaient ,
outre - Jura , les têtes de ceux qui
n'avaient commis d'autre crime que de
n'être pas d'accord avec les puissants
du jour ; cette grande épuration qui
paraît n'avoir pas de fin, c'est la ven-
geance de l'Union soviétique, c'est la
loi d'airain du communisme.

Et ils ont belle mine, aujourd'hui,
ceux qui, partout en Europe, voyaient
d'un œil voilé d'émotion les démarches
de Brandt en direction de l'Est, ceux
qui se sentaient pris d'un bienfaisant
vertige à la pensée d'une conférence
européenne où il serait parlé, disait-on,
d'une certaine sécurité.

On arrache à Dubcek son ambassade,
parce que les Soviétiques et ceux qui,
en Tchécoslovaquie, sont les collabora-
teurs des Soviétiques, veulent tuer deux
fois le printemps de Prague et l'espoir
qu 'il avait fait naître. Cet espoir, ils
veulent qu'il meure dans les faits, et
depuis l'arrivée au pouvoir de Husak,
c'est ce qu'ils sont en train de faire.
Mais ils veulent bien davantage.
Ils veulent que presque physiquement,
les artisans de ce printemps disparais-
sent. Une épuration à l'ancienne mode
est quasiment impossible. Le dégoût
serait si grand, et si violente la colère,
que les tours du Kremlin en seraient
pour toujours éclaboussées et flétries.
Et qui sait , si, au bout du compte,
les fissures encore timides qui se des-
sinent ici et là ne deviendraient pas
plaies béantes où s'engouffrerait cette
chose effrayante qui se nomme liberté.

Il y a sans doute, aussi, en Tchéco-
slovaquie, une majorité silencieuse. Cel-
le-là, pour l'instant , le parti et ses
ultras s'en chargent. Et puis, l'armée
russe veille, et l'on sait trop, hélas,
ce qui pourrait se passer, si venait à
souffler trop fort le vent de la révolte.

U faut que moralement, soient bisses
les hommes qui ont osé se lever contre
la férule. Il faut , que jusqu 'au fond
de leur âme, on les épuise, on les
traque jusqu 'à ce qu 'ils ne soient plus
que de grands corps brisés.

Voici sans doute revenue l'ère des
procès. Voici que la Tchécoslovaquie
se prépare à revivre les drames d'il y a
15 ans. Il faudra bien, un jour, que
Thermidor arrive. Cependant, pour qu 'en-
fin les puissants soient à leur tour
vaincus , bien des drames risquent encore
de se passer. Déjà, Husak vacille. Ainsi ,
en France, un bon lot de ceux qui
s'étaient installés confortablement dans
la Terreur, montèrent à l'échafaud. La
terreur politique a besoin de sang. La
terreur morale et sociale a besoin de
prisons. Danton aura trouvé plus pur
que lui , ce qui n'était pas difficile.
Et aussi Robespierre.

Tous les Marais , quand leur maître
en aura décidé ainsi, s'en iront un jour
prochain à la curée. A la curée de tous
les Dubceks de Tchécoslovaquie.

L'homme désarmé et abattu peut , au-
jourd'hui, méditer ce qui suit : face à
l'URSS, on ne limite pas les dégâts ,
on ne fait pas la part du feu. U n'est
qu 'un seul espoir : lutter. Hélas, qui
donc aurait pu lui en donner les
moyens ï

L'heure viendra. Mais pour l'instant ?
Se souvenir. La liberté en tête.

L. GRANGER
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Agitation
chez les enseignants italiens

ROME (AP). — Enseignants et policiers
en sont venus aux mains, mercredi , à l'éco-
le technique supérieure « Archimède > à
Catane et dans diverses autres écoles ita-
liennes, les policiers ont expulsé les pro-
fesseurs en grève.

Les membres du corps enseignant ont
déclenché des mouvements d'occupation dans
des écoles primaires et secondaires de Ro-
me, de Milan et d'une dizaine d'autres
villes pour protester contre la décision du
gouvernement de procéder aux examens
de fin d'année malgré le boycottage des
examinateurs.

Scheel lance un appel
à l'unité

BONN (AP). — A la fin du congrès an-
nuel du parti libéral ouest-allemand , M.
Walter Scheel , ministre des affaires étran-
gères qui a été réélu à la présidence ,
a lancé un appel aux factions divergentes
du parti pour qu'elles fassent taire leurs
désaccords et luttent ensemble pour la sur-
vie de la petite formation.

M. Scheel s'est engagé à maintenir le
parti libéral dans la coalition avec le parti
socialiste de M. Willy Brandt.

Expérience nucléaire française
PARIS (AFP). — Un eng in nucléaire

de faible puissance a été tiré mercredi
à 19 h 30 au-dessus du lagon du Mururoa ,
Polynésie française.

L'affaire du vol d'or à Orly
PARIS (AFP). — L'affaire de l'année :

le vol de 354 kg d'or à l' aéroport d'Orly,
le 24 février dernier , revient au premier
plan de l'actualité , avec l'identification d'un
cadavre enroulé de treillage métallique re-
pêché dans la Seine, près de Paris , le
10 juin dernier.

Cet homme, qui a vraisemblablement été
assassiné — l'autopsie a révélé qu 'il avait
été frappé et étranglé — était un employé
des entrepôts Hernu-Peron où le vol avait
eu lieu , et que la police recherchait vaine-
ment depuis la fin du mois de février.

La complicité d'un employé des entre-
pôts" est apparue évidente aux policiers dès
le début de leur enquête d'autant plus que
la direction de l'entreprise signalait la dis-
parition d'un de ses agents. Tout laisse sup-
poser que ce crime est un règlement de
comptes.

Les « richesses » de l'Eglise...
CITÉ-DU-VATICAN (AP). - Le pape

Paul VI a déclaré, mercredi , au cours
de son audience générale hebdomadaire ,
que les « richesses fabuleuses » attribuées
par la croyance populaire à l'Egliso ne
suffisent souvent pas, en fait , à faire face
à ses besoins légitimes et modestes.

Affirmadt ne pas vouloir « présente r
d'excuses », U a ajouté :

« L'Eglise doit être pauvre. Elle doit
également apparaître pauvre.

» Il pourrait être facilement démontré ,
à l'honneur de la pauvreté de l'Eglise,
que les fabuleuses richesses que, de temps
à autre, une certaine opinion publique lui
attribue, sont d'une mesure très différente ,
qui ne suffit souvent pas à faire face aux
besoins légitimes et modestes de sa vie
ordinaire , ainsi qu 'à celle de tant de prê -
tres et de religieux , d'institutions charitables
et pastorales. >

Staline « revient »
MOSCOU (A FP). — Dans une

interview à la « Komsomolskaya
Pravda », l'écrivain Mikhail Cholo-
khov fait  l'éloge de Staline, pendant
la guerre, et a f f i rm e que les années
trente (celles des grandes purges) f u -
rent celles d'un « grand essor spiri-
tuel ».

Selon l'auteur du « Don paisible »
qui dénonce, d'autre part , la « Fronde
des jeunes ' écrivains » , les années
trente jurent celles d' un grand essor
spirituel bien que tout se déroulât
au rythme du tra vail quotidien. Elles
resteront dans l'histoire comme de
grandes années. Grandes par l'élan ,
par ce qu 'elles apportaient de nou-
veau, par la grandeur des tâches
accomplies et par ce qui fu t  fa i t
pur les Soviétiques » .

« // ne fau t  pas rabaisser le rôle
de Staline pendant la guerre » , pour-
suit Cholokhov. « D'abord parce que
ce n'est pas honnête et ensuite parce
que c'est nuisible au pays, aux So-
viétiques. »

Haro sur les sondages
PARIS (ATS). — Un sénateur de la

grande banlieue parisienne (département dus
Yvclines), M. Bonnefous , de la gauche dé-
mocratique , vient d'adresser au ministre
de l'intérieur , une question orale pour lui
demander c s'il ne croit pas opportun , en
raison des erreurs de sondages fréquents ,
et notamment à l'occasion des récentes
élections en Allemagne et en Grande-Bre-
tagne , de réglementer dorénavant en France
l' utilisation des sondages électoraux et d'in-
terdire leur publication durant la dernière
semaine précédant le scrutin » .

Accords fiscaux franco-suisses
PARIS (AFP). — Au cours de sa séance

de mardi l'Assemblée nationale française
a ratifié la convention entre la France
et la Suisse établie en vue d'éviter la dou-
ble imposition en matière d'impôt sur le
revenu et la fortune.

L'assemblée a également approuvé la con-
vention entre le gouvernement français et
le Conseil fédéral concernant le finance-
ment des travaux d'aménagement du Rhin.
Elle a autorisé la ratification d'une con-
vention pour des travaux similaires avec la
République fédérale d'Al lemagne.

Rappelons que la convention franco-suis-
se avait déjà été ratifiée le 4 juin par le
Conseil national.

Baisse à Londres
LONDRES (AP). — Les cours ont baissé

hier à la Bourse de Londres après le re-
cul de 18 points enregistré mardi à Wall
Street.

Les premières pertes ont été de l'ordre
d'un shilling sur les grrandes valeurs com-
me < I.C.I. », « Beechams » et « Dunlop » .

De son côté, la livre a gagné près d'un
quart de cent en atteignant le cours de
2,3981 dollars.

Cette hausse de 0,24 cent est due à
l'annonce , mardi , par les autorités améri-
caines , de l'allégement des mesures de cré-
dit.

Après Soyouz :
le cœur des astronautes

MOSCOU (DPA). - L'organisme hu-
main s'adapte plus facilement à l'apesan-
teur qu 'à la réadaptation à la Terre.

C'est à cette constatation que sont par-
venus les médecins chargés d'examiner les
astronautes de Soyouz 9, Nikoiayev et Se-
vastianov , lors de leur retour sur Terre.

D'après un reportage publié dans la
« Pravda » , l'organe du parti , le système
cardio-vasculaire des deux hommes pré-
sente encore , cinq jours après leur re-
tour d' un périple de 18 jours dans l'espa-
ce, « une certaine instabilité ».

« L'homme peut vivre et travailler dans
l'espace au moins un mois » a déclaré de
son côté, selon l' agence Tass, le construc-
teur principal des vaisseaux « Soyouz ».

Le savant , dont le nom est toujours
tenu secret , a souligné que pendant dix-
huit jours , l'équipage de « Soyouz 9 » a
conservé une haute capacité de travail et
a rempli entièrement sa mission.

Quadruplés à Bruxelles
BRUXELLES (AP). — Une jeune

Bruxelloise , Mme Micheline Lalieu, 27
ans, a donné le jour mardi à des qua-
druplés — trois fille s et un garçon.
La mère et les enfants se portent bien.

Pactole pour un tableau
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Portrait d'un cavalier
(Téléphoto AP)

LONDRES (AP) . — Un € Portrait de
cavalier », peint par Frans Hais vers
1640 , a été adjugé 120,000 livres à la ga-
lerie Sothebys de Londres.

Une « Fuite en Egypte », de Jacobo da
Ponte , dit le Bassan, a été vendue 100 ,000
livres au cours de la même séance.

Un tableau de Francesco Granacci, re-
présentant l'annonciation à Zacharie, la
"Visitation et la mort de Saint Jean-Bap-
tiste a été adjugée 80 ,000 livres, et un
Saint Jean-Baptiste prêchant dans le dé-
sert, attribué à l'entourage de Granacci ,
60.000 livres.

Entre Londres et Pretoria
LONDRES (AP). - Sir Alec Douglas-

Home, le nouveau ministre britannique des
affaires étrangères , a accepté de rencon-
trer , le 1er juillet à Londres , son collègue
sud-africain , M. Millier, pour rechercher
avec lui les moyens d'améliorer les rela-
tions entre les deux pays.

Le problème de la levée de l' embargo
sur les livraisons d' armes défensives , im-
posé en 1964 par le gouvernement tra-
vailliste , sera certainement le principal su-
jet de cet entreti en que le Foreign office
qualif i e cependant de « visite de courtoisie » .

Satellite météo en URSS
MOSCOU (A P) . — Un satellite mé-

téorologique , baptisé « Meteor » a été
lancé en Union soviétique , annonce
« Tass » .

Selon l'agence , le satellite, dont la
mission est de photographier les forma-
tions nuageuses et neigeuses, a été pla-
cé sur une orbite de 906 km d'apogée
et de 863 km de périgée , inclinée de
81 degrés 2 sur l'équateur. Son temps
de révolution est de 102 minutes.

Goldberg contre Rockefeller
NEW-YOR K (AP). — M. Goldberg, an-

cien délégué permanent des Etals-Unis aux
Nations unies et ancien membre de la Cour
suprême, a été élu candidat du parti dé-
mocrate pour l'élection du gouverneur de
l'Etat de New-York en novembre prochain.
Il sera opposé au gouverneur sortant , M.
Rockefeller , qui achève son troisième man-
dat.

M. Goldberg est la première personna-
lité d'envergure que les démocrates oppo-
sent à M. Rockefeller depuis qu 'il a succé-
dé à M. Harriman en 1958.

Accrochage israélo-syrien
TEL-AVIV (AP). — Un duel d'artille-

rie et de chars a opposé mercredi les
forces israéliennes et syriennes à travers la
ligne du cessez-le-feu sur les hauteurs de
Golan , a annoncé un porte-parole mili-
taire israélien.

Huit soldats israéliens ont été blessés
au cours de l'accrochage qui s'est pour-
suivi pendant deux heures . L'aviation jui-

ve est intervenue contre les tanks et les
positions d'artillerie syriens.

Communistes arrêtés en Syrie
et en Irak

BEYROUTH (AFP). — Les journaux
de Beyrouth rapportent — selon des sour-
ces communistes — que plus de 400 mi-
litants marxistes syriens ont été arrêtés
ces derniers jours en Syrie.

Il y a quelque temps déjà, la presse li-
banaise avait annoncé des arrestations mas-
sives de membres du parti communiste sy-
rien.

D'autre part , selon les mêmes sources ,
quelque 200 communistes ont été arrêtés
en Irak. Cependant , aucune information
n'est parvenue jusqu 'à présent de Bagdad ,
ni de Damas , au sujet de ces arrestations.

Les pilotes russes en Egypte
WASHINGTON (Reuter) . — Les pi-

lotes soviétiques assument toute la dé-
fense aérienne de l'Egypte sauf sur une
petite portion à l'ouest de la zone de
cessez-le-feu du canal de Suez, affir-
ment les services de renseignements
américains dans un rapport di f fusé  mer-
credi à Washington.

De source diplomatique , on déclare
que les Israéliens ont décide de ne pas
engager le feu contre les Soviétiques à
moins qu 'ils ne pénètrent dans la zone
de cessez-le-feu du canal de Suez.

Ben Gourion hospitalisé
TEL-AVIV (AFP).— M. David ben

Gourion , fondateur et premier présiden t
du Conseil de l'Etat d'Israël , est hospita-
lisé depuis mardi à l'hôpital de Tel-Hacho-
mer près de Tel-Aviv , Les médecins si-
gnalent une amélioration dans son état.
M. Ben Gourion , qui est âgé de 83 ans,
souffre de vomissements et d' une forte
température.

Violents combats au Cambodge
KOMPONG-SPEU (AP). — De violents

combats se sont déroulés à nouveau dans
le chef-lieu de Kompong-speu situé à
50 km au sud-oues t de Pnom-penh sur la
route qui relie la capitale au port de
Kompong-som (ex-Sihanou kville).

Deux colonnes de troupes communistes
ont attqué la ville qui avait déjà été
prise il y a une douzaine de jours , puis
abandonnée au bout de trois jours. Cette
nouvelle attaque a été moins importante
et des troupes gouvernementales cambod-
giennes parachutées dans le secteur ont
pu déloger les Nord-Vietnamiens et les
Viets.

Le haut-commandement militaire cam-
bodg ien a annoncé , d'autre part , que l' avia-
tion américaine étant intervenue profondé-
ment en territoire khmer pour aider les
troupes gouvernementales à briser le siège
de Kompong-thom , à 130 km au nord de
Pnom-penh.

L'aéroport
de Pnom-penh

bombardé

Selon une source japonaise

TOKIO (AP) . — Les forces commu-
nistes ont bombardé mercredi l'aéro-
port de Pnom-penh, provoquant l'annu-
lation des vols réguliers vers la capita-
le cambodgienne à partir de Bangkok , a
annoncé la chaîne de radio japonaise
« N.H.K. ».

La chaîne de radio a cité à l'origine
de la nouvelle des informations parve-
nues mercredi à l'aéroport de Bang-
kok.

Les lignes aériennes desservant Pnom-
penh suivraient de près l'évolution de
la situation et on ignorait encore si les
vols pourraient reprendre aujourd'hui.

Bien sûr , ces bébés tigres n'ont l'air de rien. Nés au début- de mai , ils se contentent
4e valoir leur p rix, c'est-à-dire 120 ,000 dollars. Presque des chats a l'air de dire un

des gardiens du zoo de Bristol en Angleterre . Oui, 7iiais , dans un an ?...
(Téléphoto AP)

Petits tigres deviendront grands


